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LES ‘empires : les adieux à à l'« Indo » 
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BOURSE 


STE eee FONDATEUR : HUBERT BANE-MERY — ce 
« Impeachment » 


À défaut de pouvoir rétablir la paix né fe Fr 
brésilien ? 


er (La Conférence de Londres va tenter! ü faiblesse du dollar 
Es de contenir le conflit yougoslave inquiète les Européens 


dent de l'histoire de que 
latine obligé de eee 

7 C'est 
en Tandis que de violents combats se pour- rencontrés mardi 26 août dans la capitale bri- La crise du daller perturbe les: marchés financiers -et 
par le propre frère du chef de | suivent à Ssrsjavo, la conférence imemationale  tannique pour s'efforcer de mettre au point inquiète les milieux économiques européens. Lundi 24 août: les 
DE et Drpsine Son rapport sur l'ex-Yougoslavie, qui s'ouvre mercredi une position européenne commune. Les par-| places boursièrés ont accusé des baisses sensibles (3,1 % à 
de nr ere 26 août à Londres, va tenter sinan de ramener _ties en confit, qui seront toutes représentées | Paris]: La force du mark, passé mardi au-dessus: de 341 
ne la paix, du moins d'empêcher une escalade et à Londres - notamment les six présidents de | francs, affaiblit los autres monnéles du système monétaire 
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en tout cas un véritable acte 
d'accusation qu'a publié, lundi 


is longtemps, ent 
rpenous et ju Brésil. Mais jamais 
elle n'avait été mise en lumière 
aussi crêment, au sommet de 
l'Etat. 
E désenchantement de le 
masse défavorisée des Bré- 
siliens est à la mesure des 
grands espoirs qu'ils avaient 
nourris, à la fin du ré Ar eill- 
taire, qui nus duré de 1964 à 
1985. Après l'i À confus 
du gouvernement Sarney, de 
ne à1990 - réformes annon- 


ei Sans aussi mirobolants 
vains pour mettre fin à la 
, affairisme et houle 


Fire 
: 
Hal 
= 
“ié 


sentiment qu'ils allaient enfin 
être gouvernés. 

Les électeurs avaient préféré 
oublier les méthodes douteuses 
qu'it avait em contre son 
adversaire de gauche et appui 
financier qu'il avait reçu d'u 
otigarchie qu'il goneat pour. 
tant en public. lis avaient retenu 
l'image d’un jeune «battant», 
déterminé à faire entrer le Brésil 
dans la modernité, sans l'appui 
d'aucune force sociale ou politi- 
que au départ. 

LS avaient fait confiance à 
ce fils de rh aisé 

qui se présentait comme le 
fendeur des profiteurs de hdmi. 
nistration, le justicier en guerre 
Faces re'hul. L'éauipe 

accuse aujour ui. L' 
économique compétente dont il 

s'était récemment antouré avait 
commencé à faire racuier l’infla- 


tion et obtenu la renégociation de 
la dette extérieure. M. Collor 
avait aussi entamé de 
réformes, quitte, en tentant de 
les faire aboutir. 


à COM 
sa moralité en s'enrichissa nt au 
pessage. 


Le rapport de de la commission 
nn plusieurs 


bilités : En nsElEe d' aimpes- 
chment» {destitution} du prési- 
dent pourra être menée soit 
devant {e Parlement. soit devant 
la Cour sp Conseillé per 
une sscouade pre M. ns 
lor semble per le moment 
déterminé préparer sa contre- 
attaque qu'à démissionner. 

il lui sera cependant difficil le de 


temporiser, à Re 

juridiques, au-del és Élections 
municipales prévues pour octo- 
bre. Depuis trois mois fau, à te 
travail parlementaire - 

portante réforme fiscale DE 
ment — est bloqué, et le Parti 
social-démocrate 3 quel rai- 
son de considèrer ce président, 
de plus en plus isoké, comme 
ce de gouverner, le ur 

dre gere er 


l'article 


Liré page 6 
de DENIS HAUTIN-GUIRAUT 
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Dane ne te ae ne 


une extension de la guerre. Les hauts fonc- l'ex-fédération yougosiave - n'ont en rien | européen. Mi l'Allemagne ni les Etats-Unis ne semblent déter- 
tionnaires des douze pays de la CEE se sont à | : 


par Alain Debove 


Et si les Serbes avaient déjà 
«gagné» la guerre? La question 
s'impose, car les faits sont là : ils 
contrôlent aujourd'hui environ 
un fiers du territoire de la Croa- 
tie indépendante et 70% de La 
Bosnie-Herzégovine. Mais 
comme toujours chez ce peuple 

qui se pose en victime de lHis- 
tire et du titisme, après avoir 
été du «bon côté», 
les deux conflits mondiaux, il 
redoute de perdre cette guerre sur 
le terrain politique. 

L'actuel président de la nou- 
velle Yougoslavie, M. Dabrica 


Cosic, écrivait en janvier 1991. 


e | (avant la désintégration de ta 
édération) dans un fascicule 
intitulé {a Yougoslavie et la Ques- 
tion serbe : « Si nous ne nous 

pas dans la bonne vole, 
si nous n'appréhendons pas 








* Les violences xénophobes en Allemagne 


L'engrenage 


aujourd'hui de manière intelli- 
gente et claire notre but national 
et social, nous confirmerons notre 
manque de maturité historique. 
Bien des observateurs — un peu 
optimistes — pensaient qu'après 
les conquêtes territoriales en 
cu Mc gerer et 
leni puis l’ 
vée des «casques bleus» au prin- 
temps, les | dingrants de Belgrade, 
forts de ces victoires, seraient 
disposés à négocier et à recher- 
cher un accord politique, voire à 
faire des concessions. Or, qu'ont- 
ils + fait? Ils ont commencé à 


armer massivement des milices . 
en Bosnie-Herzégovine ; Fe 


ex-fédérale s'est certes si 

cette République, mais en -aban- 
donnant sur place la majeure par- 
tie de ses équipements lourds. 
Militairement parlant, la srmégie 
serbe a été adroite : un front à 
fois, d'abord la Croatie, —_— 









































COMME Quai, 
Où N'A FAS 


250 DH; 
PURE Norvège, 


modifié leurs positions intransigeantes. 


la Bosnie. Du même coup, Bel- 
grade mettait la communauté 
Lorna PUS devant le fait 


POINT DE VIE 


SUrsaut pour l'emploi 


tenter de soutenir la croissance, En 


Autriche, 
14 KW; 











minés à s'attaquer aux causes de catte crise. . 


. Grand écart. 


par Françoise Lazare: 


France, la 


stratégie de désinflation - 
compétitive qui est l'alpha et 


l'emploi deviendrait le centre et 
l'indicateur majeur. Tous les 
acteurs sont concernés, Le gouverue- 


ment et le patronat au premier 
chef | 


On s’est jusqu'alors 


sue ce se 2 
réhabilitée 


que l'entreprise s soit 


employeurs est singulièrement 
engagée. 5 


Lire le suite page 16 
> Jean dense ne secrétaire 
général 













Le processus de paix au 
| Proch 


6-Orient a pris uri vrai 


À départ à l'ouverture, lundi 


24 août, à Washington, de 

as sbdème session des 
ciations bilatérales Israél 

arabes: Israët, qi a 

les gestes . d'ouverture 


envers las Palestiniens, a | 


| hi l'article 
‘ de PATRICE CLAUDE 


Le cyclone nn 
là Louisiane 
l'et le Mississippi 


AS meût if eu mi de 


res et huit. millions de, 


en Floride, 


de dégâts 
cione tropical Andraw 
rigeait mardi 26. août 
vers les côtes du golfe du 


Les nouvelles ‘ lignes élec- 


triques à moyens tension : 


von &tre -enfouies dans le 
Lie page.8 l'articie 


| de MAC ANSE PENDO 


SCIENCES + MÉDECINE | 


. Manger “pour vivre 


= Imbrogilo autour du- 
génome # Notre-Dame:lz- 
dessolée 


Grande, ls 
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2 Le Monde e Mercredi 28 août 1992 « 


1956. Les dernières 
françaises quittent | 


troupes 


‘« indo », 


après la défaite de Dien-Bien-Phu. 
C'est la fin du rêve séculaire 

d'un Empire des Indes orientales. 
Mais, au fait, qu'allions-nous 
faire, et qu'avons-nous fait, 


en Indochine ? 


Par CHARLES-ROBERT AGERON 


samedi 28 avril 1956, 


le haut commande- 


mon ed en Judochine était dissous et les 


itionnaire s'em- 


ne Tes j du corps 
+ Sa igon. Ce départ scellait la fin d’un 
siècle e de “présence française dans cette ville 
conquise par les marins de l’arairal Rigault de 
Genauilly, le 17 évier 1859. Or, fait surprenant, 
la presse française, qui consacrait des 
entières à {a guerre rie, racontait « l'épopée 


fu Sahara », où le 
célébrait la France le 


le venait de jaillir, et 


ader de l'Eurafrique », 


resta totalement ue sur l'événement. 


Paris-Match, naguère sensible 


à la guerre d'Indo- 


chine, accordait trent-sept 7e au mariage de 


Grace Kelly et de Rainier 
n'avait pas une brève ni une i 


es mais 
les adieux 


à ue, ce Comment s'expliquer br la fin de 


l'Empire français d’Indochine 


mobilisa moins les 
Indo- 


médias que La fin de la guërre américaine d' 
chine ? Aux lendemains = la défaite de Dien- 


Bien-Phu, l" re f 


ue unanime 


souhaitait [a sortie définitive 6 du bourbier vietna- 


mien. Elle ne comprit pas 


que 
soire et la pee par voie d'Action 


rales prévue les accords 


méme tolérer Les Fumiliati 
gouvernement de Ngo Dinh 
généraux vietnamiens pro-fi 


des conventions commerciales franco-vietna-. 


provi- 
de Genève laissaient 


avec Hanoï par la mission Saïnteny. ÿ dut 


ons imposées par le 
Diem (exclusion des 
dénonciation 


micones, sortie de la zone franc). De Gaulle, qui, 
en 1953 voulait qu'on mit fin à cette. guerre, 
res déclaré, | le 30 juin 1955, que si le 

le » n'arrivait à im, le de 
la rance au très artiticiel gouvemement de Saï- 
gon il devait « mettre un ferme à une us 


qui ne comporle 
ne notre corps expéditio 


MEN ni peu Pre lee Mon le qu'il retire d'Indo. 
I. 


nnaire ». Ce retrait, & 


l'état-major Ke Gr os bientôt, au nom de la 
situation en Algé 0 Dinh Diem f'exi 


janvier 1956, et 
1956. Commentant Ga 


_ 
s'y décida : 
Mon 


départ annoncé, le 


écrivait : « Faute dec su mener une action 


diplomatique indépendante, 


entraîner par nos alliés américains dans une 


nous nous sommes 


situation inextricable d'où nous ne pos 


hui que nous retirer 


sans 


Dès lors, la presse adopia lé silence de la 


résigralion C'est à peine 


si un quotidien de 


Lyon, le Progrès, releva, le 14 juin, avec . 


d'amertume que de colé 
frère du président Ngo 


<æ que le jo: 
inh Diem, le Cach 


_ quoc gia (Révolution nationale}, avait écrit 
le ee jun E »: se rue 
Slonnaire a camp et fouru le camp pour 
ei Les larmes, résolues à se mettre en 

ve, s'Obstinent à ne pas couler. » Se voulant 
Charitable, {4 Croix du 25 juillet explique qu’il 


nous restait comme « consolation 


e maintien 


au Sud-Vietnam de diverses institutions cultu- 

relles : quinze mille élèves dans l'enseignement 

catholique, neuf mille dans les établissements 

d'enseignement laïque, dont cing lycées et qua- 

rante p urs d'université. si le iycée 

Albert-Sarrault et 2, Flustitut Pasteur de Hanoï 
t se consol 


étaient oubliés, c’étai 


ler à peu de frais, 


En réalité, les commentateurs attentifs avaient 
noté, dès 1955, que la France avait fait une 


« croix sur l'T ine », ti 
AmoOuroux pour un livre 


tre retenu par Henri 
de reportage. Parce 


de elle avaït passé la main aux Etats-Unis, la 
rance avait bien tiré un ue ru 


Mais avait-elle j 


nourri un 
rent sur l'indochine? Quand, en décanbre #5, 
le gouvernement de Napoléon LE 

un établissement permanent à Sen il ie 


ainsi ses intentions: « Ouvrir aux confins de la 


Chine une voie nouvelle à 


la civilisation et au 


commerce de l'Occident, faire respecter les mis- 


sionnaires chrétiens et leurs 


es. » 


le Sjuin 1862, Tu Duc, sd Sin, devait 


en toute souveraineté à 


France [es trois 


proviaces orientales du N: es 
chine). Un impérisisne cOBquEranE venait ne dt 


de se mettre en mp La ne du année, le le. 


Cambodge 


ge passait sous le protectorat français 
en juin 1867, l'amiral La Grandière Semparait 
des provinces occidentales du Nam-Ky: ainsi 


saissait {a Cochinchine française, 


Cette volonté d'x élever à l'ombre de notre 
pavillon un nouvel Empire des Indes orientales », 
comme l'écrivait le lieutenant de vaisseau Fran- 

cis Garnier, explique, plus ne 


merants dé s'ouvrir un 
les interventions fi 
traité du 1$ mars 1874 
Protectorat, rejeté . fait 
mais il engageait la France 


la Chine du Sud, 
au Tonkin. . 


posait Le principe 


par In Gour de Huë, 
daus RE 


LES FINS D'EMPIR 


















kinois. Au terme d’une double guerre franco-chi- se concili. li parte 4 Répubique 
noise &t franco annamtite, menée avec détecmina. Sins Dentét son succès : pendant la guerre de 
Sr er ac Re , l'Empire d’Ansam perdait 1914-1918, la France put, sans susciter de d’ 
i Chine renonçait à sa suze- grandes es révoltes, faire venir dans la métropole. 
raineté et la France pa ou strict protecto- 43 430 militaires indochinais, dont bataik 
rat. les harangues de Clemenceau, parti- lons de combattants et 48 980 trav: : 
san de l'évacuation de ce «haillon col rai», La France s'était aussi engagée à mettre en 
Ho on Je vripcipe répabi- valeur les ressources de sa colonie. De fait, dès 
selon lequei « {a France ne désertei nr de à avant, ALU lindochine avait commencé. à : 
F'ndochine ». Encore fallut-il La or sequipe grâce .aux. investissements :publics 
aux mouvements de résistance armés ( de fance-c9' et privés (492 mil. 
Ca ee ons conire ee arbres & 00 d'Oc. D de Me et de che- 
jusqu’en eu Annam, pe ie développement 
PNR er AT edge genre 
la «pacification» se heurta à la guérilla commerce extérieur ait fai 
Ociellemen la République luttait contre le (140 millions) à 1913 1e 


ose 





Départ de Saïgon des troupes françaises. | 
mouvement Can Vuong {Soutien au roi) ou con- déduire ps que la:Francé se serait k . œhi di 
tre les pirates, mais le plus tenace de ceux-ci, Le ‘au p pilage Se che de Mndochine ni même 


DeTharn, en d que celle-ci ait-offest bouché considérable à. 
résistant du KE Se CXPOTTALIONS. En L 1913, Indochine ne é 









venir de France ‘29 % de ses importations. Le “à 

P ui és tn marié mé es os 
ourtani ique s' ie ur les -cotonniers:et quelques capitalistes . * :, 
à tr nr a nee itique d'association pour métropoliins, grâce aux taux de de profit Î: 
chine une grande re de indochinoises. Du inoi 
te Lanean Go © 15 Panéans k bles tre leux-guiertes, 
"endant Jes- 

“aurait voulu a « me en valeur» de ÉLDdoGNDE sa 





















L'impérieux Paul Doumer, qui DEL de de Union à l'aftt re CI me 
iadochinoise une unité administrative et de francs de ST . Rene . 
ue . Fde qe boss End prit YA RTE res evate OS 
uul souci de «politique e». - pement de li 
lant les mandarins de tout pouvoir, il froissa Jes 53e, dont les 1 738-km n du Fra 
élites, cependant que'ses exigences fiscales furent d 
ans ressenties. La distribution de vastes 
Fee gere aux De se-révéla canaux a on En CE 
une erreur ve EnCOrE paysans 5 millions d'hec-' : 
furent réduits au rang de métayers tares en 1913 à 5 590 C00.en 


vietnamiens furent ; 
des grands propriétaires non résidents, 1938. Mais les ulations -- 
di dspousont de 67 000 Lectares de onces allaient elles mieux Vivre parce : 


sions en se de AR ee gras nas cp 


1 025 000 hectares en 19 ter, d’ailleurs, riz Éd 
Le gouverneur général Paul Beau tenta Le Lee a ES 
DE RS LE POOUDES 9 pee Jar: 
ete qi soie en 105: mistre de Dpaphique, (F7 > posée: 
ment pui proclama en « “heure tu ique mulons . 
< en Extréme-Orient la ke “ 1824 24 millions 


L'ASOAENON àle Poliiique de RS le ea . 1939), et sn pouvoir d'achat 


: - ‘toujours été une 
Beau rendit aux mandarins ER de l'admi- des masses restèrent sensible. - de. F .* anissiôn impossible. Comment 
nistration locale, mit sur pied une Chambre ee es jusqu'en. Sum faire accepter en moins d'un sié- : 
du Tonkin, ébaucha un service d'as- . 1939, sauf en. Cochinchiné où * . de une domination et une civili- 
sistance médicale et a université à Hanoï. Les rat fut sensible: On. . ‘sation étrangères ? Sinon en 


et obtinrent on dépan & 1908. Copenian, Le à Eu 

sûn en n 

iettrés traditionaliges ou les-jeunes :315 8 

fév à l'exemple du Japon a de Cine, de 
l'indépendance nationale et de modér- 

aiser le Vietnant. et révolutionnaires 


dénonçaient à lunisson.les huniliations : impo- 
sées aux notables, la misère : à un peuple: nombre des 


ite, tandis en révoiutiianaiees isajent ao! mn No 1006 de 
mi ue organisaient Do on, et 
des etude Socrbtes eu vur de lation nel CON OU média (36 000 60 1937) ainsi Gr 
. Face à « l'hostilité grandissante que nos une étroite. classe riche parmi les-aütochtones. 
AQUS i ‘de plus en plus », le pou-: Face À cette situation, -quélques économist 
à nouveaÿ pr bien sugeéré de’re remède 
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LIBAN : malgré de nombreuses contestations 
Le gouvernement paraît décidé 
à mener les élections à leur terme 


2° dérusalem me je js Pidée d'un retrait partiel du Golan 





5 || ele réaité noire ‘ont à 
train‘ d'émarger :éu. Prochs- 


y,# dix mois. ro rielaeryath 
Le ‘pou plüs de consistance. 
Jundi.24 août à Washington, à” 
l'issue de la première journée de . 
. fopiise des. négociations entre 
* Israël et les Etats arabes. : 

.Pour la -prernière : fois: de 
manière -publique, -1'Etat. juif, ‘ 


‘pa .de compromis. 
en. échange de la paix, a laissé 
clairement snteridre:qu'if était . 
prêt à se retirér, rie serait-ce 
que partiellement, des hauteurs 
du: Gotan : gonquises sur: los 
armées syrionnes 1} y a ei 
cing'ans.. 


WASHINGTON | 

mn 

. de notre envoyé épécial 
Dévoilée ‘de manière’ “presque. 
subreptice en. l'absenice des Palesti- 
niens parvenus tardivement dans la 
capitale fédérale pour cause de tra- 
casseries 'oncupess Pit dans les 
territoires .occu) l'information, 
capitale pour la suite des négocia- : 
tions israélo-arabes en! gériérai; a 
lchée comme par inadvertance, 
lundi par le aouveau Patron des 
.négociateurs israéliens pour la 

Syrie, M. Itamar Rabinoviteh." 


Une seule petite phrase a auf 
pour éclaircir l'atmosphère du: pre 
mier des trente où -quarante jours- 
de négociations qui Vienne de’ 
s'ouvrir à Washington. Cette-petite: - 
phrase, interdite aux diplomates de 
Pinflexible administration israë: 
lienne précédente, la voici::.« Nous. 
considérons, a dit l'universitsire de” 
Cinquante ans. ponslement 
choisi par M. Htzhak. 
ges avec é. je: qu” s inphate 


don HS Parce dents 


Nations unies s'applique aux négo- . 
cations de pe entre Ja Syrie ee 
nous» 


Le gouventément iérsélion a 


détention administrative les 
ordres FR oNen de onze 


activistes palestiniens’ considé- 
l'intifada. Cette décision.et. de 
ouverturés envers les Palesti- 
tées par la droite et les colans. 
JÉRUSALEM . 

do notre. correspondant : 


détendre l'atmosphère des. 
conversations de. Washington, 
elle affiche un désarroi d'autant 
plus grand que l'opinion israé- 
lienne appuie généralement son 





Le projet occidental de créer üne 
zone d'exclusion aérienne dans le 
sud de l'{rak fé Monde du 20 août) 
a été retardé car les milieux arabes 
redoutent un démantèlement de ce 
pays, ont indiqué, lundi 24 août, 


des diplomates en poste dans Le : 
Golfe. Maïs un porte-parole du 


. département d'État, M. “Joseph 
“ Snyder, à affirmé «être au cou- 
an d'aucun changeménis. 


En fait, aucune date n'a: été off . 


ciellement ammoncée à ce jour pour 

ge l'instauration de cette zone. Le: 
role du ministère français 

des es affaires étrangères, M.-Daniel 

Bernard, a indiqué lundi que-les 
trois alliés occidentaux, les Elais- 
Uuis,-le France et la Grande-Bre- 
taue, Sifieraiegt x dans” in: ave. 








anpérgant son sétian au prin- 5 
territoriaux 








commué, lundi 24 août, ‘én : 


rés comme des menaurs de. ‘ 
manière plus générale, les : 


niens sont vivement contes- : 


La droite israélienne est ‘aux : 
abois. -Impuissante face aux , 
gestes accomplis par Le premier . ‘ 
ministre, M. Itzhak Rabin, pouf. 





d'Irak aux Nations” 


: Leë.séepti diront que 
.résolation, quS prévoit au 
juif se retire «de se ss » nr 


le ; “toires. ge ep fers 


: de controverse et qu'elle diem mie 
ensuite Le Sn ee opens É 
ions -de-paix depuis leur 

dernier. 


covers, l'an Pa Le 
: parrains du processus en Cours, 
‘Américains avaient eux-mêmes 


pris 
soin de le mentionner comme tel 
‘dans les invitations 


: belligérants, C'est cependant Ca 


foute première fois -qu’Iaraël ‘en 
feconnaît 


publiquement la validité, - 


et- se moins d'une pes après 
que, le Jérusalem, le. porte-parole 
ministre, M. Gad Ben 


An, en eut fermement. démenti 
Fhypothèse. . 


à Aimphèe de états 
ef d'optimisme 


* Signe: aünonciateur où non | d'une 
grande diplomatique à 


ee ré 






os à tas ne DE 
us.ou moins symboliques de ia 
ane, volonté née à ue ve 
avec le nouveau gouvernement 
M. Rabin, semble avoir très 
“lement 


| surpris les principaux inté | 
ressés, « Le ton pre et 
osphère est ‘ 
"sérieuse -et plus. dête: #' Les 


.constructif», ‘« l'atmos, 


Syriens, la bouche de leur 
porte-parole, M* Busbra Kanafani, 
n'ont pas cessé lundi de faire 
eatendre une petite musique fort 
différente.des roulements de tam- 
bour martiaux et pleins d'acrimo- 
nie qui marquaient immanquab 
ment les sessions précédentes. 

Les envoyés de Damas se sont 


* él'apprôche nouvelle et du style dif 


{rente acoptés par leurs ; interlocu- 


document 
de -travail présenté lundi à Jus 
homotogues'syriens, les hommes 
M. Itzhak Rabin se Rules non 
seulement" «engagés sur la” résolu 


tion Lt älors qu'auparavant, a. 


x» où 


REPORTS 


nouveau: chef. L'annonce de la 


es par M. Rabin, de l'ordre : 


de bannissement de onze Palesti- 


‘ niéns mécontente particulière 
. ment l’ancien premier ministre, 


M. Hzhak Shamir, .car c'est [ui 
qui "avait formulé cet ordre Le 
2 janvier quand il était au pou- 
voir. La mesure avait, à l'époque, 
provoqué un tollé international. 


.Le Conseil. de sécurité des 
- Nations unies avait voté une 
“résolution condamnant ferme- 


ment Jsraël et lui demandant ins- 
tämment dé renoncer à appliquer 
l'ordre d'éxpuision. : 

: Les travaillistés 
se veslent rassurants - 


: "M. Shamir avait ignoré, ce 
mouvement de: protestation. 





* « Cette punition visait des terro- 


ristes responsables d'assassinats », 


explique-t-il, estimant que son . 


successeur # choisi de faciliter 


* Selon le: Quai-d' 


* nir srès proche», à l'ambassadeur 
M. Abdet . 
Amir Al Anbari, «/es dispositions 
prises en ce qui concerne le sud du 
32 pare. ee 

- Seul Etat arabe d'sé féliciter.sans 


rene de l'instauration de Je 
; le Koweït const. . 


dre. qu'elle « mettra fin: aux viola- 


tions continuelles elles des résoluions du. 


Conseil de sécurité relatives aux 
SNS dei morue A9 ee 


-feu dans la: guerre du Golfe»,.a 


déclaré ::le ‘ ministre d'Etat, 
M. Dhari Abdallah. AJ Osman. Le 


président Saddam Hussein s'est dit : 


convaincu pour sa° part ‘que «les 
Irakiens sortiront vainqueurs d'un 


- affrontement avec leurs ennemis». : 
M ee : 





ro mr mg 


_ 


wion israélienne sur . 
principe, liquelle …. 


. Que iouf cela es! nouveau, €t je 


peux même dire que c'est éncoura- 
geant.»> 
Ure même atmosphère de 
détente et d’optimisme mesuré 
régnait lundi soir parmi les déléga- 
tions libanaïise et jordanieone, 
jes dans différents hôtels de 
IR capitale américaine. « Avec le 
Liban. ra it dans l'après-midi 
Yossi nouveau porte-pa- 


ere 
\ FEES 
F 
. 
Life 
ef 
EUR 


Hi 
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ëf 
ni 


traiter aspect dans le cadre 
RS due ue 

Le différend avec la Syrie est à 
la fois «moins cheud+ — pas un 


. Coup de feu n'a été tiré sur ja li 


réclame 

Que que lui soit restituée «/a 

Per plateau du Golans, 

lequei a été annexé per une loi 

de la Knesset en 1991. Er 

puis, se percevant toujours comme 

le ns kh RE pense, le 
régime du président ez 

Assad exige aussi un retrait total et 

définit « «de 1ous a hé 

# conquis par en 

1967. La position de base des 

iens sur ces points n'a pas 

angé. Tant qu'Israëél n'acceptera 

pas cæ principe, avait-on coutume 


‘de dire à Damas, les 


-A'aboutiront à rien. Le sous-en- 
tendu était clair : peule Piusianes 
américaine nous oblige à participer 
À des discussions vouées à l'échec... 


k par Israël de 
ta Émeuse résointion" 242, c'est de 
EE 


territoires contre la pair, pourrait 
bien avoir débloaui Lea 





‘l'existence de ces derniers, aux 
dépens « des artisans du grand 
Israël» et des Israéliens qui gr 
tent pour une « Jérusalem juive ». 


M. Rabin «n'est occu ne 


‘ faite des concessions 


aux Arabes, qui ffaiblissent 
Israël», met en garde M. Benja- 
min Netanyahou, candidat à la 
succession de M. Shamir. wLes 
Arabes ont l'impression qu'ils ont 
affaire à un gouvernement jaible, 


sur lequel ils peuvent exercer des : 


pressions sans que personne he 
leur demande le moindre geste de 
bonne volonté», gjoute til Le 
secrétaire du Parti natio- 
nai religieux, proche du mouve- 
ment Annexionniste Goush 
Emounimi (Bloc de La foi), le 
pure Atzhak Lévy; va jusqu'à 

affirmer que «ce gouvernement a 


* perdu le nord». 


-Le chef du parti d'extrême 
droite Moledet, M. Rebavam 
Zeevi, qui prône le transfert des 








| — L'instanration d'ine zone. ë che 
sera signifie à à Frak.« dans un avenir très proche» 


.de «compromis sur Les droits nario- 


aaux de Firaks. — (Reuter 


a M. Cherinement critique, F'action 
‘isenée en lrak. - M. Jean-Pierre 
Chevènement, ancien ministre de. 
la” défense, a déclaré, Mardi. 


per. à l'instauration d'une zone 


- d'exclusion dans le sud de Firak, 


ACar «si l'an voulait protéger les 
chiites, H fallait le faire quand'ils 
oni été réprimés, en mars 1991», 
La France n'a pas à spréfer la 
main à une opération dons tout 
montre qu'elle a pour but de faire 


- remontèr M. Bush dans les son-' 


SR ad 





moins "les bases” à 





















que de ia restitution de «fous» les 
territoires, En échange de leur évo- 
lution, les Israéliens, qui deman- 

soit négocié un vérita- 
bic traité de paix avec leur ennemi 


principal, pourraient bien obtenir 
satisfaction. ds end | 4 
til, aura lieu, 


« Nous voulons établir ru 
réelle, a dit te 


«Nous voulons la Rcurhé pour pose 


tous, (aus, chaque pays a besoin 
guette qu ne soit pas établie aux 
celle des autres.» Les 


«Oui, nous apprécions à sa 
mesure le signal positif que nous 
ont en des Israéliens en annon- 


symboles, 
entendre M Ashraoui, c'est ps 
joli, “Hal nous artendons du 
concret, de la substance, la fin de 
toutes les mesures d'urgence 


Au total, M Ashraoui estime 
que La longue session de pourpar- 
lers qui. vient de s'ouvrir «sera 
décisives. Et M. Allaf a dit son 


#,..espoir de voir. établies, dès la fin 
sion, eau | 


eee sixi 


re 





er rue de Lx paëx entre mL 
Pr et Er routes re parties impli-. 
dans ce processus ». 


PATRICE CLAUDE 


= aies de la droite et des colons 
“contre les gestes d'ouverture envers les Palestiniens 


Palestiniens hors des territoires 
occupés, estime qu'il ne reste à 
M. Rabin «qu'à organiser des 
funérailles nationales à Abou 
Jihad (NDLR : ancien numéro 2 
de l'OLP assassiné à Tunis 


- en avril 1988), #1 à décerner le 


Prix d'Israël, accordé aux grandes 
Jigures de la culture israëlienne, à 
Ahmed Jibrils, chef du Front 
populaire de libération de la 
Palestine-Commandement géné- 
fal 
Marche 
de protestation 

. Les travaillistes essaient pour- 
tant de se montrer rassurants. 
1e Ces mesures ne portent pas 
atteinte à la sécurité d'Israël, 
explique M. Ephraïm Sneh, un 
proche de M. Rabin. Elles sont 
un message à Ja population pales- 
\tinienne afin qu'elle comprenne 
que le dialogue et la modération 
“priment sur la violence.» Rien 
n'y fait Les colons juifs demeu- 
rent convaincus que ces décisions 
« irresponsables » vont « encoura- 
ger le terrorisme car elles sont 
perçues comme une reddition ». 


Comme pour se rassurer, le 
maire de Katzerin, la « capitale » 
du Golan annexé, M. Sami Ber 
.Lev, prévoit que la Knesset «ne 
‘votera jamais en faveur d'un com- 
promis territorial. Elle préférera 
Jaire tomber le gouvernement. » 
Les colons juifs n’ont cependant 
pas l'intention de baïsser les 
“bras. Ils ont organisé, lundi, une 
marche de protestation dans le 
quartier arabe de Jérusalem-Est 


| contre [a décision du ministère 


de la police de faire évacuer deux 
maisons arabes occupées par des 
juifs à Kyriat Arbe, fief du 
Goush Emounim. Ils se sont 
_heurtés à l'armée, Signe que les 
temps ont changé pour cette frac- 
tion de la population israé- 
Jienae : cinquante et un d’entre 
eux ont été mis sons les verrons. 
Ils ont été libérés dans La soirée. 











‘fleder 


de notre correspondant 


at Le (is du ji président de R Répu- 
blique, M. Roy Hraoui, et le minis- 
tre a travaux publics, 
M. Chaouki Fakhoury, ont été bat- 
tus, et dans La Bekan-Quest, où, en 
revanche, le ministre de l'intérieur, 
M. Sami Al Khatib, a été élu. Dans 
le Nord, le dépouillement du scru- 
tin avance trés lentement et pour- 
rait durer jusqu'à la fin de la 
semaine. 


Dans la circonscription de Bsal- 
bek-Hermel, ie président du Parle- 
ment sortant, M. Hossæin Husesiai à 
(chiite), pourtant au mieux avec 
Get, a subi un échec cuisant. 





M. Husseini, démissionnaire de 
son poste, a accusé le Hezbollah, 
qui l’a battu, d’avoir placé ses 
hommes comme chefs de bureau 
de vote et d'avoir investi le sérail 
de Baaibek par la force des armes 
pour bourrer les urnes, avec la 
complicité des autorités. Le parti 
inté iste chiite a rétorqué que 

usseini s'est bien gardé de 
Re les opérations électorales 
aussi longtemps qu'il s'est cru vain- 
queur. 

Le conseil des ministres s'est 
réuni, mardi, pour prendre 
connaissance des contestations 
dont il a été saïsi de toutes parts et 
décider de leur sont. Les propos 
tenus par le chef du gouvernement 
et par les ministres iens lais- 
sent penser qu “il ira de l'avant. 
Déjà, des listes électorales se sont 
constituées à Beyrouth et dans le 
Mont-Liban, où le vote devrait 
avoir lieu le 30 août. Maïs per- 
une n'est à même d'imaginer sur 

a none déboucher cæ gigantes- 


LUCIEN GEORGE 


En France 


Des personnalités du RPR, de l'UDF 


et de l'UDC dénoncent le scrutin 


Plusieurs personnalités de la 
droite française ont sévèrement 
critiqué l'organisation des élec- 
tions législatives au Liban et 
demandé au gouvernement de 
refuser de cautionner ce que 
M. Richard Cazenave, secrétaire 
nationa) du RPR chargé des 
droits de l'homme au sein du 


‘mouvement, a qualifié de  simu- 
‘lacre électoral ». 


«Si la France a décidé d'aban- 
donner le Liban à la Syrie, qu’elle 
le dise, si elle refuse, qu'elle 


dénonce. jélairement. celte situa-. 


‘tion », à Dee ué M. Cazenave, au 
nom du .da son, côté, 


dre sa voix pour défendre un pays 
lié à nous depuis des centaines 
d'années. » 


Pour M. Jacques Barrot, prési- 
dent du groupe UDC à l'Assem- 
blée nationale, la France x doit 
solennellement exiger l'arrêt d'un 
processus électoral indigne de 
l'idéal commun aux Français et 
aux Libanais et dangereux pour 
l'identité du Liban», M. Jean- 
François Deniau (UDF) ancien 
secrétaire d'Etat aux affaires 
étrangères, s’est étonné, dans un 
communiqué, que là présidence 
“britannique de la Communauté 


_ - ‘européenne 5 soit « félicitée des 


perspectives de renouveau démo- 
cratique au Liban». H a demandé 
au gouvernement français de dés- 
avouer cés propos. 





Alain Jupps, 
L dE RPR, a jugé dinde 
de gouvernement fra 
‘à celte jpheie reel ue fn LL nan 
même plus la 

EN BREF 

o ARE DU SUD : visite du 
de Marseille. — Le maire de 


Moselle, M. Robert Vigouroux, 
est arrivé, dimanche 23 août, à 
Johannesburg, pour une visite 
d'une semaine en Afrique du Sud. 
M. Vigouroux, à la tête d'une délé- 
gation de neuf pérsonnes, rie 
facontrer des personnalités écono- 
ques (en particulier le directeur 
du por port du Cap et les représentants 
de la Chambre de commerce fran- 
co-sud-africaine) et des responsa- 
bles politiques — du Congrès natio- 
‘nal africain (ANC) et du 
gouvernement, notamment, — 
{AFPJ 
© ANGOLA : un ressortissant por- 
tegais enlevé au Cabiada. — Ün 
ouvrier portugais a été enlevé, 
jeudi 20 août, par des rebelles du 
Front de libération de l'enclave du 
Cabinda (FLEC-FAC), alors qu’il 
se trouvait dans la ville côtière de 
Landana, a rapporté, lundi 
24 août, à Lisbonne, l'agence de 
presse portugaise Lusa, En juillet, 
deux F avaient été enlevés, 
pas rapeés au Zaïre, par les 
maquisards séparatistes. — (Reuter.) 
a BIRMANIE : réouverture des 
universités. — Les universités bir- 
manes, fermées pendant neuf mois 
par !a junte militaire après des 
manifestations en faveur de ja 
démocratie à l'occasion de l'attri- 
bution du prix Nobel de la paix à 
la dissidente Aung San Suu Kyi, 
ont rouvert leurs portes, lundi 
24 août, D'étroites mesures de 
sécurité ont été prises par les forces 
de l'ordre pour éviter de nouveaux 
troubles et empêcher linfiltration 
d’ «éléments i, w. = (AFP, 
Reuter.) 
ù CÔTE-D'IVOIRE : le chef de 
Le di : au F re ie 
_ rigeant-du Front populaire 
ivoirien (FPI), M. Laurent Gbagbo, 


InCi} nt au me du 
Prin re EF SRE 
devait être reçu, dans la soirée du 


mardi 25 août, à Paris, par le pré- 
sident de l’Assemblée nationale, 
M. Henri Emmanneili. Emprisonné 
après une manifestation de l' 
He en février, à Abidjan, 
M. Gbagbo 2 bénéficié de la loi 
d'amaistie du 22 juillet. U doit par- 
ticiper au congrès de l'internatio- 
gale socialiste prévu à Berlin à la 
mi-septembre, — {4FP.) 
cg JAPON : l’empereur se rendra 
en Chine du 23 au 28 octobre. — 
Liempéreur du Japon Akihitofse 


rendra en Chine du 23 au 28 octo- 
bre prochain. Le gouvernement 
nippon a, en effet, donné son feu 
vert à cette visite, mardi 25 août. 
Le programme n'a pas encore été 
fixé, mais déjà la visite a suscité 
une vive polémique, l'extrême 
droite ayant dénoncé par avance 
d'éventuelles excuses de l'empereur 
pour les atrocités commises par 
l'armée japonaise en Chine pen- 
dant la dernière guerre mondiale, — 
fAFP, Reuter.) 


a SÉNÉGAL : un policier tné en 
Casamance. — Un policier a été 
tué, samedi 22 août, et deux autres 
de ses collègues ont été blessés, lors 
d'une attaque menée par des 
rebelles du Mouvement des forces 
démocratiques de la Casamance 
(MFDC, organisation séparatiste), 
a-t-on appris, dimanche, de source 
autorisée à Dakar. L'attaque s'est 
produite dans le département 
d'Oussouye, à 30 km de la capitale 
de la province méridionale du 
Sénégal, Ziguinchor. - {Reuter.} 

on SOUDAN : Le pout aérien 
komanitalre vers Juba est à nou- 
veau suspendu. — Quatre jours 
après la reprise du pont aérien vers 
fa ville de Juba, dans ie sud du 
Soudan, assiégée par les rebelles, 
le Monde du 22 août), le pro- 
gramme alimentaire mondial des 
Nations unies a annoncé la suspen- 
sion des opérations, après Le bom- 
bardement de deux avions de 
l'ONU déchargeant de La nourri- 
ture, par le mouvement rebelle de 
FArmée populaire de la libération 
du Soudan (APLS), sur l'aéroport 
de la vilie. Sur les 1 045 tonnes de 
nourriture prévues à destination de 
Juba, quelque 260 tonnes ont été 
livrées avant l'attaque des rebelles. 
— (AFP) 

D ZAÏRE : vivients incidents entre 
commonautés du Shaba et du Kasaï, 
— Selon l'agence de presse locale 
AZAP, des incidents « violents» 
ont récemment opposé les commu- 
nautés de la province du Shaba 
(dont est originaire le premier 
ministre sortant, M. Nguza Karl ! 
Bond) et celle du Kasaï (dont est 
originaire le nouveau premier 
ministre, M. Etienne Tshisékédi), 
dans le sud-ouest du pays. Des 
échauffourées analogues avaient 
fait huit morts, la semaine der- 
nière, À Lubumbashi (Shaba) et à 
Likassi (Kasaï), g(AFP} A 


4 Le Monde e Mercredi 26 août 1992 « 






: | | A a vel de ka conférence de Landes 
L'offensive bosniaque se poursuit sur fond de blocage politique 





escale à Zagreb, lundi 24 aoû, sur le chemin Moins de trouver un débul de solutions. Misant sans bloquée par une opposition grecque. La Bulgarie voisine éod pour tenter de percer l'étaû sesbe autour de. 

États Lo caen M'A ee doute sur une impasse, le ministre croate des "s'est poursuivie lundi. Ti son 
a une fois encore demandé le retrait des forces serbes de étrangères, M. Zdenko Skrabano, a estimé lundi à Rome, nel . combattants. bosniaques 
sa République, condition, selon lui, #pour réussir la confè- où il Sest entretenu avec son bomologue italien, que la 
rence de Londres ». Belgrade à déclaré, par la voix du communauté internationale devrait intervenir militaire- 
ministre yougoslave des affaires étrangères, M. Viadisiav ment contre la Serbie en cas d'échec de la conférence. U a 
Jovanovic, aîtendre de la conférence une «nouvelle  prôné une «thémpie de choc», des «coups précis» contre 

équilibrée et objective» de la crise, Le chef de la «le cerveau de l'appareil de guerre» serbe. En réponse à le 
diplomatie yougoslave s'exprimait lundi aux Nations proposition de Belgrade de «normaliser » Les relations 
unies, où les pays musulmans ont mobilisé l'Assemblée entre les Etats de l'ex-Yougoslavie, le président croate, 
générale pour tenter de faire adopter une résolution, sans M. Franjo Tudjman, a répété lundi la condition de 
effet concret, condamnant l'agresseur, serbe, de leurs Zagreb : la «nouvelle » Yougoslaie doit d’abord 
«frères» bosniaques. reconnaître la Croatie dans ses per ts 
Bour sa par, le sacréaire général des Notions unies RER Poe en 
M. Boutros-Gbali, coprésident conférence s + | 
dres avec le premier ministre britannique, M. John Au sud de l'ex-fédération, le président macédonien, 
Major, a estimé lundi soir que, à défaut de «résoudre le M. Kiro , à espéré hmdi que la conférence de 
problème», les pourparlers pourraient permettre au Londres consscrerait la reconnaissance de sa République, 




































L’engrenag He pie 


Suite de Es première page tés d'approvisionnement en matériel e d : 
Lorsque les dirigeants slovène ee % © Carburant (sauf Le diesel) . Sitant des FEport confidentiels des 

croate, MM. Milan Kucan et Franjo On sait que des chargements de Nations unies, le quotidien britanni- 

Tudjmap, proposaient, en 1989 et en produits pétroliers, transitant par la 

1990 encore, des négociations politi. Grèce ou la Roumanie, et de Thés 

“ques entre les Républiques et la officiellement à la Macédoine, la attaques contre les leurs 

transformation de la Yougoslavie en Croatie ou la Slovénie, sont en fit 'buer aux Sert 

une «Confédération d'Etats souve. arrivés... en Serbie. Plusieurs firmes propagende. 

rains et indépendante gardan t en allemandes et même bongroises sont 

eux des liens, notamment économi- 2 : e 

ques, ils se heurtaient à un mur, et nomiquement, la Serbie et lé Monté. le 27 mai, xs 
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. : que 
Une fois les premiers combats et faim. Alija Izetbegovic, 

les masses ea, surémines FE Er 1089 
armés de tous bords (serbes € 

croates), incontrôlables, ont pris le que reconaue internationalement), on ete, 
dessus et l'on est entré dans un ane semble+-il, à une partition de s 


ï iti- entre Serbes et Crontes (ces der- 
ee ee D ee niers le faisant d'une manie qu Fa Ga Serbie) et des 


sécurité des Nations unies, le lejuin transferts de ë À 

dernier, sont plus que Tate. Vu dre des régions entières «ethnique- Balkans l'attestent. : 
l'intensité de la guerre, les Serbes - et MEN Pure». À qulques jo de 1a co 
d'autres belligérants d'ailleurs - ne Parmi les belligérants, seuls les de Londres, . 
paraissent pas avoir trop de difficul Musulmans bosnisques, qui sont des le di 
















CARTE UE LL UN CUT TETE - , | , Beaucoup _de monde | 
L'ASSOCIATION DES PARALYSES DE FRANCE , 0 à côté 


Nous tenons à remercier les entreprises 
qui ont généreusement contribué à offrir des vacances aux 
enfants et adultes handicapés de leur département : 


*ARC-EN-CIEL PEINTURE, Nanteuil le Haudouin (60) * ASSOCIATION GENERALE DE PREVOYANCE 
MILITAIRE, Toulon 183) * ACTON, La Grand Croix (42) * ANGELIC HOTEL, Lourdes (65) * ALLIANCE 
HOTEL, Lourdes (651 * AVX, Toulon (83) * AGENCE MARITIME FELIX GIOCANTI, Lourdes (65) * AGORA 
AKS FRANCE, Cergy Saint Christophe (95) * AEROPORTS DE PARIS, Paris {75) * APPLICATIONS 
TECHNIQUES, Thorigny sur Mame 177) * ARISTA, Villeurbanne (69) * ROBERT ARNAL ET CIE, Sèe (34). 
# ASVID Assainissement et Vidange), Champ sur Drac (38) * ATELIERS PASQUET PERE ET FILS, Bobigny (93) 

* ANTIVOLS SIMPLEX, Dijon (21) * GUY BESSIERE, Capestang (34) * BAYER PHARMA. Sens (89) 

* BISTRO DU CROISE. Wasquehal (59) * JEAN PAUL BLACHERE, Agt (84) * PIERRE , 
Sorbiers (42) * BOUVIER DARLING, Grenoble (381 * BUSINESS SOFT, Paris (75) * BUSINESS BY AIR. 
Tremblay en France (93) * CENTRE DE DISTRIBUTION AUTO, Villeneuve d'Ascq (59) * CENTRE DE 
MAINTENANCE REGIONAL, Cicrmont Ferrand (63) * CABINET JEAN COURTOIS, Paris (75) * CABOUR, 
Douai (59) * CIBETANCRE, Bar sur Aube (10) # CONSTRUCTIONS DES RESEAUX SOUTERRAINS. 
AERIENS, Andleu (67) * CIE FRANÇAISE DE DISTRIBUTION PHYSIQUE, Corbas (69) * DECOLLETAGE 
DE LA GARENNE, Orrens (251 * RST PAVES, Avolsheim (67) * EUROCLAIR, Colmar (68) * EUROSTAMP, _- 
Villers la Mumagne {54 * EUROFILTREC, Rungis (94) * EXPLOITATION-AEROPOSTALE, Paris (75) 

* EXPLOITATION DES ETABLISSEMENTS EPM, Villeneuve Loubet (06) * EQUIPEMENT REALISATION 
INGENIERIE, Maxevilie (541 * FRANKLIN ASSURANCES, Puteaux (92) * FOREST DRIVE, L'Isle Adam (95) 
* FRANCE TOLERIE, Novillers (601 * FORAID, Montrouge (92) * GROUPE ELEBOR, Paris (75) * GESCOP, 
Paris 1751 * INNOVATOR, Villers le Lac (25) * INTER ROUTAGE, Aubervilliers (93) * JURIS FRANCE, La 
Chapelle Saint Mesmin (45) * LE BRIS, Pleuven (29) * LABORATOIRES FISCH SMITH AND NEPHEW., 
Vibraye (72) * SERGE LIEUTARD, Paris (75) * LIN PAC PLASTICS PROVENCE, Tarascon (13) * MAGNUS : 
FRANCE, Labege (313 * MAN INTER, Paris (75) * MESNARD CATTEAU, Beaune la Rotande (45) * 

Brest (29) * MISTRAL INFORMATIQUE, Clermont Ferrand (63) * PAGNIER ET CIE, Pontarlier (25) * MICHEL 
PRUDHOMME, Montauvilie (541 * PROMOGIL (Cirque Pinder Jean Richard}, Sucy en Brie (94) * PHARMA - 
OUEST, Saint Malo (35) * PSYNERGIE, Marseille (13) * RECTICEL SA, Clichy (92) * RESTAURANT ARON, 
Paris (753 * ROXIM PROMOTTON, Monrellier (34) * STANDARD WOOL FRANCE, Tourcoing (59) * SITE 
(Sucièté impression Textile d'Etiquertage), Bobigny (93) * SLF, Igny (91) * SOCIETE FRANÇAISE DE TRAVAUX 
PUBLICS, Louvres (95) * SOGEQUIP SOGESUD, Issy les Moulineaux (92) ® SAINT JEAN SERVICES, 
Montpellier 134) * JEAN SAURON, Aihis Mons (911 * SECURITE GENERALE, Amiess (80) * SIEVAL {Groupe 
Bertrand Faure). Lagny k Scc (60) * SETHA {Socièré d'Etudes Thermigues, iques et Aérauliques), Paris (75). 
* SFAAT, Colombrers (31) * SITONIC, Paris (75) * SOCIETE LYONNAISE POUR L'HABITAT, Lyon (69) 
* STEAMER INDUSTRIE, La Plaine Saint Denis (93) * SOGEX DAYAN, Sainte Maxime (33) * SOCIETE 
MECANIQUE ET PLASTIQUE DE TIERCE, Tiercé (49) * TECHNOFLEX, Bidart (64) * THEATRE DE LA : 
PORTE SAINT MARTIN, Paris (75) * TEGIB {Technique 
d'Electricité Générale fndusirielle et Bâtiment), Bobigny (93) 
* TERRASSIERS PARISIENS, Saint Maur Des Fassés (94) 


AIDEZ-NOUS A LES AIDER 


. Entreprise ou particulier, vous ponvez venir en 
aide aux personnes handicapées de votre d 
en soutenant les actions de l’A.P.F., association recon- 
nue d’utilité publique. Chaque année. P'A.P.F. suit plus 
de 30 000 personnes handicapées motrices : scolarisa- 
lion des enfants, formation professionnelle et emploi des 
adultes, maintien à domicile, information, conseil. et 
Ceci grâce à vos dons, donations et legs. D'avance merci. 


ASSOCIATION DES PARALYSES DE FRANCE 


Slège an: 17 1 fogate Bone, 75018 PARIS. 
T8: (0) 4788900. Fe (1) 458940 7 
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“Depuis il reçoit en 


La Voirodine atiinte par k «purification ethnique » 


« Rattachée» à là Serbie, la prorice pluriethnique aceneille près de la es 
des HN EN Craïgnant des représailles les Croates s'éxik 





rude 


Tous les soirs, Josip Koska et . 


son épouse montent dans leur voi- 
jure pour parcourir les quelqu 1 
ilomètres qui séparent vi 
Sremska- à 


Kamenica, de Novi-Sad, ‘ 


la capitale de la Voïvodine, l’une 
des deux provinces (avec: le 
Kosovo) «rattachées» à la républi- 
qe de Serbie. À l'inage d'un tiers 
les ‘couples qui sont mixtes en 


Voïvodine, . Josp.Koska est croate .. 
hongroise - 


et sa femme 
DT aus: soirs, ils traversent le 


ube pour. rendre visite À leurs: ‘ 


enfants de onze et treize ans qui 


vivent Cor d dix jours chez leurs. 


garder ma h mu dl 

les avec, hous », explique 
Josip Koska. Il: raconte comment il 
a été agressé par un. groupe de 
ru serbes de Croatie qui ant 
de sa maison en 


de s’em, 
le sale Dustachi». 


nençe 
menaces par téléphone : :«fci 
d'ahattoir, ton tour L# Et il 
a trouvé ue corde de pendu dans 
sa boîte aux lettres, de 


Ses -voisins, eux aussi- des 
Croates, écoutent passivement ce- 
récit qu'ils connaissent par cœur 

ur l'avoir vécu eux-mêmes. 

rmi les douze mille habitants de 
gremske-Ksmenica, . tiers _. 
Croates. « Huit familles sont part 
le mois dernier, poursuit. Josip 
Sabljsk, un mécanic n de cin- 
ro Et j'en connais au 


dépar > Das mél ds cs. 
ont réussi à échanger leur 
maison avec celle d'une finie de. 


Croatie. Mais l'essentiel, c'est 
d'abord de fuir. Pourtant, Josip 
Sal connaît qu'eif n'y à pas 

incident ès & grave, Mises à 
part les intimidations constantes. 
Mais les gens s'en von pour éviter 


de pire, car nous.savons ce qui se - C 
. Zagreb où ils se sont enfuis pour 


passe dans la région de Srem». 





LTD 





La région de Srem, sitnée au sud 
de Novi-Sad, est devenue le syns- 
bole de l'escalade qui nee la 
Voïvodine. Les Croates (5 % de la 
population) sont essentiellement 
installés dans des villages éparpillés 


de Srem où ils cohabitent avec une . 


nn d'autres raonalités FE 
depuis plusieurs mois, L' 

des habitants non serbes. de ces 
localités font l'objet de pressions et 
sont «encoy 
lieux. Tout le ONE, en Voïvo- 
dine, connaît le paysage de 
Hrtkovci, où un groupe ültranatio- 
aaliste serbe s'est é À « pur- 
ger» les résidents in bles, à 
savoir les 50 %. de Crontes st les- 
30 % de Hongrois (le Monde du 
16 juin 1992} 


Le docteur Zvonimir. Nezic, l'an l'an 


des jenonsabies de l'Association . 


de défense des Crontes, (SEM, 2 a 
recensé quatorze villages de 


cie Con son à conti de M. 
ont commencé 170 Era ÿ: 


total, il affirme que 17: 
de Voïvodine ont ainsi été. 
EE D dE 


l'es-fédéraion vougoslevé; d ya un. 4 


per plus d'un an. 


* à quitter les - 


À l'origine, ce ‘Sont és petites 


“localités rurales isolées” étaient * 


visées. Maïs, avec T'anivés d'un 
‘nombre croissant de jés serbes 
de Croatie et de Bosnie, 


* 8e généralise À tel point NE que Re res 
. semble à un 


sus tacite d' 
# épuration ». Environ 30 000 réfu- 
giés se trouvent Re Novi-Sad, et les 
Croates def ion .5& sen- 
tent de plus en plus menacés. Le 
16 juin ier, en plein jour, une 
voiture. banalisée munie. de baut- 

arleurs a’ s#illonné. les rues ‘de 

ovi-Sad, mettant en garde les 


. Croates : « Partez, sinon 
tués. x: «fls-veulent nous chasser.de 


Voivodine», s'inquiète le docteur 


:Nezic, en. montrant l’un des 
innombrables..tracts qu'il trouve” 
La ns de 


dans sa boîte aux 
tres, Ecrit à la main en 
truffé de fautes d'orth 


le 
“texte appelle à # l'éfimination des 


Croates par. tous les. Mayer 
. red arnie 
car, avec notre 

Albanais du 


des: sent des armes aux 


Kasora. Signé : leï enfants serbes. 
: «Partir, mais dE gour ht, sis sin 
je Cal Ha, 


SR nee 


proche de Novi-Sad. « A: me 
ie ee 


: Croatie, el mes deux sœurs 
en :Bosnié-Herzégovine. Je suis 


Croare de Voïvodine, et ges 
aller nulle. part a À + Mème 
ceux qui ont été par les 
pressions directes sont sur .le 
dépaïit. 


Digne et réservé, Josip Golubo- 
vie, un agriculteur de Cinquante- 
deux ans de Sremski Karovci, 
affirme’ qu'il n’a jamais eu de pro- 
blème-avec ses voisins serbes, 
Pourtant, il cherche depuis six 
mois à échanger sa ferme de 
22 hectares contre une itation 
similaire en Croatie. Motif : 
deux filles ont suivi leur mari à 


échapper, à l'énrôlement dans l'ar- 
mére fédérale. Dans'cette même 


… rue, trois familles sont déjà parties 


pour rejoindre leurs enfants déser- 
teurs. Leurs maisons sont. mainte- 
Serbes de 


E aant.occupées par des, 
.Slavonie." # Îls où sûrement vécu le 


même traumatisme. du déracine- 


ment ‘que nous. constaté Josip. 
Géluborie, mais les Croules de Se. 


Die n'ont jamabs pris Les armes con 
re’ le de Belgrade. 


None seule faute, - c'est d'être. 





de Belgrade 








«ll y a.de fortes indications 


qu'un processus de festin 


ethnique est qe train 
en Vabodine pe da pce 


Sr dt 


‘ de Croalie et de 
‘vodine), recônnaît..M, Tibor 


Varady, le ministre fédéral de Ja 
justice du nouveau gouvernement 
Milan Panic #£a crise esl 


situation sers sans r, + Premier 
geste- concret: Varady a 


| 
! 
| 
{ 


. aveu même du munistre, qui vient 


:Voïvodiné et 


an main par le régime de Belgrade 


et souligne Viadim: 


: alors que le ratio n'est que de un 


: de Novi-Sad refusent que la Voïvo- 
dine serve de «vache à lairs et de 


.: démocrate demande que la Voïvo- |: 
” -dine redevienne un « Etar fédéral» 


sr serbes et les tensions vont devenir 
encore gérable, poursuit cb : 
-seur de droit de Novi-Sad, For. 


: battre, mais c'est ce 
 gine hongroïse. SE elle s'étend, la abat dé 1 ous ge 


ordonné, le 21. goût, Fm nt 
: $ . 


aINYNNOU 





de cinq membres ultranationalistes 
du village de Hrtkovci. Une 
mesuré certes « ique», de 


également de’ déposer un projet de 
loi prévoyant l’amnistie des 
‘100000 déserteurs. Toutefois l'exa- 
men de ce texte, qui devait avoir 
lieu au Parlement fédéral le 
11 août, a été reporté au mois 
de septembre. 
. Maïîgré ces gestes de «bonne 
volonté», l'opposition serbe de 
le organisations des: 
minorités demeurent scéptiques sur, 


‘l'iifinence des membres du 


Beuver-: 
que répriente liniégalon des 
que nte li tion des 

300 008 réfugiés serbes dans un 
économique, elles. 
craignent une contagion des 
ts qui pourrait avoir un effet 
désastreux dans cette province 
composée Ds 
lités, et où les 


ment mors C Gr) %). Jen 
désamorcer 

réclame d'abord RE ab _ 
du statut d'autonomie dont jouis- 
sait la Voïvodine avant sa reprise 


en 1988. 





« Vaches à lait 
et chair à canon» 


| Un coup de force môtivé par ua 
triple enjeu : stratégique, économi- 


que, et militaire. Stragégique car |. 
fofvodine, 


«sens la Vi a Serbie n'au- 
rail pas de frontières communes 
avec la Croatie, ce qui aurait 
entravé sa: politique expansion- 

ir Kranjce- 


le ‘secrétaire général de la 
Lige sociale-démocraie de Voïvo- 
dine. Economique car la Voïvo- 
dine, grenier à blé de la Yougosla- 
vie, est l’une des régions les plus 
prospère Le l'ex-fédération. 
la politique « sem/-colo- 

HER Tnpoue par Belgrade, 
M. Kranjcevic affirme que la Voï- 
vodine a fourni 51 % da budget de 
la Serbie en 1991. Et enfin enjeu 
militaire, £ar 150 000 soldats 
auraient été mobilisés dans la pro- 
vince, .wsoit un homme $ur trois, 


sur auze pour la Serbie». Malgré 
leurs nombreuses divergences, les 
organisations des minorités et les 
mouvements d'opposition serbes 


sur un pied d’ avec k Sebie, 
et que son territoire soïl.une w one 


démilltarisée ». « Sans une forme|. 


d'autanomie, on court touf ‘droit 
vers la catastrophe », s'inquiète 
M. .Csaba Sepsey, l'un'des diri- 
geants de FAssociation des Hon- 


grois,. Ja pale minorité de là 
province (17 %}. « Miloseric encou- 

rage la AE du territoire 
1 la Voïvodine par les réfugiés 


Nous ne voulons pas 


‘disaïent déjà avant nous les habi- 
tants de Bosnie. » 


.YVES-MICHEL RIOLS 
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Des centaines d’émeutiers ont attaqué 
le foyer de demandeurs d’asile de Rostock 


Plusieurs centaines de 
notamment des extrémistes de 
droite et des ucrânes rasé», s'en 

sont de nouveau pris, dans la soi- 
Te dn lu 24 aoû, au foyer de 
demandeurs d': un et de travait- 


jeurs in de Rostock, dans 
‘ancienne Alle: &r qui 
était en Hs de ne 


les émeutes, les plus graves depuis 
onze mois, qui avaient déjà eu lieu 
autour du bâtiment samedi et 
dimanche ({e Monde du 25 août). 


En fin d'aprés-midi, les manifes- 
tants avaient attiqué à coups de 
pierres les policiers en faction 
devant le foyer. Ces derniers ont 
quitté la place peu après 22 heures, 
pour se regrouper à Plusieurs cer 
laines de mètres, laissant ainsi le 
champ libre à des centaines de 


jeunes extrémistes dont certains 


pénétrèrent dans le bâtiment. À 
nouveau, les jeunes gens ont été 
soutenus des habitants de Ros- 
tock (t mille, selon certaines 
estimations, ser une ville qui 


compie au total deux cent cin- 
quante mille habitants) criant 
«+ L'Allemagne aux Allemands» et 
« Les étrangers dehors ». 


Les forces de l'ordre 
débordées 


Plusieurs foyers 6 d'incendie ont 
allumés dans les appartements 
Pics es quelque deux ant tente 
ice, cenL 
demandeurs d'asile et travailleurs 
iumigrés et leurs familles avaient 
été partiellement mais une 
cinquantaine de Vietnamiens 
auraient encore été dans le foyer 
au moment de l'incendie, qui a été 
maîtrisé peu avant minuit. Les 
forces de l'ordre ont réussi à dis- 
gerer les manifestants vers 
heures du matin. Sefon le chef de 
a ice locale, ses forces «ont êré 
rdées » par les manifestants, 
_ le nombre avait doublé par 
rapport à la veille. Le gouverne- 
ment de Bonn a fermement 


condamné ces événements qui 
«'ternissent l'image de l Allemagne 
dans le monde», a déclaré le minis- 
tre de l'intérieur, M. Rudoif Sei- 
ters, présent à Rostock lundi après- 
midi. M. Peter Hinze, le numéro 
deux des chrétiens-démocrates 
(CDU) du chancelier Koh}, a 
exprimé son « dégodi » Face à ces 
incidents. 


« L'Allemagne est et restera un 
pays ami pour les étrangers», à 
souligné pour sa part le porie- 
parole du gouvernement, M. Nor- 
bert Schaefer. Ce dernier a néam- 
moins jugé plus urgent que jaraais 
de réformer le droit d'asile, esti- 
mant que les sentiments xéno- 
phobes de La population sont nour- 
ris par le flot de « faux demandeurs 
d'asile». Samedi, l'opposition 
sacial-démocrate (SPD) s'était ral- 
liée, elle aussi, à une politique plus 
&ricte en la matière, - (AFP, Reu- 
ter.) 





a ROUMANIE : M. Coustauti- 
neseu officiellement candidat à la 


— Le recteur de l'uni- : 


présidence. 

versité de Bucarest, M. Emil 
Constantinescu, a déposé, lundi 
24 août, sa ru po à l'élection 
présidentielle du 27 septembre, au 
som du principal parti d'opposi: 

tion, la Convention démoctstque 

de Roumanie (CDR). M. Comes 


- Au total, plus de cent partis et 


mouvements divers ont l'intention 
de déposer des candidatures pour 
ces secondes élections libres, qui 
quatre ans l'avenir 


cugageront 
du pays, — (AFP, Reuter.) 


‘a SUISSE : référendmu sur l’Es- 
pace économique européen le 
6 décembre. - La « votation » (réfé- 
rendum) sur l'adhésion de la Suisse 
à l'Espace économique européen 
SEE) aura lieu le 6 décembre, ont 





Chaque jour, soi 
de l’appartenance ethnique 


d'utiliser tous 


humanitaire sur place. 
L'urgence, 


une nécessité concrète pour 


: DELEUIS 


D eq don 
h JTER Cote 


VAL MASSAT TES dés 
EHESS ; WEVER Françoise, 


Depuis des mois, en nes 
Provoqui 
À re qui leur est assignée. 
ou euse leur est ass 
hommes ou des femmes sont détenus, sans r. . 
lantes. Cette lolie meurtrière parait ne plus connaître aucune limite et rend l'application 
du droit humanitaire international 
La communauté internationale — et en lieu !” des Douze — n'a su 
Eee de Pan St 
protéger les populations persécutées, 


collectivement pour prévenir le 
notamment en organisant l'accueil de tous ceux d'hui fuient les combats et en renforçant l'action 


moyens dont elle dispose pour 


VIDAL-NAQUET Pierre, 
l'institut d'histoire de la Révolution WALLON 
phation Fomerise » 


décidé, lundi 24 août à Berne, le 
Conseil fédéral et les chefs des 
principaux partis politiques. La 
Suisse, avec le Liechtenstein, est le 
seul pays de l'Association euro- 
‘péenne de libre-échange (AELE) à 
organiser une ratification par réfé- 
rendum de l'adbésion à l'EÉE. - 
AFP.) 


ga TADJIKISTAN : vingt-deux 
Gvils tués lors d’affrontements. — 
Vingt-deux personnes ont été iuées 
depuis une dizaine de jours dans le 
sud du pays, au cours d'affronte- 
ments entre des partisans de l'an- 
cien régime communiste et diverses 
formations politiques et religieuses 
de l'opposition, 2 annoncé, lundi 
24 août, l'agence Interfax, citant 
des de cette Républi- 
que. Un garde-frontière de la CEI a 
également été tué, dimanche 
-23 août, près de Piandj, à la fron- 
titre entre le Tadjikistan et L'Af- 


APPEL 


contre den 
aison, et dans 


plus en plus périlleuse, 


: c'est aussi d'arrêter l'engren: d'une guerre menace sans cesse de 
s'étendre à d'autres foyers de tensions. 7 Fe de * 

- On ne peut aujourd’hui-engager une négociation sans se fonder sur quelques princi 

fondamentaux dont l'application ne constitue pas seulement une exigence mors nRis miss 


mettre fin au conflit ; 


— le refus absolu He tou toute politique de « purification ethnique », 

— le relus des conquêtes de territoire, toute modification des frontières des Républiques 

de l’ancienne Yougoslavie devant être subordonnée à une négociation internationale, 

— La mise en œuvre d'un statut garantissant le droit de toutes les minorités. 

Nous ezxprimons notre solidarité envers tous ceux qui, au sein même des pays en guerre, 
ont encore le courage de défendre ces principes. 

Nous appelons tous les citoyens en Europe à agir auprès de leurs gouvernements pour 
qu'une initiative commune soit prise sans délais sur ces bases, 

Pour notre part, nous demandons au gouvernement français 
| pouvoir pour que la conférence Internationale, qui va réunir à Londres les parties 
combattantes, fa CEE et les Nations unies, ouvre 
: LISTE DES SIGNATAIRES AU 24 AOÛT 1992 
. ABUIN Ro, Conaié curl LDH : ALLETON Viviane, directrice d'études EHESS ; ALLIO René, cinéaste; AUBRAC Lucien Rayraoade 


anciens résistants : écrivain universitaire ; AUGE Marc, directeur d'érudes EHESS ; AUTHIE Germain, sénateur 
AZEMA Jean-Pierre, JEP de Poris ; BALIBAR maître de cmfèrence à l'antreraité Paris : BEDARIDA Fra directeur 
de recherche CNRS ; en re CoNan de sociales de l'Assemblée nationale ; E-LAVIGNE 
‘Maryse, sénateur; BEST Francine, Inspecteurtgénèral de l'Education nationale : BOISSIÈRE Bruno, député au européen ; 
BONNAFOUS Simone, gniversiaire à Parts-XII ; BOSDEDORE René, Cornité cenrral : BRARD Jean-Pierre, BRITO, 
dessinateur de 3: BRUNE Alain, dépuié : Joëlle, fs 5 
architecte 

Maurice, EUX ; ROUX 
: M : CHERASSE Jean, cime ; 
CHOMBART DE LAUWE Paul, h ET) ; CITRON Pi ere, Fraser à l'université Paris-HI ; CITRON Suzanne, 
hinorienne ; Scrhuin : Pascal, président de à rodtranee LOR D ; COMTE Antoine, am ; COSTA GAVRAS, 
cinéaste ; FC ÉASCOUR Jnoguclise, creriaur ou CNRS ; COT Jean-Pierre, 


européen ; 
DAUBIGNEY Nicole, Comité central LDH; DÉ FELICE Jean-Jacques, Pan LD: DEGUY Michel, écrivain, professeur à 
l'université Paris- VII André, ancien ininistre, : DESIR Harlem, président de 
Comité central LDH ; DOLLO Yves, député : DUBOST Françoise, dre de race on CNRS DUPEREY Anny. 
DUROMEA à la Sorbonne, écris 


président du groupe ie sal où Shen s FREE Va 
i Charles, ancien 


prèsiden î 

Chi, Com mr LDE JACQUAINT Muguette, dépurér ; peut 
Christiane, rmagice: TOUR + Yves, président d'honneur LDH : JOXE Alain, 

KAUFFMANN Jean-Paul, journaliste ; Abin, ï 


ARDY Feriand, Men à TAVERNIER Yves, député ; 
Elie péri LDH: YARGIN-ORRU 


Ginent, Comité central LDH 
5; VERARD 


BHESS : 
Commission Europe LDH ; RONA Ja dar Can ei “FDUCRÉ Chr, médi président fédérarion LDH 75 : 


br à Lips dbe Suit da t'Hmie 27, rue Jean-Dolent - és 


fonchannaire conunissian 





tion it 2 art est déchirée par la quere Les 


enfin un espoir de par 


Jean, trésorier national LDH : YOVELLE Michal directeur de 
de la communication LDH ; WELL Clmule, chercheur 
Cabane, chocher eu CNRS. présidente de ia 


ghanistan, lors de l'interpellation 
de cinq hommes qui transportaient 
des armes et des munitions vers le 
Tadjikistan. — (AFP) 


a TCHÉCOSLOVAQUIE : 
M. Meciar interrompt les négocia- 
tions sur la partition de la fédéra- 
tion. — Le premier ministre slova- 
que, M. Vladimir Mecier, a décidé 
d'annuler, lundi 24 août, les C= 
pariers sur la partition pacifi que de 
la fédération tchécoslovaque avec 
le premier ministre tchèque, 
M. Vaclav Klaus. Accusant la par- 
tie tchèque de ne pas respecter les 
accords précédents, M. Meciar a 
déclaré qu'il jugoait de nouveaux 
entretiens «inoppurtuns x. Les deux 
dirigeants devaient se rencontrer 
jeudi 27 août, pour La cinquième 
phase des négociations sur l'avenir 
constitutionnel du pays. - f4FP, 
Reuter.) 







‘ait connu l'E! is 1945. 


PsRons es. du seul fait 
camps sont ouverts où des 
des conditions inhumaines et 








voire impossible. 



















de faire tout ce qui est en son 












SOS Racine ; DHOQUOIS-COHEN 
, comédienne : 





écrivain ; AT ÉHRARD jeune 
‘Vladimir, Claude, maître de Centre 







TEANEON André, anciens 






3 VERDIER Robert, président d'honneur LDH ; 











AUCLAIRE 
evropéernne. 
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BRÉSIL : le scandale de la no e, 


La commission parlementaire d'enquête a publié un rapport: accablant pour le président Car . 


lités étaient plus simples. La tion d'une voiture ou la remise à. 


commissio! entai rteur, M. Amir Lando, les 
ane ont mn Jale dé Hs décris 8 re contraires es aux société EPC virait directement des neuf es résidence à Par de 
sommes 81 ificatives : « La secré- Maceio, capitale e 
npsen au plus haut niveau de ion et sont io mpaties avec 2 Loire D ue he de l'Évat  l'Alagoes, dont la famille du | 


Etat brésilien a terminé trois 


2 à as a ainsi reçu 598 000 dollars, qui dent est originaire. 


vel de du M de pos im 












s'efécruer des retrait de Ja majeure 




















































mois de tevaux ininterrompus ont servi à l'achat de meubles et à Le rapport évoque aussi «l'ex. D de Mel, de e 
avec fa publication, lundi 550 Les quelque deux CE nt pages du la modernisation de la résidence Re RpR Pis à prémohitions . $0n équipe, Ont aussi æ mis eu 
24 août, de son rapport, acca- modalités des financements privée du couple présidentiel », la de personnes de l'entourage de DOS M ne ne 
blant pour le Femando occultes, ainsi que les sommes «Casa da Dindaw à Brasilia. D'au- M. Collor, comme sa propre scré- "commencé par 10e Citabion 
Collor de Mello et son entou- nr des exemples 6€ tres chèques ont permis l'acquisi- taire ou M. Farias, qui ont pa de Bent Jean lqus devez STVOÏT. 
rage. Ce document, dont la lec- marchés publics, ou de fausses fac- : : “da wérité car la vérité vous Eure 
ture a été retransmise, pendant  tures, Comme d autant de pratiques | Foie RAR lee 
plus de cinq heures, par la télé- sata M Feu Cour Farine Ter [ roc l f bn |." sofent puniss. La réméré que le . 
, constitue le début d'une  cicn trésorier de la cam) campagne des. ne Ure Ongue € compliquée pays ne füirait pas devant ces véri- 
procédure, qui pourrait aboutir, foraie de M. Collor. af irme EPC pe ee é.. Ne | À 
dans quelques mois, à la desti- d'études et de consirue rca na pas Les bourses de. Sao Paulo ct de. 
tion) était ainsi coutumière ner suite, où d'envoyer l'âcté Rio-de-Janeiro n'ont connu, lundi, 
tutian du chef de l'Etat. d'étranges contrats, ecelui TT d'accusation sait au Sénat {crime -| qu'un toès faible niveau d'échanges 
BRASILIA En VSD dolarse œut re ités da la commis dans l'exercice de son, |: .ét ont clôturé en légère hausse. 
57 ms ou — PE mineral ou Ge Te Pnee 
cre, Le con L inévi é 
de notre envoyé spécial jonral ed 4 - ptiieme par else int b 
C'est un véritable brûlot qui a vu cris», dollar, au OU 
& rendu blic lundi dans ls spl Des diaines : et a 
ienne. ral se e mon! le décalage 
commission d'enquête garlemen- ce millions de dollars “avec le ours Officiel arteignant : 
effet une { Lis “or table mue à au des ementaires de la com- sien pourra adresser una à 17,57 %, nivesn le plus ün ; 
pratiques illicites en vigueu. Et la alto soulignent aussi «la rue tion » au président ée La procédure, si elle n'est pas ges se He 
conclusion des parlementaires est site nancière des en Te Et 1 Chambre des députés. Si modifiée at si las délais sont res- | sue de se mobiliser. À Rio, ane 
sans équivoque : « /l est évident que faras à l'évidence | d'ac- | celuici décide d'y poctés, peut donc durer au mini- | - ue AT tilier ne 
Monsieur le président de la Répu- N a poureirs de Ch, une commission spéciale sers ie mois soes de Le Dee 
blique a, de manière pe ae à a, a Euie £es Ps formée. Elle émeura un avis sur sonnes dans le centre-ville. D'au- : 
tout au ses ani recvabité requête, qui x ; : | 
ee Sn ré ue Æ aus Btre aude par Ja Chem- le prochains. ous dans été. 
tages économiques indus sous la ROnS F ont He + | bre À la rnajorité dés deux trs. renoncer à tout momant à ses |: Bandes villes du pays, Le 
fais sur un Feat dû SE nec we commission adressera fonctions, st le président de la |. camp 2 connu on 
Le compte dé sa scraire, M ne fl eniaamb enr Le Hans à | formellement une pare au chat Cour, suprème peut Lui-abrne nouvel abandon 2, ile quand 
45 hè- mettre on accusation or | député Pa ï t du - 
sn de estte dernière, M te ques om bu. “aminés 6 eu Se Et, qui sue vingt Jours our crime de droit corn LA La | Parti démocrate ‘social (PDS, 
mère et de sa sœur, sous la forme ‘pas de noms de « fantômes » L jesi à  Jébet sur les modaftés du vote droite) a son 50 
de versements pour l'acquisition de te SOU TAUHOUE Mine de  de5 députés et ere n'est 
biens ou pour le paiement de re er la ans un gent de con ensuite son rappoi Se toujours pes tranchi 
ux». «A l'évidence, conclut le pratique, en reset. deux Gers, Les $ 








ETATS-UNIS : d'après les derniers sondages 


M. Bush à rattrapé plus de la moitié uen 

de son retard sur M. Clinton Dos hp 
Les électeurs sont imprévisi. breuses. M. Clinton n'entend pas responsables é piètre at de du plan de paix 
din ie D Er DR Une create aus | ane Pme De 


le tournis aux strotèges des 
deux camps. La convention de 
Houston a permis à M. George 
Bush de rattraper plus de Îa 
moitié de son retard sur son 
adversaire démocrate, mais les 
spécialistes affirment que ces 
intentions de vote ne sont pas 
plus sûres que les précédentes, 
et que beaucoup d'Américains 


de paix de Paris. Lors da la réu- 
nion du Conseil national suprême 
ee Re 

khmer rouge, 


RÉ Knieu Samphan, s exigé que . 
atous les traïtés et -accordss 

signés «pandant: l'occupation » 
vietnamienne soient nuls at non 
avenuss, que de nouvelles fron- 
tières soient tracées entra le Viet- 
nam et te Cambodge, que des 


plan de réduction d'impôts tou- 
chant toutes Îles catégories L 
contribuables. 

Le président sortant a tenté 
lundi d'occuper un terrain sur 
lequel. il ne s j'était guère aventuré 
jusqu'ici. IL a annoncé à Union, 
dans son Etat natal du Connecti- 
cut, un projet visant ä permettre 
chaque ee à 1,2 million de per- 


son adversaire, [l se prépare au 

pres débat télévisé avec 
Le qui devrait avoir lieu 

22 À l'université d'Etat 

du igan. 


M. Clinton a évité de prendre 
trop au tragique ne: dre de aime 
tre 


RE encore modifier leur De Me Hillary inton, avocate métier. Les D ru tas comités soient mis ‘en place au 
choix au 3 novembre. renom, avait manqué à son consacrées à la formation passe | sein du CNS pour l'admi- 
WASHINGTON d'épouse et de mère en En une raient ainsi almost de-740 | nistration et la police de Phnom- 
Rare por D te millions à 2 milliards de dollars. | Panh. Après quoi, 1 s'est affirmé 


prêt à engager processus da 
désarmement de ses troupes. Il 
avait auparavant rejaté le projet de 


M. Bush a affirmé que cet effort 

était possible sans augmentation 

des joe e Son rival l'a nat 
comment il 


© de note envoyé spécial 


La campagne essentiellement 


jravalllent a. a y que fuadt 





négative menée par les Républi- ans le cam Ten in er mis au défi d loi électorele proposé ‘per les 
cains présente un danger se Cie mettre fin “ ceite polémique. pouvait concilier un tel projet et | Nations unies, sous le prétexte 
systématique de un M, secte a son intention de réduire la pression que celle-ci servirait les intérêts 
M. à iébnsabiement permis à ent. sur l'élection fiscale. vistnamiens. Jeudi, une nouvelle 
us le remonter la e, " it” liscussions : 
mais les voix ainsi acquises #00 srléfanele se 1506, dde e DOMINIQUE DHOMBRES 


par cœ défertement d'invec- 
fragiles, car elles ne correspondent fi 'épause du candidat 
à une 1e décision irrévocable en Front Î du 
eur de l'actuel locataire de la 
ison 


0 GUATEMALA : suspeusion des k doivent 
négociations de paix. — Les négo- A 
ciations entre le gouvernement el | cadre du plan. de. l'ONU ont: 











Projet de formation 
ss 





Le sursaut est considérable. 
Selon un sondage de la chainé la guérilla guatémaltèques ont été | enterné, mardi, leur entrainement. 
le gouvermeur d de l'Ar suspendues, lundi 24 août, à | _ (Reuter. AFP] . 


Mexico, sans que les deux paris, 
ne parviennent à un accord 
respect des droits de l'homme et ka 
création et les modalités de fonc- 
tionnement d'une «commission 

la vérité». Le médiateur, 
Mgr Alfonso Quezada Toruno, a 
indiqué que lé gouvernement sou- 
baîtait attendre 1a conclusion d'un 
accord de paix global pour ‘la 
commission puisse fonctionner. - 
(AFP, 


qi et or 


obtiendrait 48% 
BI de Fier ds “onda, M 


Bal Una jee sondage 


du ju quotidien USA, Pod 

Gallup donne & RE 
intentions de ou a à ee Clinton et 
42% à M. Bush, On 
des quelques 24 qoints d'avance 
ke an É conreend 

convention de 

Houston. Chacun prédit pointe 
nant une élection et 
ques encore He non 


conf ou sun 


20000 marisgés 
pour le révérend Moon . 


Nouveau succès médiatique 
pour Ja révérend Sun Myung 
Moon. K a marié, mardi 25 août, 
dens le stade da Séoul, 


él 


qui Qui rh 
voter kes lois 


1e vibes 


élus Sémocaies 


qu, il aumettait au 
qu'i présente coume 





131 pays. 10000 autres couples 
qui n'avaient pu fair ls vayègé ont 
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Vente aux enchères publiques, êur Saisie immobilière, au Palais de Justice à Paris (1e), 4, boulevard du Palais. 
Le Jendi 17 septembre 1992 à 14 h 30 — En un semi Lot : dans us ensemble immobilier sis « 


à Paris (1+) — 22-24, place Vendôme 
31-33, rue Danielle-Casanova, 2, place du Marché-Seint-Honoré et impasse Cousbanl, sans N° 
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verser 1200 dollars s'4 venalt 















© huit ans, s’est exprimé dans una . 
lettre 


20.000 couples . venus, de. 


que : costume noir et cravaté 


“Selon le Waf Strest Journal, | 
ue candidat au mariage a. dû . pra 














a 
“es étudiants.à soutenir . 

ses réfonnes :. | 
M. Deng Xiscping, jose 
un» chinois, a appelé les’ étidients 
à soutenir .4es réformes, 8 rap-. 
porté, lundi 24 août, l'agence off- : 
‘elle Chine nouvelle. Trois ans ” 
après la répression sanglante du * 
« Printemps de Pékin», M. Deng, 
qui vient de fäter ‘ses quatre-vingt- . : 
















publiés ‘par le, comité central 
du PCC en réponsa à des letires 
d'étudiants soutenant ses posi- : 
tions en faveur de d'accélération : 4 
des réformes économiques et de 
l'ouverture au monde extérieur. . 
M. Deng-a déclaré que la Chine se 
trouvait à un «stade critique de 
l'édification socialistes. «Savoir si 
la Chine peut accélérer ” ses 
réformes et.son ouverture au 
monde extérieur est crucial: pour le 
développement du pays, pe ‘fé 









































G La femme du dissident Wang 
Jnutso Hbérée. - Le femme du dis- 
sident chinois emprisonné Wang 
Juntao a été libérée, dimanche .: 
23 août, après quatre. jours. dé 
détention pour avoir tenté de par- 
. Ler d'une grève de la faim observée 
par ‘son. mari (le Monde. du. 
. 25 :aôût). Me Hou Xiaatian à. 
D que er er men pr "le 
avaient écouté ses 
Sato concernant le sort 
de'son mari et ses propres difficul: 
tés pour-obtenir un passeport, trou- -. AS 
ver du travail et un fogement à 
Pékin. Elle a ajouté qu'elle ignorait : 4 
ou.d8 PAR de Mod An A .'avrann 






























































CRèubr) AE et 

pmoUn : : : “be” nouveaux per a" ee 
. ‘intérethni “M - 

Deux epposants bhsés | ‘semaine domière, dans lui 

dens un-attentat.: Rwanda, faisant ün:mort ot neuf 


£ , dans la nuit du jeudt.20.- 
au-vendredi 27 août, à Giehyÿte” 

* préfécure .de Kibuye), ‘a-rant. 
appris fundi 24 août, da. ee. 
informée à Kigeh. Samedi, des 

; forces de sécurité -ont: 616 

"déployées dans certe région, 

. de restaurer Je calme... 










d'un pais rich, MN 
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CM sis Séguin pourrait apparaitre 
comme le champion de l'opposition à M. Mitterrand 


ee Philippe Séguin, député . 


ne D ages lo de en 
mateurs de-la 


“tnonr'au traité de’ Moine 


participera Îe.-3 -septembre, 
sur-TF 1, à un face-à-face avec 
M. François : Mitterrand 
Ve Monde du 25 août}. 


se dehors du Se débat. sé. - 
qui l'oppose 

entre slei ci de M ae 
Mitterrand n'a plus É à ne 
telle joute avec un LPO 
que — aux ue et en 
direct - depuis le 10 miai 1981. T y 
a quatre ans, Le chef de l'Etat enr 
éxercice avait alors rencontré, ün - 
“jeudi 28 avril, son premier minis 
me er Jacques” CI Deux 

res vingt minutes Je 

trente ‘millions de_tél rs 
Cela LL été conadé comme me | 
coup d'envoi de la campagne 
second tour de scrufin. ES ns 


moment. 
M. Mitterrand Das réélu FE 
pour un Second septennat. 
M. Phili, jure, 
être en tête de en pet 
plusieurs titres, 3 septembre 
au soir, dorsal ons de. 
dent de la République, En k 
maire d’Epinal a confirmé qu'il : 
promer «sauf dpi nur k- 
mier personnage l'Etat, ce 
ampbithéätre 


dans le d 
de di os amp Riche : 
lieux. 


La discussion contéidictoire” 
pourrait 


‘entre les deux hommes 


durer une petite demi-heure dans - 





‘Le’ secret avait été bien gardé. 
«On mvû demande. il y a plusieurs 


Mitierrand ef j'ai répondu 
“Que Où lé à demand à asia 


. otre fu pas Ch crois 


Aves, 2 sghremeng indique le 
député rsues. 
il partici- 


. {RPR) 
24.août à Besançon, où 


pait à l'une des nombreusés-ren- 
contres publiques qu'il organise 
_daùs le cadre de sa campagne en 
faveur du «non» à Masstric! 


ÆEn acéeptant on débat Len 
avec'loi, le président de la Républi- 


que rend, d'une certaine 


manière, 
hommage à la qualité et à la quan- 
tité du-travail de éonviction que 


- plusieurs. sérmaines, 
l'ancien ministre de cobabitation 
da: gouvemement de M. Chirac. 


2 ad, Six 2 bris soin, depuis le 


début de’sa campagne, de ne pas 
impliquer le. chef de [he 
Contrairement à MM. 


Phi 

. Villiers où Jean-Marie Le Faq 

sé prononcent pour ün «non à Mit- 
terrands et à Me Marie-France 
+ Garaud, -pour qui un succès dti 
«non» serait «une victoire de lop- 
position», le maire d'Epinal n°a 
pas voulu faire du référendum une 
: Question de politique intérieure. 


Paradoxalement, c'est M. Mitter- 


sand lui-même qui comme 


ü le place 
‘nique chef-de ie des opposants 
au traïté européen. On confie dans- 


son que ce statut est pro. 
: visoire, même circonstanciel, 


qu'en tout état de Canse il ne chers 
: Chera pas à en tirer ug parti quel. 


concus. St copié an HVR cons. 
dèren! PAIE 








un débat de fond sur le traité et, 
sclon lui, ses méfaits, en courant 
«le seul. isque de ne pas me 
», il nc a €m 

les cadres du de voir en fui le 
Sbampion de l'opposition à 
M. Mitterrand. D'autant que, silen- 
cieux depuis le 4 juiller, Der où il 
avait officiellement anconcé son 
engagement pour le «oui» Bace à 
réticents, 


‘des cadres RPR plus que 


M. Chirac va entser en campagne, 
Avec son état-major favorable à 
Maastricht. Sj le «oui» l'emporte 
de peu, cela risque de laisser un 
goût d' d’amertume dans l': 
intermédiaire et dans la base mili- 
tante qui auront tendance à 


répro- 
- Cher au président du RPR de ne 


pas avoir fait pencher la balance de 
l'autre côté, 

Propulsé Re Minrand con 
tre Maastricht, est égale- 
ment propulsé contre ei Chirac. 
Intedlocuteur privilégié du chef de 


. l'Etat, il entre dans le cercle res- 


treint, à tort ou à raison, des diri- 
geants politiques bénéficiant du 
label «présidentiabie». Parmi 1ous 


les partisans du «non». 
maté de M, Séguin a allé en 
vrai, le choix de M. Mitterremd. 


OLIVIER 81FFAUD 





rendum du 20 septembre sur le 
traité de Maastricht. Tiré À cinq 
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M. Laurent Fabius invite les socialistes 
à se montrer pédagogues 
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une émission plus lari a de l'Etat a «une cent mille exem, ce journal L D 
a à MM Helmut de sa fonctions, de seize pages at tabloïd, qui SOS ue 
J Major. res pros Orquer, à . pourrait bénéficier d’un second internationales, s, ca 0 2. us 
* cellies et premier -minis- cééan us dati, a UE . ar la jon du 
tre britannique. Un «échantillon » se révèle Ini-même dem, comporiers des éditoriaux 6t order mis 
d : un ins le simple ef véritable chef des entretiens et sera vendu quant que le calendrier prévu est res . 
titut de sondage sers E sur le «oui» à Maastricht. 11 complète la Lettre du non, tirée à pecté et que le campagne du «oui» 
plateau pour questionner M. Mit- QU x cent ile exemplaires par semaine avait été conçue dè manière à faire 
: depuis le 19 juillet. + porter l'effort sur le dernier môis. 





M» = Cuire d'Encausse 


présidera le comité national pour le «oui» 


Quelque trois-cents personna- 
ue des arts, de l’université, de 
l'entreprise appellent à voter 
aoui» au. référendum du 
20 septembre, au sein d'un 

national añnoncé par 
M. Jack Lang la semaine der- 


nière {le Monde du 20 août) et 


dont la composition.a été ren- 
due publique, mardi 25: août, 
par sa présidente, M=-Hélène 
Carrère d’Encausse.. On relève, 
parmi les noms die.ces partisans 
du traité de Maastricht, ceux de 


"scientifiques et de ‘dirigeants 


d'entreprise qui ne sont pas 


“Alain RobbeGrillet, Denis Roche, 
Danibie Enzo Siciliana, 


Philippe Sol et Tournier, 


Victaris Abri 

Stéphane nie 
Nathalie : ‘Emmanuelle Béart, 
Goy 


“Claudine Costes, Alain Cun ny, 


Mireille Darc, Alam Delon, Dani 
Delorme, Catherine Deneuve, Gérard 
epardiens ur Devos, 


Evenou, Nicole Garcia, 
Annie Girardot, .{ss- 


familiers de ce genre d'engage- ES 


ment public: « Le concert des 
aoui» doit faire entendre les 
instruments ‘les plus divers, 
parca que l'Europe n'est pas 
monocordes, déclarait. au 
Monds le ministre de. l'éduca- 


tion-nationäle et de la ee 


chargé d'animer, avec M Elisa- 
beth Guigou, ministre: délégué 
aux affaires européennes, la 
campagne du. gouvernement 
pour le DS 


Ecrivains, philosophes, 
ne = 


Mes et MM. Elisabeth Bdinier, 


François-Régis Bastide, Lucien - 
Bodard, Dapiel Boulanger, Jean-De- . 


nis Bredis, Marie Cardinal, Edmonde 
Charles-Roux, Noëlle : Chatelet, 
Andrée Chedid, Hélène Cixous, 
Georges-Emmanuel Clancier, Ajain 
Decaux, Pierre Daix, Didier Decoin, 
Jacques Derrida, Dominique Desanti, 


Marguerite Durss, Umberto pe 


Jean-Pierre Faye, Bernard Fixot, 


-Anivinefte Fouque,: Anne-Marie 
Garat, Marek Haïler, Nicolas Hulot, - 


Odilé Jacob, Julia. Kristeva, Jacques 


Lacarrière, Jean Lacouture, jacques - 

Lanzmaun, n Does Fu Lévy... 
. Jean-François Lyotsrd, Françoise : 

Mallet-Jonis, Albert Mërami, Pierre Br, 


Moinot, Edgar Morin, Yves Navarre, 


Monique Nemer, François Nouris- 
. Daniel Pennac, Jean-Luc Pidoux- 
pe Bertrand. -Poirot-Delpéch, -. 





sa Queffélee, a Risset, 


pee Beineix, 
| Bernardo 





t : : Ludmil 
Michael, Pierre Mondy,. Jeanne 


Pacte, £ Pape à Noi Maria 


[ESÈET, 


re ee Sonis Rykiel, Yves Saint-Laurent, 
Christiane 





Mettesrs e en Fe | 
‘René: Altio, Pedro. Alinodovar, 
Ctaude 


Marcel. Amônt, Maurice AE 


Jean-Louis Aubert, Charles Azns- . 





| 


\ri Sophie À ur 


. Richard Berry, Laura . Xenakis. 
Jean Cam, 


Es André Julliard, Piotr 
Bernard Loi Alfred 


Loiseau, 
Manessier, Titina Maselli, Nikki de 
Saint-Phalle, Jean Nouvel, Pierre 
Paulin, Dominique Perrault, Sté- 
phane Plassier, Edouard Pignon, 
Jean-Pierre Martial Raysse, 


Schmückle-Mollard, 
Michel Schreiber, Pierre 


Soulages, 
‘ Philippe Stark, Vera Szekeli, Roger 
: Tale biens Tandis, Gr 


Gérard Thor- 


- PDG de LVMH; Bernard Attal, pré. 
Pr d'Air France; M= Gifberte 
-’ Beaux; 
‘EDG d'Yves-Saint: Laurent; André 


MM. Pierre Bergé, 


président de l'OIT; Yvon Ctotard, È 
ancien vice-président du CNPF;- 
Pierre président 


de l'As- 
sermblée permanente des chambres 


-_ d'agricalture; Daniel Gæ never 
-sident de Volkswagen: André RE 


be, résident de 1 Fédération Fan 


“. Roc Lévy, ancien PDG de 
. Renault; M 


Ms R Renée Ciaüde Mader, 


ds tn Cole D Dane Len 
Dausset, prix Nobel de médecine; 
René Frydman, professeur de méde- 


navigateur, vainqueur 
du Tour de France à la voile 1992; 
À Gad Pain, oniniatnr 
courses ; Dominique Roche- 
teau, footballeur. 


‘Fhumanité et de crimes de guerre ? 


vie peut les y aider. 
1 ke numéro den du 
ndeperg, a 
les Socsalistes, a-t-1l di 
der qe lea, M. Jean LE 


gens 
des d'échec du 
Etastrophes En cas réfe- 





imprécations », Elle à affirmé que l'on 

va «voir le vou» monter en puis- 

SAnCEY, Cas aious [ses] partisans sont 
à intenenirs, 


aLe dynamime est clairement dans 
Le score di sous, a aficmé, de san 
côl rs d'un point de presse, 
M. André Billardon, directeur de La 
campagne du PS, ajoutant que, s les 
arguments du non» semblent s'épui- 
ser v. Le dé té de La Saône-er-Loire a 
critiqué n le côté carivararal de l'e: 
pression du «non». en aff femant 
notamment que «Af Charles Pasqua 
fit des «caps et que a = Marie 
France Garaud est apparue, dans ses 
excès, comme une sorte one de. Frankens- 
teis moins l'humour», 1 s'est félicité 
me. «la Las le xouis appa- 
v et nqu'elle soit en 
train es changer de strmégiev. Le PS 
compte sur la mobilisation de ses 
fédérations, mais aussi de ses élus, 
pour intensifier la campagne, alors 
que les responsables du parti multi- 
plieront les interventions, M. Fabius 
ayant prévu lui-même plus de vingt- 
cinq déplacements. Le coup d'envoi 
de cette nouvelle étape sera donné k 
30 août, début de l” «université d'été» 
du PS à Avignon, qui sera dominée 
par l'enjeu du référendum. 


h Selon M. Billardon, désormais, «les 
perçoivent clairement l'enjeu 
di rfrendass et que «plus d'Europe 
est perçu comme essentiel» dans des 
domaines comme La ea PRES étran- 
gère ou l'envi suite de 
F'muene en Yougodeie et de taf 
des déchets. Les socialistes seront 
donc «aftentifs à l'actualirés pour 
développer leur argumentation, en 
mettant l'accent sur «la paix, l'Europe 
sociale, le développement économi- 
ques. Le PS veut préserver son auro- 
nomie par rapport À la campagne gou- 
vernementale, pus agir en 
«concertation» avec Lang et 
M= Guigou. M. Pierre eee 
ticipera au sine Ë : Ba 
campagne seplembre, 
à Créteil 
Si P. J. 





Contresens 
par Jacques Barrot 


E martyre de Sarajevo provo- 
l'émotion des Français 

x en leur donnant l'im- 
ression d'un grand vide. 
l'est-ce que cette pe qui ne 


désarroi ouvre la porte à un 
contresens dans lequel s'engouf- 
front nouveaux déçus de Mass- 
tricht et partisans résolus du 
anon»: puisque la voix de la 
Communauté paraît si 

faible et brouillée face au drame 
yougoslave, misux vaut La faire 
taire définitivement, mieux vaut 
tuer dans l'œuf l'embryon d'une 
Europe politique | 


En fait, cette wagédie appelle 
non pas moins, mais plus d'Eu- 
rope. Sans une démarche 
tique commune, sans une politique 
de défense communautaire, à sera 
de plus en plus difficile de prévenir 
l'apparition de nouveaux conflits 
capables d'ébranier le continent 
européen. Certes, Maastricht ne 
nous apporte que les prémices 
d'une politique étangère et de 
sécurité commune. Est-il raisonna- 
ble pour autant de les dédaigner 
en pratiquant l'imprécation du tout 
ou rien? Les Européens ne 
devraient-ils pas, au contraire, 
anticiper les effets du traité en for- 
mulant clairement leur politique 
vis-à-vis des Balkans ? 


Un préalable 
nécessalre 


Et pourquoi la France ne pren- 
drait-ella pas l'initiative de propo- 
ser à ses partenaires une déciare- 
ton commune autour de quelques 
principes et cons for- 
mels : volonté de pratiquer le droit 
d'ingérence humanitaire pour 
secourir les victimes at contrôler 
les camps de détention contre le 
gré des agresseurs, y compris 
avec des moyens militaires ; refus 
de la reconnaissance, aujourd" hui 
comme demain, de tour Etat fondé 
sur le principe de la purification 
ethnique et de l'annexion de temi- 
toires par la force, au mépris du 
droit des peuples à l'autodétermi- 
nation; misè en accusation devant 
une cour de justice internationale 
des responsables de crimes cantre 


Voïè des engagements qui doi- 
vent être pris ensemble, solennel 
lement, par les Européens, pour ne 
laisser aucun espoir à ceux qui 
défient la morale élémentaire et 
veulent s'affranchir des principes 
du monde civilisé. Les citoyens 
des Etats membres attendent de 
leurs gouvemements moins d'am- 
biguré et plus d'action, pour eus- 
citer une véritable mobilisation 
générale des opinions et redonner 
courage à tous ceux qui s'oppo- 
sent, y compris à Belgrade, aux 
exactions du pouvoir serbe. ll doit 
Btre possible de faire appliquer 
avec vigueur les mesures d'em- 
bargo décidées et de sanctionner 
les complices de leurs violations. 
Mais, bien entendu, cela exige, 
plus que jemais, une action com- 
mune des gouvernements euro- 


Sarajevo ne doit pas nourrir les 
contresens. C'est bien lorsque de 
Paris, de Bonn, de Londres s'élè- 
vera une voix unie, une voix forte, 
capable de bafser clairement l'ave- 
nir, tn la paix sera assurée. La 

par Sarajevo, c’est bien fa 
écart : de l'union politique de 
l'Europe. Maastricht n'y suffira pas 
à lui seul, mais c'est à coup sûr un 
préalable nécessaire, à moins que 
fon ns se résigne à perdre encore 
du temps... beaucoup de temps| 
»> Jacques Barrot est député de 
la Haute-Loire, président du 
groupe UDC de l'Assemblée 
nationale. 





0 M. Deniau (UDF) dénonce le 
danger de « l’immobilisme» ea poti- 
tique étrangère. — M. Jean-François 
Deniau, député UDF du Cher, 
ancien ministre, critique, dans un 
entretien au Figaro du 25 août, les 
dispositions du traité de Maas- 
dans le domaine de La politi- 
que étrangère. « Le risque de blo- 
cage est réel, déclare-t-il, puisque 
toutes les décisions en matière 
diplomatique continueront à être 
prises à l'unanimité, (...) {{ fout une 
procédure de responsabilité beau- 
coup plus rapide, Ce qui me cho. 
que, c'est que l'on dise que Maas. 
tricht va régler tous les problèmes 
de l'Europe parlant d'une seule voix 
alors que le grand danger, c'est 
l'immobilisme, » 


ant à 


CATASTROPHES 


Le cyclone Andrew a tué au moins dix personnes. 
en Floride et causé d'importants dégâts 


WASHINGTON 
de notre envoyé spécisl 


Andrew, un des plus violents 
cyclones trapicaux des Caraïbes de 
ces dernières décennies, menaçait 
mardi 25 août la Louisiane et le 
Mississippi apres avoir dévané la 
veille le sud de la Floride. Le cyclone 





pointe de la Floride d'est en ouest, 
Tuant au moins dix les, ne 
sant quelque 80 sans-abri, et 
provoquant des estimés 

soirement à $ milliards de dollars. 
Des scènes de pillage ont eu lieu 
dans la banlieue sud de Miari, où 
un couvre-eu a été imposé, et 2 000 
gardes nationaux ont été déployés 


Depuis le début du siècle, le 
hurricane {cyclone tropical des 
Caraïbes) {1} le plus meurtrier a 
été celui qui a frappé Galveston 
(Texas) en 1900 : on avait alors 
dénombré 6 000 morts. Après 
ce désastre, une barrière longue 
de plus de 17 kilomätres faite de 
blocs de granite et de poutres de 
bois recouvertes ds ciment a été 
édifiée pour mettre la ville à l'abri 
des futures montées de la mer 
dues aux ue tropicaux. À 
F'oñgine, Galveston était protégée 
naturelemen per des dunes de 
sabite heutes de plus de 
4.56 mètres, mais ce cordon prô- 
tecteur avait disparu pour faire 
place aux maisons des habitants, 
rors Plus nombreux à s'ins- 

sur le côte du Texas. En 
dép ‘de Je barrière construite 
après 1900, le cyclone de 1916 
tua 275 personnes. Ce qui fit 
surélever la barrière à près de 
6 mètres. Le cyclone Carla, en 
1961, qui ne frappa pas la ville 
de plein fouet, ne fit «ques 
8 morts. 











RELIGIONS 


Le pasteur allemand Konrad Raiser a été élu . | 
secrétaire général du Conseil œcuménique des Eglises 


Le pasteur Konrad Raiser, de 
l'Eglise évangélique (luthérienne) 
allemande, a été élu, lundi 
24 août à Genève, secrétaire 
général du Conseil œcuménique 
des Eglises (COE) par {e comité 
central de cette fédération, 
comptant 317 Eglises protes- 
tantes, «et orthodoxes 
du monde entier. 

Battant, par 87 voix contre 
58. le Britannique Martin 
Conway, un laïc anglican, Kon- 
rad Raïser succédera, le 1° jan- 
vier 1993, au pasteur Emilio 
Castro, méthodiste uruguayen 
en fonctions depuis 1984, 
atteint par la limite d'âge de 
soixante-cinq ans. Ce renouvel- 
lement intervient en pleine crise 
du mouvement œcuménique. 


GENÈVE 
de notre envoyé spécial 


La «fimée blanchex s'est élevée, 
lundi soir, dans le ciel de Genève. 
Le pasteur allemand Konrad Rai- 
ser, cinquante-quatre ans, profes- 
seur de à Bochum (Ré 
nanie-du-Nord-Westphalie), 
devenu {es cinquième mure 
géné ral du Conseil œcuménique 
des Eglises depuis la création de 
cet organisme en 1948. Mais sa 
courte victoire indique que ce ce 
«conclave» fut l'un des plus 
de l'histoire du COE, D ji re 
comité de sélection avait été inca- 
pable de trancher, 1 au 
comité central, à la 
majorité si 4 … & Ita 
er Konrad Raïiser et Martin 
way. Manœuvres et campagnes 
de couloir ont alors marqué cet 
ultime tour, soulignant les limites 
démocratiques d’une telle fédéra- 
tion d'Églises. 


Sans nier les qualités d'organisa- 
teur et de théologien du nouvel lu, 


ceux qui espéralent qu'une page Gt 
+ 


8 Le Monde e Mercredi 26 août 1992 » 





Attendu en Louisiane et dans le Mississippi 


pendant la nuit de lundi à mardi. 
Avec des vents qui ont dérasé M 
260 kilomètres à 

torrentielles, le bilan Leo 
vies humaines aurait doute 

tion de pernnes muvaisat dé 
million de 

évacuées préventivement dans la 
journée de dimanche. En outre, 
Andrew a créé une «onde de 


ji 


hit 
&s 


8. 
= 


à 


Le développement des satel- 
lites d'observation, celui des 
moyens de communication et de 
Hemports ont rendu possible, 
depuis quelques décennies, l'éva- 
cuation ns des popu- 
lations habitant les zones 
côtières basses. Tout au moins 
aux Etats-Unis. Comme cela 8 &té 
” Ce avant l'arrivée d'Andraw, 


telle opération peut, en 
faire déplacer des centaines de 
milliers, voire e million de per- 
sonnes. pays développé 
peut ainsi, d'abor avertir les 


popu menacées, onsuñe 
déplacer, abriter et nourrie 
de telles foules. L'inde au le Ban- 

balayés par des 


Ont 
l'impossibilité d'entreprendre des 
évacuations préventives mas- 
sives, ou même simplement 
d'avertir les populations des 
zones côtières. 

Cette inégalité devant pus 
fureurs de la nature 

. cyclones tropicaux du 4 

du Bengela soient {es plus meur- 





verre du front de mer de Miami ont 


L'inégalité nt les fireus de 


dégâts 
de plus en plus coûteux 


Tous les pays riverains : 
gotte Su Mexique ne sont pa: 
développés comme gs États- 
Unis. Mais les petites îles pau- 
vres sont pour la 
Plupart d'entre , Cela y évite 
le mukiplication des victimes 
puisque les zones côtières na 
sont Sont momauése que sur de 


À Par ge math l'ef- 
fat du développement est inverse 
de cekii qu'il produit sur te nom- 
bre de victimes. Au fil des 


Dans un climat tendu 


tournée et la priorité rendue à ia 
recherche de l'unité doctrinale ne 


É  Ronrad Rasa dev 
sillage du pasteur Potier, 
aire général du Conseil œcu- 
méni ne en d'abord un homme 
d'ex, ce et d'appareil. 
gp 


pression ii 
ui avait abouti à l'élection, 
& n 199, du Dominicain (de l’île 
de eu De) st rl 
et, en l ” 
“Kourad Raiser 


ti (531 , des 

po } pour d s'éces 
en 1988 et Séoul en oui en 1990, qui lent 
les Eglises autour de 


, icu de 
candidature au comité ilue 
cache pes non plus à na 
pour une théologie «contextuelle», 

liée aux cultures locales, ou pour k 
féminisme. 


Mais, depuis une bonne dizaine 
d'années, si le dialogue doctrinal 

stagne, l'action politique divise 
aussi ee en 
tre l'aparthel ea Afr- 
que du Bud, le commerce des 
armes Qu pour la théologie de la 
libération, es. liens avec les 
orthodoxes des anciens pays com- 
munistes n'ont pas fait l'unanimité, 
Hs ont distendu les relations avec 
certaines Eglises du ce 
monde» (comme les réformés en 
France) et oui à sa crédibilité Ds 
plus en plus envahi par la bureat- 
cratie, le COE suscite au mieux 
uue curiosité polie, au pis une 
indifférence, loin des espoirs 
d'unité doctrinale placés par les 
visionaaires de l'a tes 
pasteurs Wilhelm Vissert 
Néertandai 


1948 à 1967, où Marc Boggner, 
Français. 


ren à une plus grande 

sur théologique, grandes 

Églises orthodoxes ont même 
menscé de ; 


Eglises 
protestantes LR rgicanes les 
divisés 


RE on SES M 
craiguan: 

forte et eaclisles du Pasteur Raï- 
ses. 


Un retour 
4 la case départ. 


Dans ses premières ineres 
tions, le nouveau du COE a 
montré qu'il avait compris cette 


ui > d'un approfondissement * 


ique. Mais if aura fort à 


males, les impasses de l’œcumé- 
Len au a mondial, les rela- 
plus tendues avec 
ligue Ethol agite nee {qui 
ER ae sa com- 
mission et Consti- 
ms ont Mots hp crise et 
PS am L  Y comp 
isation e 

Forgan 


Der dn 
fus à la case départs De méme 
déclaré Îe 8e Se dorer fa 
tant, le pasteur Emilio 
du discours d'ou 


» et à Le ‘rémalaions 


ni, borne du mie E à sou. Se, Ai 


dans une allusion à la 
You ki 


guerre en 
pragoavie € à Le situation au 
t: +Comment préten- 


$, DEN set ee dre être les instruments de la récon-. 


u 





nn à 
ag 


| 

















| ENVIRONNEMENT +. 
* Daïs un arr cadre avec le pwemement | 
_ “EDF engage à ‘améliorer 
“les conditions d'extension 









tres trois comtés du sud de la 
Floride. 


(ministre, et M.. Gilles. Ménage, 
av | président d'EDF - devaient 


Le grue Andrew pour ace 





See | _ © L'eufiuissent 
Lu Si LM les rmjedoies Prague les: lignes 
des cyclones tropicaux étant impré- “à très haute et à haute tension 





mencé à être évacuées, comme |. 
D Re 
"uk 


: L'approvisioncésient des moin réglé 
dres recoins du territoire français 
en-électricité, abondante et°bon- ‘à 
marché, restera l'un des acquis 
majeurs de œ dernié demi-siècle." : 
-]] Mais léecifoaion de l'Hexagone 

: s'est payée d'une modification non‘: 
moins considérabledes paysages. 
Barragès, ( centrales de production, ‘Sur : ‘tes 560 000" kitomètrés. . 
| puissantes lignes de” transport, en'særvice, dont 21% 
postes .de- traction. gair-. “en souterrain, cet. ecffort» 


DOMINIQUE DHOMBRES 


















années, les équipements coûteux 


plus nombreux. 
Si bien que ls montant des des- 
tructions augmente régulière-" 
ment. Aux Etats-Unis, les hurri- 
canes ont coûté .500 millions de 
doilars entre 1915 et 1919 et 
2,4 milliards de dollars entre 
1965 et 1969 on 1,4 
de dollars pour le seul cyclonë. 
tropical Camilé de 1969). En 
ee eg 
ollars de s aux Tes 
Vierges, à Porto-Hico et dans les 
. Carolines et on perle déjà 
milliards de dollars pour 
w dont la course n'est pas 
acnorée.e 






jandes innecritaattée des déni pue 12, 


de distribution marquent l'horizon | 1e x 
de tous côtés. . EE œû d'u d'autant plus. rs un séu). lomhire. de 
que - tes. électriciens : Dr - ligne moyeune-temsion en aérien. à 
‘Comime leurs collègues du télé cs de 1096 En 0e fonds de 
phone, ont pratiqué, sauf darts ls alimenté à raison 
Es in to ses ne Se S 3% des ovostipemente | “ie . 
Les. arguments techaïques et ‘traiter Les Pr 
| financiers qu'ils avançaient pour - 
justifier leur choix n'étaient appa- 
-remment pis partagés outre-fron- 
Fières, puisque : la. France est 






YVONNE BEBEYROL, 










.(1) Certes, le mot français ouragan 
HAT comme le mot ares res 


ranscorivant 
mol des diens Cars Coraïbes. Mais ours 
gan s'emploic. pour parler d'une 
tempête ext cxtrèmement Le Qui Sür- 
vient n° le où dans ke monde Au 
conLoire, Aurricane a ‘un sens très 


CE nr me dE cyclone tropical de la 








cillation, alors que nous ne sommes 
D ROUS, 





à présent l'achèvement du mail 
lage. C'est pourquoi le ministère de 
l’industrie avait démandé, y 
deux ans, à M. Franck. i. 
sénateur socialiste -du : Rue ‘ 
d'étudier le problème «: de formu- 

ee des Propositions. fers 


‘décentrali S 
: Fort:-déjà.. préva dans son. PAS 
[environnements de l'automne” 








A nouveau unitaire pour 
a violemment EC FEnhe 
catholique qui vient de:donner mm 
de foin 






aconsterné» par le dernier docu- 
ment du Cardinal Ratzinger sur 
Pr aspects de l'Eglise com- 
Enu Puel de pret de ren dans 

ce 
vaticane pour la dote de la foi 


l'accord, es d'une dizaine de es 
pages, qui devait être signé ai : 





| t public place, 
.dans les régions et les ‘départe- 
_n au le soühaiteront, -des : : 
«instances de concertation» Wrou-. je sors 

pant Îes élus, les fonctionnaires DE een 
nées & les oprenpn des l'Italie 23% la Grande-Bretagne 44% 

térêts économiques, les con$om- f 56 

mateurs'et des «leaders d'opi- Pays Bu 38 % ie mr 
nions. ls donneront leur avis Ur (— 
l'implantation des futurs | 
centrales et lignes de iraporte : 












z : nd qu'ici limitées aux So à * 
(Etats-Unis). H a. travaillé dans des 223 000 SR Le nn a x 
ns haute tension: *(90 000 et et: 

volts) En cas de contésta- 
tion res l'administration 
pourra faire une contre-exper- 
tise aux frais d'EDF. SU date 


L'isdemelsation. des 
= Coinme elle l'a de Es pee 
" k exploitants - agricoles, PDE : 
“réconnaît. que L'installation” dun |. 






















d' sauvegarde de ls ! nouvel “haute ! 
créations » y oh ÉS de quatre gar- peut parte nr en ts 
sacker, fille dé RÉ EnNelneR, Prix | Priétaires des immeubles voisins, PARSpOrt € 
k mie dé Richard Sils us re dans les ‘d'un d 
Ce ï- réciation na 
que allemande, à SE Réube |aës, 1a déprécistion de feur ques exisiant à. 








patris toxte g 
rm in rs avoir. des 
Du due mine me valeur végale + dounere: fie. : 
| J PEACE QALSETOphIqUES 5 









(490 000:. 225.009, 90 000: -. 
























































FENTE 


Mona me 


de notre envoyé spéciel 

A production alimentaire de : 
planète étant ce qu'elle 

| Re omraisances 


gies de la nutrition étant 
panel si peu, d'autres # Fan? 
Ge Le de Mon da 21 an ao le 
lancemen, prochain, 


ue + ing d'action monde a a 
malautri responsab) 
l'OMS et de la FAO semblent ne 
pas craindre l'ampleur du - défi 
qu'ils se lancent (1). À la différence . 
de le plupart des actions sanitaires 
ee ä l'échelon international, : 
lan aborde en effet, sous une 
commune, ung pathologie 
Pan con touchant Une part 
considérable de l'humanité, concer- 
want À la fois ceux qui meurent de 
faim, ceux qui sont victimes de 
sous-alimentation. chronique ‘et. 


- Carence, mais. aussi tous ceux qui 
08 savent pas {rouves, dans le rite‘ 
éventail qui leur est pe et. 
accessil ble, les recettes lun équili. 
bre alfmentaire. 


Re 


les principaux fléaux auxquels sont 
quotidiennement confrontés les 
plus pauvres de la planète, Selon * 


malnutrition:aiguë touche directe. 
rm 
en voie de € 





“ 
ER: 
a 
ê 
SrEi: 


. Ses 
Des soû! 
dans le se de Pen de 


carences en oligo-déments: - 


L'un des indicateurs les por 


ee f 








nN juin 15 1994, le- National 
of Health 


américain, avait 
aüprès du bureau améri. 


Patent Office), une. "première 
demande de brevets portant sur’ 


347 séquences génétiques hnmaines 
«partielles» — autrement dit des 


fragments de gènes. dont on ne 
connaît ni ls nâture ni l'éventuelle . 


Co aux Etats-Unis une 
pie portant cette fois sur 
Monde du 4'mars). Soit, au total, 


pour lesquels le NIH dé, 


auprès de l'Office européen des 

vets (European Patent-Office) : 

| Dee dar, nu NT 
par sa 

Sraries, PER Bernadine ee 

ainsi que par M Craig Ventér, 


auteur du net 


à génétiques icminé L' 


Léa mi: in pronil telle. Péennes 


tuelle en matiére de génétique 
humaine — terrain sur lequel, à 

cutablement, persistent criantes : 
lacunes juridiques, — = d'autre 


venir sur les informations issues du 

programme Génome humain, dont . 
on prévoit Pr Envoi défi des retombées éco- * 
nômiques considérables. Un coup: : 








— Salories personne, ce qui 


En | ment grave. en Afrique subsaha- 
rs 
taires son! 10 à un niveau 


. que paie fau l'Angola) 


d’une forme ou, d'une autre de- 


LeLE;bian ferai à l'ocasion da ï 


et, ue encore, RE faim demeurent ë 


les statistiques internationales, La." 


entale (dépen- ” : 
por t de la santé) : 
deuxième 


ment une demande, le. 19 Jui | 


s'assurer en priorité les droits à mince, ls pènes 


de force 1 si réussissait, revied= sal pente: 


120 miliôns de pérsonnes), la DEA 
êst, en moyenne, inférieure à 2 000 


fie me Le faniné et EF or 


XL issent sur une trés jarge 
telle. À titre de comparaison, 
. DEA en Europe ou en Amérique 


du Nord atteint ou dépasse 
. 3 500 calories 


*« Le. problème. est. particulière- 


pos l'OMS et la 
Den alimentaïre est 


2 
. resse d 1992, qui, s' 
. troubles avils persistant dans 


réduit encore des dis- 


bd a alimentaires déjà beau. 
iles La récharese à 

er Es eu Fe ets dremati- 

ques sur les cultüres de a où a 


ion vivrière a diminué 
viron. 60 %. On signale déjà un 
début de ine au Mozambique. 
. Les effets de la sécheresse ont été 


t'dévastateurs dans 
le sereur de Téerage, dont une 
grande partie de la population 
ATiaue | australe est tributaire. 
* Quelque dix-huit millions de per- 
sonnes son! en danger et doivent 
Crete joue L'Apique Pr ù 
et le Zimbabwe, Âchtuélement 
pays producteurs, devront eux- 
Pb à importer dé grandes quanti- 
tés de produits alimentaires cette 
année. En Ethiopie, au Kenya, en 
Somalie at een eue on un 


ue APRES n Et 
mens. Los ir de PR 
* 





‘de sous-ailmentés - 
{Meme su FAO esime j'a la 
Fa des des années 80 70 mit 


lions d'habitants de ER 
que, ue 
indispensable pour mener une vie 
génies ét saine, on o précisé à 
‘Genève que la production alimen- 
faire mondiale 68 t suffi. 
nourriture 


pour foule. 
cie à à l'ensemble ‘de l'huma- | 


aité. Les 
Hi caves 0 Dans Es 
deux tions internationales 


ne doivent pas non plus masquer 


nières années. Aïosi, dans les pays 


d'en. 


de. 





en voie de développement, le nom- 
bre des personnes sous-atimentées 


de manière chre chronique a régulière- 
ment dinfinué au cours des vingt 
dernières années. 941 millions de 
personnes souffraient de sous-ali- 
meatation chronique en 1969-1971. 
On est passé à 786 millions en 
1988-1990. 


Cala riuie que, ans ces pays 
la proportion entés a 


‘ le sous-alim 
Bu de 36 02 20 M Cote ane 


horation globale recouvre, certes, 
des disparités régionales. En Afri- 
que, la proportion de la population 
souffrant chroniquement de dénu- 
trition est restée inchangée depuis 
les années 70, mais, en raison de D 
Forte croissance démographique de 
la région (3 % par an enr environ), le 
nombre des personnes sous-alimen- 
téss a se fortement .augmenté, 
de 100 millions en 
969-1 1971 à 168 millions en 
1988-1990. Les progrès se sont 
ralentis dans les années 80 en Amé- 
rique latine, dans les Caraïbes 
spreneke, eu AS coms dans Le 
eu Asie, comme dans le 
Pacifique, l'amélioration a été 
continue, et la tation ne 


Manger pour vivre 


et En annonçänt ür un € ble d'action mondial » contre la malnutrition, l'OMS et la FAO s ‘attaquent 
on à l’ensemble des-problèmes alimentaires de l'espèce humaine, de la famine à … l'obésité 





touche plus que 19 % de la popula- 
tion contre 40 % il y a vingt ans. 
La lecture médicale de l'ensem- 
ble des troubles et des pathologies 
liés au déficit et aux anomalies du 
comportement alimentaire est sou- 
vent très paradoxale. Elle aborde 
ainsi successivement : 
e La maluntrition protéino-calo- 
rique. — On désigne sous cette 
expression différents syndromes 


-caractérisés, pour l'essentiel, chez 


les enfants, par un arrêt ou un 
retard de croissance (syndrome 
ycarentiel, marasme de Kwas- 
iorkor). Les victimes de formes 
de cette insuffisance alimen- 

taire sont, avant tout, les nourris- 
sons et les jeunes enfants, dans la 
wesure où leurs besoins pratéiques 
et aloriques sont élevés rap- 
port à leur masse corporelle et où 
5 sont Ron remet à posés 
aux m infectieuses. Si l'on 
rte AUX | € dernières études elfec- 


icience raie apparaît 
en déclin. En 1990, en Asie, 155 
millions d'enfants au total, et 44 % 
des enfants de moins de cinq ans, 


avaient un poids insuffisant. 
Copendant, le nombre total et le 

on tous deux diminué 
depuis 1975 et, selon les spécia- 
listes, Le tendance devrait se 
poursuivre, En Afrique, il y avait, 
en 1975, de 20 millions d'en- 
fants frant d'insuffisance pon- 
dérale. Ce chiffre dépassait 27 mil. 
lions en 1990 et devrait atteindre 
36 millions d'ici 2005. Cependant, 


LP ET de 


des Amériques, le nn 
re anis souffrant de cette insuffi- 
sance est tombé de 8 mon en 
1975 à moins de 7 millions aujour- 
d'hui. La malnutrition ProtLino- 
calorique est étroitement associée à 
ces autres indicateurs de santé 
que sont la mortalité péri- 
natale et mfantile et l'insuffisance 
mt 
grammes le seui s0r- 
malité, l'OMS estime que, dans le 
monde, 17 % des enfants naissent 
avec un poids insuffisant. 


Troubles 
de la croissance 


e Les carences en micro-nutri- 
ments. — Moins spectaculaires et, 
dès lors, moins bien connues que la 
maloutrition protéino-calorique 
signe ces Carences #0 sont ns, large- 
ment répandues, Celle en iode, 
exemple, concerne directement dus 
d'un milliard de personnes vivant 
dans des régions où la ru en 
iode 4 Te est insuffisante, Parmi 
elles, 200 millions sont atteintes de 
goitres, et 26 millions de divers 
troubies mentaux pouvant aller jus- 
qu'au crétinisme. La carence en 
vitamine A provoque notamment 
de graves troubles oculaires. On 
situe ainsi entre 250 000 et 500000 
le nombre annuel des cas de cécité 
survenus chez des enfants privés 
des apports nécessaires en 
vitamine A. La carence en fer {à 
l'origine d'anémies) touche plus de 
2 milliards de personnes à travers 

le monde et n° le aucun pa 
Elle concerne avant tout les 
femmes et les jeunes enfants, Lors- 
qu'ils sant atteints de cette carence, 
ces derniers présentent des troubles 
de la croissance physique et du 
développement imellectuel. 

e Les comportements alimen- 

— On sait aujour- 
d'hui point une alimentation 
ne Lite 

roi 
tement corrélée à l'obésité, aux 
maladies cardio-vasculaires, à l'hy- 
pertension artérielle, à différentes 


© Imbroglio autour du génome 


drait à s'approprier des droits sur un 
objet de connaissagce fondamentale 


— Une cpremière» dans Mhisoire 


des’ sciences — et jetterait à 

6 cesnden de es eme 

. du programme Génome humain. 
Lorsque avait été lancé, en 1987, 

* ce gigant de Projet de recherche 

in à décrypter 

à Een°2000 l'intégralité de notre 


du moins tant que l’on ne 
connaîtrait pas TR 


. éventuelle Fée Biologique ou ou 
médicale, . 


- Un prodigleux ‘ 
2 programe coopértte 
Premier organisme de. recherche à 
rompre ce contrat tacite, le NIH 
n'en. a pas moins joué ur du 
velours, tent le flou faridi 
TE do 


siste en matière de b 
vivant. Sans entrer dans de subtils 


près de.3% du génome humain,  : 


disl entre tions euro- 
ne Législa: : 


et américaines, trois 


sont traditionnellement retenus per * 
“le droit du brevet : la nouveauté, - 


r'inventivité et l'application indus- 


ra Mais. la 


étant considérés comme inventions 
lorsqu'ils sont utilisés dans un but 


nomique.ou biomédical, De- 
ma sn da indus 


: mêmek 
er à confusion, 





nm Po mme 


rontière entre - 
# et «inventivités reste - 
de fonction connue 


a 


les séquences génétiques non Carac- 
térisées pouvant être utilisées 
comme sondes moléculaires pour 
isoler les gènes correspondants dans 
les chromosomes. 


C'est sur cètte ambivalence qu'a : 


misé le NIH pour tenter, au-delà de 
toute préoccupation éthique, de 
s'approprier fes droits à venir sur 


de protestations quasi général 
deu la communauté scientifique 
internationale, En France, pays for. 
tement impliqué dans le projet 
es le Comité national d'éthi- 


1, pour la 

tion du since humains (le Monde 
du 7 décembre 1991}. Position fer- 
mement soutenue par M. Hubert 
Curien, ministre de la recherche et 
de l’espace, qui estimait, dans une 


‘lettre parue le 21 décembre dans la 


oliuiée Nec de 


‘ fentative de commercial: 


humain marquerait la 

Sas pe aujourd'hui, l'un 

ÊT] prix programmes 
coopéreiifs du 


se prononçait à re Le is mai 
dernier, ‘le comité CAN-HUG, 
chargé de conseiller la Commission 
Le Commurautés enropéennes ne 

le programme Génome, dénonçait 
Funanimité la prise de brevee 8 sur 
des fragments génétiques de fonc- 
tion inconnue, et appelait de ses 


. vœux la création d'un accord imter- 


mationel sur ce s 
également souhaï 
sci 


Un consensus 
par le Japon, où 
se sont 


prononcés sans ambiguîté pour La 
libre circulation des données issues 
du patrimoine héréditaice humain. 
Le seul soutien apparent à la poli- 
tique du NIH est venu de la 
Grande-Bretagne, où le Medical 
Research Council (MRC), orga- 
nisme fédérateur de la recherche sur 
le génome, annonçait en avril der- 
nier un projet de demande de bre- 
vets portant sur plus de deux mille 
séquences génétiques partielles. Une 
mesure protectionniste qui n'aura 
guère surpris la communauté Scien- 
puisque le même organisme 
mot proclamé, dès juillet 1991, son 
intention de faire payer aux indus- 
triels L'accès à sa base de données 
étiques. mence : plusieurs 
français, italiens et alle- 
mands ont d'ores et déjà cessé de 
soumettre leurs données au MRC 
britannique... 


L' 

de l'industrie américaine 
« L'attitude des Etars-Unis et de la 
Grande-Bretagne est totalement 
contraire. à la tradition de la 
recherche scientifique », estime Char- 
les Auffrey, responsable du pro- 
Eee UT de séquençage 
} grâce auquel vien 
née la séquence par- 
Era se plusieurs milliers de gènes 
s'exprimant dans les phocytes T 
bumains, « Tenter TN un 
conirôle sur l'acquisition des does 

à un stade aussi précoce de 


pl 


élémentaires!» La polémique est 
d’autant plus violente que la posi- 
tion du NIH, même aux Etats-Unis, 
est loin de faire l'unanimité, Après 
avoir déclenché les protestations de 
nombreuses personnalités scientifi- 
ques, et contribué à la récente 
démission de M. James Watson, 
prix Nobel de médecine et «père» 
du projet Génome au sein du NIH 
(le Monde du 18 avril}, «OPA» 
tentée sur les humains par le 
NIH divise désormais les agences 
gouvern 

Lors d'une réunion interministé- 
rielle organisée le 21 mai dernier à 
Washington, à la demande de 
M. Allan Bromley, la National 
Science Foundation (NSF) et le 
Department of Energy (DOE) se 
sont ainsi violemment opposés au 
principe de la brevetabilité des 
séquences génétiques partielles, esti- 
mant que cette pratique, si n fe se 
généralisait, «conssituerait un frein 
considérable au dével mt de la 
recherche et viderait de toute subs- 
dance les brevets autheniiques ». 

Plus révélatrice Fo l'inquié- 
tude exprimée par !' industrie améri 
caine, qui n'apprécie guère de voir 
une agence gouvernementale la 
devancer sur la future appropriation 
des droits relatifs au le. Après 
plusieurs mois de silence, la puis- 
Sante Industrial Biotechnology Asso- 
ciation (IBA), qui regroupe 80 % des 
sociétés de Biotechnologies améri- 
caines, a exprimé avec vigueur, il y 
a quelques semaïnes, son opposition 
à ce type de brevets. Ces derniers 

risquant, selon elle, d'avoir un effet 
dissuasif pour des développements 


en forçant les compagnies 
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lésions cancéreuses, où encore à 
différentes maladies de l'appareil 
digestif. Mème s'il est difficile ici 
de dissocier le comportement ali- 
mentaire du mode de vie (stress, 
tabagisme, sédentarité, etc.) induits 
notamment par une urbanisation 
croissante, tout indique que l'ap- 
port alimentaire joue un rôle 
Togjeur. On sait, depuis plusieurs 
décennies déjà, que l'augmentation 
de fréquence de ces maladies est 
liée À un apport excessif d'énergie, 
notamment sous forme de lipides 
et de graisses saturées ainsi que, 
dans une certaine mesure, d'alcool 
et de sel. Les campagnes d'éradica- 
tion sanitaire lancées dans diffé- 
rents pays pour encourager la 
population à adopter un comporte- 
ment préventif semblent, dans cér- 
tains cas, commencer à porter leurs 
fruits. Selon l'OMS, c'est notam- 
ment le cas au Japon. au Canada, 
aux Etats-Unis, en Australie et en 
Finlande. À l'inverse, ce type de 
pathologie augmente notablement 
en Thaïlande, en Egypte, en Equa- 
teur, en Pol et en Ÿ Vie. 
En France, l'intérêt croissant du 
plus grand nombre pour les diffé- 
rents aspects de l'alimentation et [a 
vulgarisation — parfois ique, 
il est vrai — ayant pour objet le bon 
comportement diététique permet- 
tent d'espérer que l’on améliore les 

encore tout relatifs obser- 
vés par l'OMS. 

Dans leur forme actuelle, la 
«Déclaration mondiale» et le plan 
d'action OMS-FAO sur la nutrition 
ne cherchent visiblement pas à trai- 
ter efficacement et rapidement de 
l'ensemble de ces questions. Après 
une série de déclarations d'inten- 
tion et d'exhortations à une colla- 
boratian plus étroite entre les difté- 

rentes ces des Nations unies, 
‘ce plan fixe une série d'orientations 
visant à «éliminer les formes 
extrêmes de faim et de malnutrition 
à l'approche du troisième millé- 
naïre». Les participants à la pro- 
chaine conférence de Rome se don- 
neront-ils ou non les moyens de 
faire en sorte que cet objectif mini- 
mal, mais essentiel, soit un jour 
atteint? 


JEAN-YVES NAU 





{1) La réunion préparatoire de la confé- 
rence internationale sur la nutrition S'est 
teaue À Genève du 18 au 24 août, La pro- 

ET care : Rome, E Ps 
ape à us de pays 
pee 1598), ), aura pour re taire 
past le docteur V. Ramalingaswami 

e) 





de bn autour. “de. la prise de brevets sur les gènes humains empoisome la communauté scientifique internationale 


de biotechnologies à travailler sous 
licence avec le NIH ». 

De l'avis de la plupart des experts, 
es demandes du NIH, aux Etats- 
Unis comme en Europe, seront vrai 
semblabiement refusées. Mais les 
offices de brevets ne se prononce- 
ront pas avant plusieurs mois, voire 
plusieurs années, et le conflit, qui 
prend désormais une dimension . - 
mondiale, risque d'ici Là d'entraver. :. 
considérablement la collaboration :. 
scientifique autour du projet 
Génome. La concertation entre les : . 
Etats membres de la CEE permettra. : 
t-elle, dans ce domaine, d'aboutir 
plus rapidement à un consensus? : 
De la diligence de Bruxelles à défi. ” 
ais une position commune et una. 
nime en matière de brevetabilité des . : 
séquences humaines, et à inscrire 
celle-ci dans le droit européen, : 

sans nul doute Le dénoue- 
ment de cet imbroglio éthique, 
scientifique et économique, dont ks 
données issues de notre patrimoine . 
héréditaire sont d'ores et déjà deve- 
nues les otages. s 


CATHERINE VINCENT 





{+} Coordonné au sein du Généthon, 
structure de services À but non lucratif 
mise à la disposition de la communauté 
internationale par J'AFM (Association 
Française contre les myopathies) et ke : 
CEPH (Centre d'étude du 
humain), le programme Genexpress vise 
au Séquençage syslémarique d'une certaine 
catégorie de fragments génétiques 
humains, dits « ADN complémentaires», 
Outre l'AFM, ce programme est financé 
parle CNRS. Emails de crc . 


+ 
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SCIENCES » MEDECINE 
Notre-Dame-la-Grande, la dessalée | ds arts à pri 


Les pierres du chef-d'œuvre roman de Poitiers, 
gravement malades, vont être soignées 


NE passerelle métallique 
est le passage obligé pour 
les nombreux touristes 
qui veulent voir la célè- 
bre façade ouest de 

l'église romane Notre-Dame-la- 
Grande de Poitiers. Au pied de la 
façade, à l'intérieur et à l'extérieur de 
l'édifice, un fossé bordé de murs de 
mortier à la chaux descend à 
2 mètres de profondeur. Quant à la 
première travée de l'église, elle est 
interdite au public : outre le fossé, 
son 30! a été creusé pour des fouilles 
préalables aux travaux de restaura- 
tion. 


Notre-Dame-la-Grande, en effet, 


est malade, et depuis longtemps. 
L'église a été construite au douzième 
siècle ec elle a été restaurée d'abord 
trois siècles plus tard, puis aux dix- 
neuvième et vingtième siècles. Avec 
plus ou moins de bonheur et d'effi- 
cacité… 

Comme cela arrive à tous les 
monuments anciens, surtout à Ceux 
qui se trouvent dans des villes, les 
pierres de Notre-Dame-la-Grande 
sont attaquées par des agents des- 
tructifs divers qui, pour l'essentiel, 
dépendent du niveau qu'elles occu- 
pent dans l'édifice (1). 

En baut, le roisième registre - 
c'est-à-dire le fronton et les deux tou- 
relles-clochetons — n'est pas trop 
aueint, comme en témoigne sa COU- 
leur relativement claire. À cette hau- 
teur (plus de 11 mètres) en effet, la 
pluie frappe directement l'édifice et 
en lessive continuellement les 
pierres : celles-ci en sont un peu éro- 
dées, mais les suies ne peuvent s'y 

. Là, seuls peuvent se fixer 
des lichens. Ces colonies végétales 
s'attachent solidement à leur support 
en y pénétrant et peuvent ainsi 
contribuer à la désagrégation des 
pierres. Mais on peut penser qu'un 
tapis de lichens peut tout de même 
protéger son support des effets du 
vent ou de la pollution de l'air. En 
outre, les lichens anciens se dévelop- 
pent très lentement et leur enlève- 
ment peut donner place libre à de 
nouvelles colonies jeunes, donc beau- 
coup plus actives. 

Le deuxième registre -— la 
deuxième corniche et les statues des 
apôtres et saints, entre 6,50 et 
11 mètres — pose plus de 
Certaines de ses parties sont, elles 
aussi, exposées aux pluies directes, 
qui les lessivent et Les érodent un peu 
car ces eaux «météariques» sont 
chargées de composés soufrés (issus 
de la combustion du charbon, du 
pétrole et un peu du gaz naturel). 

Mais dans les zones du deuxiëme 
registre protégées des pluies, Les 
pierres sont noires : elles Sont recou- 
vertes d'une croûte faite de gypse el 
de particules de suie. 

Comme nous l'a expliqué Véroni- 
que Vergès-Belmin, géologue au tabo- 
ratoire de recherche sur les monu- 
ments historiques, les spécialistes ont 


théories pour rendre comple de 
la formation du (qui est un sul- 
fate de calcium hy , Ou bien le 


dioxyde de soufre (SO:} gazeux pré- 
sent dans l'air réagit directement 
sur le calcaire. Qu bien — et c'est 
J'hypothèse la plus communément 


- admise — le SO: greux est dissous 
’atm 


dans l'eau de osphère et 
donne de l'acide sulfurique, qui 
réagit sur le calcaire, Quel que soit 
le processus, il y a formation de 
sulfate de calcium {le pre qui 
retient les particules de suies et 
dévient ainsi une croûte noire. 
Le premier registre - du sol à 
6.50 mètres, ce qui y inclut la 
nde frise sculptée, un des 
joyaux de Notre-Dame-la-Grande 
— est dans un très mauvais état Car 
il est soumis à des attaques multi- 
ples. Les pierres sont, comme une 
partie de celles du deuxième regis- 
tre, couvertes de la croûte noire de 
gypse et de suies et, en plus, elles 
sont rongées par des nitrates et du 
sel (chlorure de sadium, ou halite 
pour Les minéralogistes} qui dissol- 
vent ou desquamnent les sculptures 
au point d'en avoir fait disparaître 
certaines ! 


Des études 
pluridiscipiinaires 


Bref, l'état de Notre-Dame-la- 
Grande était tel qu'en 1979 Michel 
Parent, alors inspecteur général des 
Monuments historiques, a lancé un 

aie programme sente Se 

église, me qui était, fai 
ment, DRridisciplinatre étant donné 
la multiplicité des problèmes à résou- 
dre. Effectivement, l'équipe qui a 
mené ces années d'études et d'essais 
comprenait des ues, des archi- 
téctes, des historiens d'art, des archi- 
vistes, des restaurateurs, des chi- 
mistes, dotamment. 

Les études ont montré que fes 
pierres de la façade ouest de Notre- 
Dame-ls-Grande sont de cinq cal 
caires différents. Mais on peut penser 
qu'à La construction on n'a utilisé 
que deux de ces cinq calcaires, les 
trois autres venant probablement des 
restaurations successives. Pour cum 
pliquer les choses, ces différents cal- 
caies ne réagissent pas de la mème 

\ ï 





L'ange et {a Vierge de l‘Annonciation font partie de la frise sculp- 
tée qui court à 5-6 mètres de hauteur au-dessus du portail et des 
deux arcatures aveugles de la façade ouest-de l'église Notre- 
Dame-la-Grande de Poitiers. La Vierge est en cours de nettoyage 
d'essai à la pâte Mora : elle est recouverte du film empêchant la 
dessication de la pâte. Mais la pierre blonde apparaît déjà, tout 
comme est déjà visible le nom « Maria » peint à côté de la tête de 
la Vierge. L'ange, qui n’a été l’objet d'aucun traitement, est 
encore «enduit» de la croûte noire de gypse et de suies qui s'est 
constituée au cours des siècles. 


façon aux attaques des agents pol- 
luants! 


Recherches et essais termini 
fouilles archéologiques menées 
bien, les travaux de restauration ont 
qu commencer au cours de cet été 

992 et devront être achevés en 
1995, ta maîtrise d'ouvrage étant 
assurée nservaieur 


par Alain Rieu, co! 
régional des Monuments historiques 
(direction régionale des cul 


turelles), et la maîtrise d'œuvre 
François Jeanneau, architecte en 
des Monuments historiques, Le coût 
total de la remise en état de la façade 
guest et de la première travée de 
l'église est estimé à LL millions de 
francs, dont 40 % sont donnés par 
VEtat (ministère de la culture), 
22,5 % par la ville de Poitiers, pro- 
étaire de Notre-Dame-la-Grande, 
2,5 % par le département de la 
Vienne et 15 % par la région Poitou- 
Charentes, 

Pour les lichens du troisième regis- 
tre, l'accord s'est fait une appli- 
cation de lichenicide suivie d'un 
Javage délicat. 


Saunerle 
et boucherles 


Pour La croûte de gypse et de suies, 
il a été décidé d'employer la pâte 
mise au point par {'ltalien Mora. 
Cette pâte est faile d'un g cellulosi- 

ue chargé d'EDTA {acide éthylène- 

iamine-tétra-acétique) additionné 
de bicarbonare de sodium et d’am- 
monium. La dessiccation de La pâte 
appliquée sur les pierres est freinée 
par un film plastique. Après quelque 
temps, la pâte est enlevée par un 
lavage qui emploie le moins d'eau 
possible, L'opération est recommen- 
cée plusieurs fois. Le nettoyage est 
terminé, en particulier sur les parties 
les plus fragiles ou sur les pierres les 
plus encrassées, par un 
à ja fine poudre d'alumine 
(2 microns) lancée sous ue faible 
pression. Ces procédés ont l'avantage 
de ménager la pierre et de préserver 
les vestiges de paiychromie qui exis- 
tenr encore - parfois en plusieurs 
couches superposées — sous la croûte 
noire. 

Le pus difficile à résoudre a été Le 
problème posé par les nitrates et le 
sel, qui sont présents en surface et en 
Profpndeur dans les pierres-pare- 
ments ä au Le mon de 
blocage u sol jusqu" yieur 
d'un peu plus de 6 mètres. L'exis- 
tence des nitrates — issus de l'oxyda- 
tion de l'azote de matières organi- 
ques - s'expliquait facilement : 
comme dans toutes les églises, de 
nombreuses inhumations ont été 
faites dans Notre-Dame-la-Grande.… 
Les fouilles grélables faites du 
9 décembre 1991 au 31 mars 1992 
sous la direction de Brigitte Boissa- 
vit-Camus, ingénieur au service 
régional de l'archéologie, ont d'ail 
leurs mis au jour des sépultures 
contenant uné demi-douzaine de 
squelettes complets, des ossements 
épars et, ce qui est rarissime, une 
tresse brune bien conservée. Et tous 
ces vestiges humaïns contenaient 
aussi du sel, 

D'où pouvait dance venir ce sel sur- 
prenant, dont la présence avait été 
signalée au moîns pendant les restau- 
rations du dix-neuvième siècle et que 
l'on avait essayé en vain de faire 
disparaître ea surélevant pe des 
matériaux « propres » Le sol à l'exté- 
rieur et à l'intérieur de l'église? Des 
recherches d'archives ont permis de 


oposer une fé ns. fusque vers 
fs , dix-sept écin à soi de terre 
battue se pressaient le {ong de la 
façade sud de Notre-Dame-la- 
Grande. L'une d'entre elles à été 
occupée, au moins de 1731 à 1740 
(on 3 retrouvé les baux dans les 
archives), par un saunier, c'est-à-dire 









JUSTICE 


Le mourement |. | ©". h … AMDÉTSME h 
-... M Serge Bord... 
quittera en mars ses fonctions [ 
… de directeur technique national 
M. Serge Bord, le directeur techai- prochain. Avant'son départ, M. Bord 
que national de la Fédération fran- aura sans doute à donner des explica- 
çaise d'athlétisme (FF4), a annoncé, -tions-à Mt Dominique Bredin sur 
Den menant nens 
chain, à Tissue de Fasemblée géné * 






































s'est terminé - 

sans révocations 

Au terme de huit jours de mov- 
‘vement, les surveillants de prison 
avaient tous repris le travail, mardi 
25 août. Les lettres de mise en 
demeure envoyées par la direction 
aux 


au mouvement de 1989, aucune D Te 
€ Un examen : SA 


révocation n'a été sur la sale de ceue fédération. M. Bord - 
base du statut spécial, qui interdit | avait été mis en cause aux Jeux ae Pie à 
aux surveillants le droit de grève. | olympiques de Bärcelane, lors del  PBOUrERX ? 


«affaires Bruno Marie-Rose. , * 

Le sprinter, qui avait réussi les 
minima qualificatifs du 100 m à la. 
dernière minute, n'avait pas été ins- 
crit pour l'épreuve olympique (le 
Monde du 1x août}. Le DTN, qui: - 
avait déclaré assumer cette négligence. PE7OTPMRCES. 0 
trative a été ouverte — avait alors ; 

Le président de fa FFA, M. Robert 
Bobin, lui avait demendé de rester‘: 
en poste pour préparer les champion ‘ 
nats du monde de Stuttgart, en juillet 


Le 


Dens -une communication. au 
conseil des ministres di 19 août, ke 
mivistie de ls jeuneise ct des sports 

‘avait constaté que l'athlétisme fran. 
‘ais avait pas 66é à la hauteur des 


de Montpellier. La direction de l'ad- 
ministration pénitentiaire devrait 
inviter prochainement Les syndicats 
À discuter de la mise en œuvre des 
mesures prévues dans le relevé de 
conclusions issu des discussions. qui 











































par un marchand de sel. Rappelons 
que le Poitou était exempié du 
monopole royal de la gabelle et qi 

le commerce — et La contrebande - 


a dn U te ame, l'inco ration de force: des Alsaciens ei des’ Mosellans 














































du sel È était très actif. Parmi les F4 
autres boutiquiers d’autrefais, it y : sn c ne 
avait peur peer qui: sans é se d , Ar MS GR UE 
aucun doute, utilisaient le ur ] 0 dram . "A. Ô 

Les sols de toutes ces boutiques avi 1, NX RL et nd u 
devaient être de sel et celui-ci Le 25 août:1942, en l'incorporation fut décidée le. jamais. de nouvelles ‘d'incôrporés ° 
s'est très vraisemblablement infiltré, | | Ajsace annexée, la pouvoir - 19 août en Moselle, le 25 en- dispañis:: Ai total, ‘or. compte : 
avec les eaux de pluie et de lavage, || Qnenand promuiguait le décret Alsace. Les consells de révision d'en 
dans les remblais et le sous-sol envi- | commencèrent dès septembre. ‘ ë 
rongants, où ils ont séjourné lang- imposant le service militaire = RS 
temps. Là, en compagnie des obligatoire däns l'armée: du Un petit nombre ds Jeunes 
nitrates, le sel a été dissous dans | | Reich. Cette ‘incorporation de tentèrent de fui, mais les ésno- 
l'eau. L'eau, chargée de tous ces sels, force, qui allait taucher environ . ons furent sévères. Les pour-- 
remonte dans les murs par capilla- qui L suites furent exercées sur l'en- 
rité, la hauteur de Ja remontée 130 000 Alsaciens et Motel- semble - des proches ::des 
variant avec la structure des maté- | | .lans mais aussi des Luxem-.. insoumis, des frontières formées, Li 
riaux et la rapidité de l'évaporation bourgeois, a profondément ls ‘répression : systématique : . (Le 
de l'eau. Mais, en s'évaporant par {es marqué l'Alsace de l'après. sous la menace, cs sont dix-neuf. bij | 
pores de la pierre, l'eau y laisse Les è Ts classes d'âge en-Alsaca (1908 à . ' 
A Ce eu . ra ge 1926, parfois même 1927) et Î 

ë : . treize. classes. en Moselle. -qui ‘ 

ri lpelnet our ee de Te — endossèrent l'uniforme aile: ‘procès ‘d'Orsdaur-qur-Glane : i 
faire éclater La structure de la pierre. de notre coraspondent Mad: so emérn BE GOC Bas héini lea Vingt at un soldats de : 

La première chose a donc été d ‘ - Rhinois, 40 000 Heut-Rhinois et. jà division SS a:das-eich x accu- . : 

De prine (les focsés intéri 6 Les trois départements da 30 000 Mosallans. . k “tés cémmises en ‘ i 
faire des drains (les fossés intérieur l'est (Bas-Rhin, Heut-Rhin et ; HAT RADAR Ë n : 
et extérieur). qui rs rem : de Moselle) svslent été annexés de :- ee grande. raorré a ces . : | 
cailloux, garnis d’un tuyau en V 2 « malgré-nous » envoyée .sur , | 

fait dès juin 1940 et placés sous jee fronts da l'Est. Dispersés 4 


plastique ef fermés dans feur partie une administration civile alle- 


haute par une grille d'aération. Ces dens lès unités'-aflemandés, cer. 


drains collecteront une partie de || mande chargée de leur « . tains s'évadèrent, d'aitres rejo 
l'eau chargée de sels et ea faciiteront || nissdonx: Celle ne0e à : “gnirent les Rgncs soviétiques. De ; 


l'évaporation. Ainsi Ia capiliarité ne 
pourra plus faire monter cette eau à 
6 mètres de haut. En outre, les sols 


nombreux Alsaciens ét Moset- : Cf 


des loisirs, le nom des com- fans faits prisonniers. furent 


munes ot.des rues. En même 


actuels seront remplacés à l'intérieur || temps furent mises en place des dans des camps spé- Ù 
et à l'extérieur de l'église par des sois organisations d’embrigadement ; : 


En avril et mai 1941 fut imtro- 


Reste à soigner les pierres 
«salées». Le mortier de sera || duit te Raïchsarbaitsdienst [ser- 
remplacé par une mortier neuf. Cela || vice du travail du Reich) à l'as- 
sul le démontage puis le remon- || pect paramilitaire, obligatoire 





ppose 

tage des deux parements. Quant aux 
pierres composant l'extérieur et l'in- 
térieur du mur de la façade ouest, 
plusieurs centaines, dont celles qui 
avec leurs joints portent des traces de 
polychromie et sont indémontables, 
seront «< » in situ par trois 
applicarions er de on 
presses portant une te 
de ellulose en pouür désyee dans 
de l'eau démin ie ae 
cents pierres seront démon! 

salées puis remontées. Pour neuf 
pierres qui sont très abîmées au 
point que Leur décor sculpté a.été 
entièrement rongé, il a été décidé de 


pour les hommes et les femmes 
de 18 à 25 ans. Parafèlement, la 
propagande officielle invitait les 
volontaires à rejoindre les rangs 
de l’arméa allemande, Wehr- 
macht ou Waffen-SS. Ce fut 
généralement un échec : ‘les 
volontaires ne dépassèrent pas 
le millier. Les partisans alig-"" 
mands du service railitaire obli- - 
gatoire en Alsace at en Mossia 
d'emportèrant an août 1942 
auprès d'Adolf Hitler lui-même: 


- rene de: nombreux: décès. Le 
rapatriement des Alsaci 

” Masakans. fut très lent après . 

guerre, variant selon les’hauts et . 

bäs des relations franco-s0- 

étiques de l'époque: La j 

« malgré-nous ». relñché, 

Jäcques Remetter, ne rejoignit - 

l'Alsace qu'en 1956. De très 

nombreuses familles n'euren 
















Été rats à || TROISIÈME-UNIVERSITÉ D'ÉTÉ EUROPÉENNE | | 
nee 0 Ie ae 
sements Groux (de ? et 12 septembre | 


Neuville-de-Poitou, Vienne), qui 
appliqueront ces ranens r'enlè- 
veront qu'une partie des sels présents 
dans les pierres. Mais l'action couju- 
guée des traitements partiels et des 
drains devrait tout de même protéger 
Notre-Dame-la-Grande des gutrages 
des ans et des hommes - au moins 
pour un certain temps. 


YVONNE REBEYROL 





île de Berder (golfe du Morbihan) 
3 thématiques : . s RE 
— Environnement et évolution du monde rural 
- Tourisme et environnement en Europe; - 
— Perspectives après.à Conférence de’ Rio. 









DEME), J. DE ROSNAY, 


50 intervenants dont : p ; 
V. DENBY-WILKES (Dirécteur générai de l'AD) 
d ion « Énergre, Recherche‘et Techingla- | 


C. DESAMA (Président de 





Sa dues € ue us parie 
trail fs divers ct cas 
liers de monuments maludes (dont celui 
de Rene ere sont ue Rien 
ex ans l'ouvrage collectif la 
Errraton de la plere monumentale en 
Frunce publié con) cn 1992 par 
les Presses du CNRS et le ministère de la -1. 
cuktare. : à 

2) Dans beaucoup d'édilices, les’ murs” 
de er CUnSUILUÉS, en Eh, de deux 
néant de cailloux Tennis te 

jer. . te 


(Directeur général enr, ministre auxichien do l'Environne- | | - 
ment), J. VAVROUSER (ancien Ministre de l'Enviromuemant tehèque),.| | : 
G. VATTÉ Pire de l'Alimentation ‘æ de l'Agricutuie à-FOCDE) . 
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‘ l'encädrs}, U est ensuite 


: BATH 
——_——_—_——_— 
-de notre envoyée spéciale . 
© « Tout passe par le miroir de l'Eu- 


rope, et l'Europe ne reflète que ce qui 


lui ressemble ». La conclusion, .mi- 


amusée, mi-emère, est du musicien 

classique turc Kudsi Erguner, ernbar- 

qué en ce fin de es ok dans 
savire d'un prince deven! 

capitaine de la world mi d 


version 
anglo-saxonne, Peter Gabriel. Pour 


Home année consécutive, ie 
chanteur britannique a mis À ta dis 
position de ses amis musiciens son 
moulin de Box — aux environs de 
Bath, dans le très vert Wii - 


‘avec’ ses studios,. son 


et ses 
bords de pen À Au long d'une 
semaine Url peu on registre 
quelques Ldionètres de Dares 
la pra une dizaine de Le 


teurs parmi les 
Booth, Michael . 
Lanois.}, d 


ee, avec TA Da 


Soldat parmi les solda “la rot 
star portera donc le num vingt- 
sept d'une collection qui a démarré 


avec Passion et a recruté du. |” 
Pakistan (les Sabri B; 


Nusrat 


Fateh À Dan à la Tanzanie 
RE or das ur 


ne Bree. La cot. 
ao Ra World a trois ans, on. 


Age encore Er ENONAS | ; s 


son impact. Mais 

Worid of Music, Arts and A Dance 

organisation qui a ins) Rd 
Real Worid a x à 
et 24 avec les concerts World 
In The 
aujourd'hui le vecteur d'üne vaste 
entreprise de lobbymg en faveur. de 
la world music. 


Sa venue au : monde, . en 


juillet 1982, sous la fonne d'un ‘Fes- 
tival à Shepton-Mallet (Sommerset), 
dont l'affiche était novatrice (Jon 
Hassel, les Tambours du Burundi,, 
les Musiciens du Nil, Echo and the: 
Bunnymen, les Chieftains..) & été! 
un Cuisant échec come | 
mercial sauver la toute 
équipe qu'il avait mise sor ave, 
une poignée d'amis, dont Thomas’ 
Brooman, l’actuel directeur. du 
WOMA, Peter” rs avait ïe 
former son groupe, Genësis, 
temps En es ct Pen 
concept de «village 
da la musique était bel et bien mé. 





Dix ans plus tard, le WOMAD2. 
sus les formes de son action. : 


D'abord prod 
nisateur. de dr 


, depuis 1988} et s’est doté” 


d'un sécteur éducatif. (WOMAD 
i publie ‘des séries de 
livres-disques, 


of the World.et net en 
projets en en direction des milieux sco- 
laices. Enfin, 1 WOMAD éditeur 
musical Music. Publis- 
hing) travaille la maïn’-dans la main 
avec Real World Records jusqu'à 
susciter certaines confusions. Real 


-World puise dans ta ation 
- des festivals WOI pour enrichir 
son ‘catali qui da: Pème coup | 


ressemble plus à un concert non-stop 
qu'à une Led collection. En 
droite ligne 

et exigeant, une bonne franquette 
très professionnelle, da: spontanéité 
est pes à la ad joe des 


d'ami 
7 nn moyen dde loca- 
ue mue techniques 








ark. Le WOMAD est. 














et suréquipés) aménagés par Peter 


Gabriel dans un_bâtiment du dix- . 
- septième siècle et-loués Le reste du 


temps-aux stars de la musique pop. 


-Cette confusion n'est d'ailleurs pes 
sans 


agacer et distribu- 
teur dé Real World, la multiatio- 


‘ ta A .Car vendre l'idée du 


village global», plutôt que l'image 
dun artiste, n'est pas une mince 
affaire. I n’est pas facile de convain- 
cre le public d'acheter les disques de 


“musiciens qui sont souvent au bout 


du-monde, qui.ont parfois | des. 
‘albums dans des collections pius 


Ciblées et'plus prestigieuses (Nusrat 


Fâteh Ali Khan, chez Ocora), et 
dont la carrière suit son Cure aile 
leurs. L'équilibre financier de Pédi- 


de services, l'orga- 


| nisation de Thomas Brooman 


de trésorerie, 


ë 
ñ 
4 


du WOMAD, elle fournit le 


UZESTE 
de natre envoyé. Spécial 


To Ja même chanson. 





: D'me aûnée sur Yautre, on se dit 


qu’on a révé, que la «tchatche» de 
Berhaïd Lubat lemporte sur te 
vérité Et puis on est à Uzeste, si 
loin de Masstricht où mourut d’Ar- 
tagnan, Uzeste. : 

Un festival: de jezz? Sûürement 


‘pas et pourtant, les séquences Les 
plus vives sont de jazz. Un festival 


de théâtre? Pas davantage, bien 


‘qu'Uzeste se change en théâtre 


pendant. quatre jours ét quatre 


nuits. Uzeste n'est ni dans la logi- 
que amateur, bricolo, sympathique, 


regardez notre bon ‘village, you- 
kaïdi, youkaïda,. ici les Clarinet- 
tistes jouent au basket et les gar- 


“çons coiffeurs de la clarinette... 
.| Non, non. Uzeste invente une 
. forme qui n'existe nulle part. Bien. ë 
‘que ‘suréquipée en grands profes- 


sionnels, elle n’est pas. davantage 
dans leur logique. « Nous’ n'aimons 


.de Platon, avec 
‘ail et Sauternes. Çà relève du cir- 
que et de son: - rythme, des 
enchaînements du. cirque, : cette 
diversité des émotions fondues au 


l pas de marche. Cela évoque les 
F pastorales basques, celle qué l'on 
‘vient. de jouer à Sainte-Engrâce, 


dés, heürés d’un spectséle qui n’en 


Le gran monde de Peter Gabriel 


… Festivals sous la marque WOMAD, disques sous label Real Worid : 
| bilan d'une: décennie . consacrée aux musiques du monde 


: a rte sur les ventes «annexes» (espaces 





‘ des bruits, de l’amour et de la 


pas les spectacles trop bien léchés», 
dit le rappeur gascon André Min- 
‘vielle. Et ça se voit. Ça tient du 


est pas un, auquel tout le monde‘ 


participe, qui mobilise tout, où le 


- temps s’oublie. A Uzeste les 
anciens font la vaisselle et-kes - 


parce que les numéros, ils 


décors, 
préfèrent les voir entre eux, l'hiver, 
: À T'Estam = l’estaminet d'Uzeste, Le 


Bistro des parents de Lubat. 


C'est soüdäin Henri Virlogeux, 
niaf, drôlatique, paillard, bouf- 

, acrobate d'un texte qu'il dit eri 
duo avec l'auteur, -Jean Vautrin, 
Vautrin, sur scène. lui aussi, au 


” dix ans de-réglage. Le travail est Là | 


. tonique enflammant des taren- 
telles. 


| pied de la collégiale, - et Véronique : 
. Silver qui be Beékeh, e et one 





nine AU Cards su toutes les affiches. En consé- 


autre soir, la « Transtambour », 
tous azimuts, de vrais bûcherons et * 


__ CULTURE | 


cr e nintme et K merché. 
omme son pendant, OMAD, 
Real World est le lieu des contradic- 


fai déséqui- à son esthétique. Les: 

Eee e Non Sud vus sous tue De n'y exvrent pas, elles restent dans la 
musiques populaires. Côté marke- gaégorie «ethnique ». C'est un poste 
ting, on veut tirer les musiques du at de départ, explique Kudsi Ergu- 
monde vers le rock, lieu de grand ner. C'est certainement € 
matraquage médiatique et de ventes pour le public européen, mais peut- 
qui se comptent en centaines de mil ire appauvrissant pour les dont 
Bers, parois en millions d’exem- Les musiques sont mujourd'i Lt 
plaires. Cible avouée de Virgin : les Con 


15-20 ans: nuuts Le à 
musique soufie ou 

ents tambourinaires africains. 
ôté militant, on voudrait faire la 









site et l'argent, elle s'engage en se role Der Éuee 
outre à éponger un éventuel déf- «Chaque festival implique une 
ODEVAMION 66. en Mhancement 
ee fournit artistes,  P&rticuler, # n'y a pas de schéma 
scène, sono, loges, nourriture, st unique», indique fan Gibson, le 
une me de se La financier du WOMAD. 
somme versée par la ville inclut la 
également les frais. de U arrive fréquemment que 

























tion. WOMAD a vendu son nom 


100 000 francs, et sa programme- 
tion 7 million de francs. : 


nies. La facture peut atteindre 
10 milions de francs. 








Les arrangements prennent 
formes diverses. En Europe, le Le WOMAD demande systéma- 
WOMAD est le plus souvent payé  tiquement à ce que son nom figure 





oronto}, le sporso . _quence, les recettes d'un festival 
WOMAD reposent à près de 20 % 





‘coüvre une bonne | 







est complété par les organismes loués aux boutiques, tee-shirts, 
municipaux Crown Corporation et enregistrements ven- 











sponsors (es 
bières en ét) n'ont fourni 






Uzeste musical, l'utopie vécue 
De manifestation plus inclassable que jamais 


sets dans les fantaisies yiddish de 
Klezmoris, à leur place partout, 
comme les vieux. Puisque personne 
ne sait qu'il s’agit d'avant-garde 
(on a gardé le secret), de saut dans 
l'inconnu, de risque-tout, non sans 
mal, avec le poids de l'entreprise, 
les tensions nécessaires et les rap- 
ports complexes avec les pouvoirs 
publics, tout un chacun croit au 
bonheur. 


dier Vincent, neurobiologiste de 
renom, et Fimmense Achiary qui 
chante Django (de John Lewis) à 
faire pleurer le pape Clément V 
dans sa tombe, et Bernard Man- 
ciet, la Lila va du «poète 
gascon universel», lo venu en 
troupe de Pointe-à-Pitre, les allè- 
ges Triki Trixa du Pays basque, le 
Duophonic Scat Rap Derap de 
Lubat et Minvielle, les Fabuloos 
Trobadoors de Toulouse et très 
exactement 142 autres clampins 
hyperprofessionnels ou amateurs 
complets, tous en scène, dans un 
gigantesque happening impeccable. 
ment réglé, sans filet ni filage, par 
Laure Dutilleul, elle-même au four 
et au moulin, pour {a création 
d'Universalis Vocalis, «cantare 
insoliste utopiste pour deux cenis 
voix des voix», œuvre impossible 
autour de la diction des timbres, 


Entre deux «apéros-swing», trois 
feux d'artifice d'Auzier, le public 
écoute ici ie clou du dimanche, 
Dual Duet Unit par Lubat et 
Michel Portal, avec la même tran- 
quillité, la même exigence qu'on 
mettra ailleurs à rêver un opéra. Es 
peuvent tout se permettre et le 
reste, ne s’en privent pas, grimpent 
vers des pointes burlesques dont ils 
cessent brusquement la conni- 
vence. Ils s'aventurent dans des cli- 


musique. 
mwats ou plus personne passes, 

leur liberté court dans Uzeste, 

| Entre denx É contagieuse, plus qu'ailleurs, 
«apéros-swing » dégrai de toute ambition, de 


C'est la générosité fauchéc. 


Moins on a, plûs on donne. Un} On cherche la faille. On la tra 


que. Bien travaillé d’accordéon en 
nuits blanches, de Steel Band gas- 
con en jazz universel (Philippe 
de scieurs de forêt. On se dit, les! Lacarrière, Kim Parker, Alain 
vieux démons reviennent. La | Jean-Marie, Corneloup, Lazro, 
pagale est de retour. Et puis non, | Padovani, Didonato, etc.) d'émo- 
Ça-roule, sans ambition, sans mes-} tions fortes (André Benedetto) en 
Sr. les bruits de tambour et ceux | éclats de rire, on pense que le 
du travail, éclairage, micros, tem-| public a un moment, va déclarer 
pos, «timing», comme au bout de | forfait. Non, tout le monde est là, 
même aux entretiens du matin, à 
propos de l’eau, de l'ours, des 
ASSEDIC {« ASSEDIC-UNEDIC- 
panic»). À n'y rien comprendre ? 
Au contraire. Ecoutez Éubat, il 
sera inutile de faire un dessin. 
Accordéoniste, pianiste, batteur, il 
inspire le respect aux musiciens. 
Son sens du rythme surtout. Sinon, 
rien .ne s'explique. On ne peut 
impressionner un musicien que par 

le musique 
FRANCIS MARMANDE 


| tout calcul Ils jouent au sommet. 


mélange bétéroclite de percussions ‘ 


mais ne se voit. plus. - j 

Petite déambulation sur {es 
Champs-Elysées. d'Uzeste. Trois 
maisons plus loin, on tombe en 
arr devant Mozart par Didonato, 
Schumann par David Chevalier ou 
aussi bien les princes du musette, 
Jo Privat, Lous Pinhadas locaux, 
Marc Perrone enfin, poète du dia- 


Les enfants sont jà, venus des 
écoles d’Aurds, en Gironde, pré- . 
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Pater Gabriel dars Le studios Roi Word 


Erguner, en Lant qu'individu, pas 
comme le t de la musique 
classique turque. J'ai trouvé en Peter 
Gabriel de grandes qualités 
humaines, et je prends ici énormé- 
ment de plaisir à Jouer avec des 
musiciens très éloignés de ma sphère 
icale d'origine.» 

‘Le WOMAD 2 ses ennemis, les 
opposants à {a globalisation mondia- 
lisie, et ses envieux. Car, en dix ans 


percée qui ue s'explique pas scule- 


ment par le rayonnement de Peter 


Gabriel, mais aussi par la ténacité et 
les talents commerciaux de son 
directeur, Thomas Brooman. À la 
tête d'une équipe d'une vingtaine de 
permanents, aidés d’une kyrielle de 
passionnés bénévoles, cet homme 

à la de busines- 
est parvenu à convain- 
musical, en particulier 
en Europe du Nord, que «hors 
WOMAD, point de salut» grâce à 
un De sens tout anglo-saxon des 

affaires : plaquettes de présentation 
impeccable, solutions commerciales 
originales. Enthousiasme, disponibi- 
lité, professionnalisme et ardeur au 
travail se combinent à des cachets 
d'artistes révisés à la baisse, une 


ql 

prolite souvent des efforts de plus 
COurageux que SOL 

La France, par exemple, fut une 

icnnière en la avec ses col 

lections de disques de réputation 

internationale (Ocora, CNRS, 
UNESCO), et ses festivals défri- 
cheurs (celui d'Angoulême en pre- 
. mier lieu). D use au ui 
po nombre d'artistes gujourd'äu 

intégrés à la famille WOMAD 
passès par Paris us d'aborder le ps 


pain Ses nt a de labels indé- 


ntés dans des 
iles, voient du 
0 D dans mu anglaise un 





CRETE EEE PTE VE 


AOMERE MINI TH 


prédateur en puissance, C’est oublier 
que pour les artistes, le WOMAD es 
attractif. Youssou N'Dour le décrit 
comme «un des rares endroits où les 
artistes africains puissent avoir des 
informations sur ce qui se fair ail. 
leurss. Mais aujourd'hui, le Sénéga- 
lais est devenu trop grand et trop 
cher pour un WOMAD incapable _ 
faute d'argent — de faire venir les 
grands artistes indiens, africains, 
arabes ou brésiliens pourtant sou- 
vent ignorés par l'Europe. 
L'ambiguité du WOMAD, et des 
disques Real World, repose sur le 
fait qu'elle apparaït comme la seule 
organisation représentative de la 
world music, alors qu'elle n'en est 
qu'une facetre. En se regroupant l'an 
passé au sin de l'European Forum 
of Worldwide Music Festivals, une 
trentaine d'organisateurs de festivals 
programmant les musiques du 
monde (dont le WOMAD, Musiques 
métisses d'Angoulëme et le Prin- 
temps de Bourges) ont esquissé le 
schéma d’une scène mondiale sans 
restrictions esthétiques. Dans ce 
cadre, libéré de la tentation du 
monopole, le WOMAD pourrait 
jouir paisiblement du capital de 
sympathie, d'amitié parlagée, de La 
réputation d'expérimentateur de Fa 
nouvelle cuisine musicale qu'il 
mitonne depuis dix ans. 
VÉRONIQUE MORTAIGNE 


> Worlwide, Ten Years of 
WOMAD. Ed. WOMAD Commu- 
nications and Virgin Records, 
100 pages, 1 disque compact. 
Superbement illustré. L'histoire 
{en anglais) de dix ans d’aven- 
ture WOMAD. Une compilation 
très intelligente en dix-sept 
titres pour comprendre de quoi ïl 
retourne. Chez les disquaires, 
prix moyen 190 F. 
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CULTURE 


Un «pro» de dix-sept ans 


Le Russe Eldar Nebolsin a remporté 
le concours espagnol de Santander 


SANTANDER et ne tape jamais) et mentale lui a 


permis de franchir, comme un grand 
da nôtre envoyé spécial professionnel, les obstacles accumu- 
Détendu, souriant Eldar Nebolsin 


Îés par les organisateurs de Fun des 
s'assoit devant le grand piano Kawai 


concours de piano les plus renom- 
més d aujourd” hui. Vainqueur, 
qu'il a choisi de préférence au Stein- 
way et au Yamaha qui lui étaient 


Nebolsin l'est, et presque .sans 

contestation, même si certains mem- 
proposés. Il règle son siège, se 
concentre quelques instants, pOSe Ses 


LE 2 pme pra es ke GS 
mains sur le clavier et se lance. À 


tag rs nt prix avec le 
vingi-quaire ans 
n'en pas douter, il domine son trac, Dendida prétéré de misent 
la fatigue accumulée pendant les 


Se RU nie | à 
trois semaines qu'aura duré la ‘onservatoire La 

onzième édition du Concours inter. Genève, ou son maître va, dans les 
national de piano de Santander — 


ue ui jieaneat pre prendre en 
créé, il y a vingt ans, par la pianiste arge la cl le virtuosité tenue 
et mécène pre Oshea {l)-etla autrefois par Lipatti, Magaloff, 
tension d’une cérémonie de procla- 


Louis Hiltebrand et Maria Tipo. 
Monteiro, 





mation des résultats hit- Voire avec Edoard M vingt- 
chhéchienng; une heure pour d6Ë Un aenne dève de Vino Pere 
vrer une dizaine de prix! Aussi ed à me sente de 


souriant, aussi détendu, er 
répond, une demi-heure plus tard, à 
lovation qui accueille son interpré- 
tation du Deuxième Concerto de 
Rachmaninov. {1 est une heure du 
matin... 


Le public, réuni dans la grande 
salle Ataulfo-Argenta du nouveau 
Palais des festivals de la capitale 
cantabrique, a aimé son interpréta- 
tion volubile, fraîche, d'une œuvre 
trop souvent jouée bravache, en 
accord parfait avec la Miesion 
claire, l'interprétation sans LL rc 
de l'Orchestre de la Radio-Télévi- 
sion espagnole, dirigé par l'excellent 
Sergiu Commissiona, un chef d'or- 
chestre d'origine roumaine que l'on 
a malheureusement trop peu l'occa- 
sion d'apprécier en France. 


Agé de pi nus ce pianiste 
russe, élève à de son com- 
patriote Dimitri Bashkirov, n'est pas 
un talent ordinaire. Sa maîtrise ins- 
trumentale (il ignore la fausse note 


CINÉMA 
L'image de l’autre 


L'ultime film de Satyajit Ray est un message 
de vie d'une bouleversante et tonique simplicité 


AGANTUK-LE VISITEUR les hommes se font les uns des autres 
de Sayait Ray une image fausse, parce qu'ils ne 


croient plus qu'aux valeurs maté- 
Anila Bose, épouse d'un homme ñ 
d'affaires de Calcutta, reçoit une Let- 


tre de son onde maternel, Manmo- 
han Mitra, lui demandant l'hospita- 


neiro. Son interprétation du Troi- 
sième de Prokofiev souleva la salle, 


El en a été autrement : à Nebolsin, 
donc, le genie Grand Prix, la 
médaille d'or, l'enregistrement d'un 
disque et une ventaine de 
dans le monde; à roue, ke Prix 
d'honneur et une belle liste 

ments; à Monteiro une 

finaliste qu'il partage avec l'Alle- 
mand Markus Grob, la Bulgare 
Mariana cures et le Russe 
Vadim Rude: 


ALAIN LOMPECH 





(1) Le Concours de Santander est vrga- 
aisé pur Li Fondation Isaac Albeniz fon- 
dée. et présidée par M Paloma O'Shca. 
Cette institntion. qui a des correspon- 
dants dans le monde entier. cffectue un 
remarquable on sur AbseE et la 
musique espagnole. à travers des Gxposi- 
dns et des Déblications de grand intérêt. 
Fondation Albeniz, Juan Bravo, 20. 
6 Deha. 28006 Madrid. & 





res Sa RE toute gr 
nienne, Satyajit épingle 
décor de la grande maison Bose Les 
détails réalistes de la vie 


lité pour une semaine. Cet oncle a 
quitté la famille depuis trente-cinq que cn les ce ges ps et 
mn en avait, alors, deux — il ménagers. Mais dans là chambre à 


coucher du couple. meublée 4 Pocci- 
dentale, une statuette de la vierge 
Marie et une pendule électronique 
grignotant le temps à l’occidentale, 
sont, à La fois, des objets et des 
signes. Clin d'œil qui devient un 
autre signe, sinon un signal : c'est en 
lisant un roman d’Agatha Christie 
qu'Anila se souvient du testament et 
de l'argent du grand-père. 


est parti à | f, OÙ ne Sait 

cœ qu'il a fuir Suiadre, le mars 
montre réticent. Et s'il s'agissait d'un 
imposteur? Anila le décide, pourtant, 
à recevoir L 


L'homme qui arrive, jovial, exu- 
bérant, ne seruble pas remarquer ia 
gne qu'éprouve Anila, tout en l'ac- 
Cueillant avec politesse. Elle aurait 
voulu fui ouvrir les bras, et elle n'ar- 


rive pes à l'appeler «onde»; sur une 


ion de son mari, elle a même En$ 
caché certains objets de valeur. Une énigme 
Satyaki, le jeune fils de la maison, est morale 


le ne connais josinvene 
ment le «grand-oncle » Qui ui 
L'ordre domesti- 


raconte ses 
ue est troublé, mais Anila et 
indra, gens bien élevés, sauvent 
les apparences. Très pers visiteur 
apparaît sympathique. , a main 
tenant le sentiment qu'il est bien son 
parent, C'est alors qu'elle se souvient 
du testament de son re. Une 
part d'héritage revient-elle à Manho- 
man Mitra? Est-il revenu pour cela, 

pour cela seulement? 
Le Visiteur est l'œuvre ulime de 


À partir de là, d'ailleurs, le couple 
qui, pour autant, 1e songe pas 
une minute à frustrer l'oncle de Fhé- 
ritage qui peut lui en RS 


morale. Cette énigme tourne on 
de l'argent et c’est avec une brutalité 
presque «policière» que l'avocat de 
la famille pose au visiteur les ques- 
Fons sur son identité, la manière 
au il a mené nr depuis son À 
part, ses moyens d'existence, 
sont les manvaRes questions. Dans 


s R 3 dernier. sen scène d'affrontement, sons a la 

Come ke deux = a ts, Ganas devenir insupportable, Satyajit Fe 
IE 

hair et les de Ta, ia Philosophie, & 


# produit me le soutien Gnaneier dépose les ciés de 21 
et l'appui mora Depar- ision désabusée 
dieu pp mer Toscan du Plantier. es k didactisme ne montre 
L'état de santé de Satyajit Ray lui 
een de tune Fons 
qu'en ct sans faire 

de mouvements. {| s'était donc rplé 
sur des sujets co: des bis 
toires de famille et cinoniques 
sociales réalisées en intérieurs. Le 
grand cinéaste bengali qui a ie 
mencé sa carrière avec La tri 

l'aura donc terminée Avec une on Fee de doute et digue, 
Le rapport du «sauvage» et du «civi- 
lisé». La famille sort æ: sa maison 


et ls liens soctaux. Pour aller, RE 
Mais de Ganashatru, film inspiré Cutta, recherc à rejoint 
d'une pièce d'Ibsen et composé de pre ee spé D 


plans statiques, au Visireur, On a pu 
Consiater une étonnante résurgence 
de l'art de la mise en scène Et 
game John Huston avec Gens de 
jit Ray nous quitte sur 
un cher feurre parttement 
risé, un film intimiste simple et 
ia, où la caméra, très fluide, trace 
une chorégraphie autour des person 
les observe, nous les donne one à 
voir, pour aborder souvent avéc 
humour et parfois dans une terrible 
tension dramatique, la question 
ne où va cette civilisation 
quant le cuite du pro- 
grès PR que et dans taquelle | Trace 


danse des femmes que s'opère, enfin, 
le reconnaissance de la 


JACQUES SICLIER 


Fa 


G Précision. — ue céalisateur mard- 
Y 

En mere de de Pre de Put 

de Taher Ben Jjeiloun (k us du 

20 août) est Hamid Bennani, H 

réalisé un premier Film ca 1968, 


CARNET DU Monde 





Naissances 
— Avgie ct Philippe BÉRAUD 


ont la joic d'annoncer la naissance de 
leur fille 


Marine, 
le 18 août 1992. 





Décès 
— Caen. Paris. Granville. 


« Le soir venu, Jésus leur dit : 
« Passons sur l'autre rive. » 
Saint Luc, chapitre VII, verset 22. 


Audrey. y Alice et Camille, 
QE 
ALES. 
Parents ct alliés, 
ont le regret de faire part du décès de 


Jacques RAILB 

professeur à la rer I 

chevalier de l'ordre national du Mérite, 
officier des Palmes scadémiques, 


survenu en son domicile, le 22 août 
1992. dans sa s0ixanto-septième annéc. 
La cérémonie religieuse sera cébrée 
le mercredi 26 août, à 10 heures, en 
l'église Saint-Gerboki (Caen-Venoix). 


Us registre ser ouvert À l'église pour 
recevoir vos témoignages de sympathie. 


Cet avis tient ficu de faire-part. 


129, ruc d'Authic, 
14000 Caen. 





its-cnfants 


ile, 
ont la douteur de faire part du rappel à 
Dieu de 
Mer Amie HUPHEER, 


survenu le 22 août 1992, à Thomery 
{Ssiac-et-Marne), dûns sa quatre-vingt” 
ci 
Pricz pour clke. 
La cérémonie religieuse sera 
te Rudi 27 août. à 9h 30, où l'égide 
Thomery, où l'on se réunira, 


L'inhumation aura lieu le même jour 


au cimetière Est de Nancy, vers | 


15 boures. 
— Gronay. 
4:00 sous prie de faire part du AE 





M. Boris IMELIK 
ex-directeur de l'Institut de recherche 
sur la catalyse : 
au CNRS Villeurbannc-Lyon. 


Les funérailles ont cu lieu fc 7 août 
1992. 





— Marion LANGLOIS 
était une petite lille handicapée. 

Elle a fait notre joic pendant dix ans. 
Elie s'est teinte sans bruit, dans son 
sommeil, le 20 août 1992, à Saint- 
Gcorges-la-Pouge, en Creuse, où elle 
FCpasc. 


Aunc Pr LpOE 


Sie Gone David, Renaud, 
Et tous Îcs icurs. 


On peut faire un don à l'Association 
Fer amis de Karen LT Ts pour 
cafants polyhandicapés). 73. avenue 
Denfert-Rochercau, 75014 Paris. 


33 bis. rue de Moscou. 

75008 Paris. 

— Me Gencviève Le Var, 

Frédérique ct Gérard Bicnfait, 

Gabrielle ct Jérôme Cordier. 
petits-enfants, 

Sat la douleur de Faire part du décès de 

M. Raymond LE VOT, 


survenu le 21 août 1992, dans sa 












Toutes rubriques 
Abonnés ct actionnaires …. 






‘| quarante-six ans 


CARNET DU MONDE 
Renseignements : 40-656-293-94.. 
Tanif : la ligne HT. 











Lt nes 


CEE 
re ne mena 













































= M. Sean-Pierrc Lorrach, 
M. ct M= Jean-Nicolas Munck, 
M. 4 Me Jérôme Munck, 
Tous ses petits-enfants, *  ’: 


Le noix ane 2 de FRS 


© «Un tournant décisif 
pour h télévisiondes années 0» 


* selon PA “Hervé Bourges‘ 





On rt der part is de 


Mae Jean-Pierre LORRACE, - SE rence place: sbiréé. autres fon: 
née Michèle Latscha, GE sand Frans 2 et nc à D on | 

ren de 19 an 192. die | FM, Me Hart Berg, PDO D PU RS 6 AL 

soixante-quetrième année. des chaînes publiques; a modifié: çoi de ‘Clasets, qui -Uaitera d'éco- 
L'entegement 2 eu leu le mardi | notablement les programmes  nomie, de santé où d'environne-- 


d’Antenne 2 et à. confirmé les ment ou «Bas les masques » de 


25 août, à [1 heures, au cimetière de .M Dums (questions de 


Villc-d'Avray (Hauts-de-Scinc). . | 





société}. Les gran 
Cet avis tient lieu dé faire-part: auront l'honneur de «Première 








ci service public Pis Ardis- fjigne», animée par Laure Adler le 7” 
73, avenue de Baleac, EME À Caristine. - Mercredi soir, et & la géopolitique 
92410 Vilk-d'Avray. Gore, etc.) M. d'Anne Se . sera -axt rendez-vous samedi . 
ent commun d° ne. di, Planète chaude 
Fe FRS on Er Er avec « d + 
d les programmes de: rentrée qui joe ; 
ee de. pm ‘La ie 
son 2... 
Olivier ct Béryl, ÉE Re ed Ë 
ses enfants, : marquer un pour la .- 
Et toute la famille, télévision de aus années 90», at-il La ge de FER de FR3 


ook leu 6 a part du déc de 
Nelt, MACQUET, 


assuré, en æ les deux ‘. garde’ ses : orientations L'accent 
. chaînes s’appelieraient France 2 et ‘sera sur le 
France 3 à partir du 7: septembre. ” : Ge ia chain qui re celle 

Ces «ruptures » concement sur- 2. Ainsi, le 
le 24 août 1992, à Copois For dns ; 








sa cinquante-troisième année. | Pis la chaîne n'avait male .pourtä disposer. de 
Dati ts muees | sn Ré be “one Pat eue ë 
lonc la 
tière de Coye-n-Forët. FC ét le | EOMEr a 7% né. en ler ee 
nou e le L tateurs - Journaux 
Réunion au cimetière. : SRE der on AE ee à changent aus! Henri 
Condoléances sur registre. à ” nouvelle’ chaîne». Le: prochain . Sanniier animera le 13 heures-sur 
mes ; directeur TR Antenge nr te avec Lau- 
: sa" remplacera tandis que : 
Cet avis tiens Leu de firepart, | sontaire (le Monde a A Pan Amar JS dpndal . 
1, vue des Gens, . ”. _ une ce is à partagera à pré- 
60580 Coyc-la-Forët. maison Fe 10 septembre. De a avec Bruno. 
- L TS ce. connue à un Coste 0 Ockrent 
— Béja (Tunisie). sn or d ‘une ‘ligne édi äomncre. œune ri supplé- 


M. ct M= Lucien Msika, Fo æ gr donc. {moins de ‘rée:sur FR3, 


M. ct M Charlcs Msika. 


“COM AUNICATION 


ds : entaires . 


.de 
“Samedi de L heures à 18 heures et : 


toriale * o) 
‘une identité . mentaires au joumal-de la mi-s0i- * 
récitant 


. de’son cru-sur «les-tireurs de son-. : 
 nélter», M. Hervé Boniges a mis. 


3 


Éeees | James Re Run mare 
Enfants, petits-enfants ct arvière- grâce notamment aux Jeux oÿmpi- Ge TF1: x En-aucun . HROuÿ ne 
petits-enfants, ques, M. Bourges a indiqué que ces -prenürons Foucauli ou Sabatier. Je 
ont la doaleur dé faire part du décis de | nouveaux programmes, élaborés De . bâtir  Pimage . 
sous l'autorité. de M. Pascal, ns. pas: age 
Ne Corte MUR | Me en DORE man 
Georgette MS FS ture» avec la « télévision mercan- hécos Er matens apit 
». Quelque vingécinq nouvelles Louvel. ankmateur, Je ‘coméiien 
à re de Quatre-vings-quatre + am ce seront Re eur: ES Creton mir qui “avait 
ë eines. plainte contre: 
Les obsèques auront lieu lé meréredi | . À Antenne 2, lés des he ER TIAEE déloyale», Ten qour 




















ie 
Prouv: 
« aa », 
culture», 4La- muit des 
« Donble jeux - auront toujours 


26 août 1992, au cimetiére de Pantin, à 
14 h 15. | 


qui ve re Jeur succès. teur de l'émission, Laurent Cabrol, 
Cet avis tient liou de fairo-part. 


ge . étant passé sur TEL 
“Bout on une émission dù | 
héros» . * jugement deu tre, rendu -pro- 


le 




















TR ra ae a ne D 6 de Ca 
ce Les médias et. leurs publics 


survenu le 23 août 1992, à l'âge de 








De nombreuses ‘conférences, et 
éliers, ‘qui réuniront journa- 
gtes, sociologues, poli 
personnalités politiques, élus 
Hocau et représentants de tété- 
‘spectateurs, jalonnéront ceîte 
uxiiversité dont le Japon est l’in- 
vité d'honneur, tandis que « Les 
“relations ‘entre. médecine ‘et 
Médias», « 


La treisième Université d'été 
de la communication, devenue au 
fil des. ans-le rendez-vous quasi 
obligé des professionnels des 

. médias et de nombreuses persori- 
nalités politiques, auta lieu: du 
3L'août au 4 septembre à Car-. 
cans-Maubuisson (Gironde). 
C'est M. Henri Emmanuell, pré- 
sident de l'Assemblée nationale, 
qui inaugurera ces journées dont 
le thème Sénérique est «Le 
temps des publics. MM. Jean- 
Noël Jeanuenñey, secrétaire 
d'Etat Chargé k-communicätion,  - 
Emile Zuccareili, ministre des 
postes et tétécommunications, et 
Marcel Debarge, ‘ministre délégué . 
chargé de la coopéiation et du 
.‘développement, y participeront. 









Les obsèques auront lieu Le mercredi 
26 août, au cimetière du Montpar-. 
masse. 


Réunion porte principale, 3, boule. 
vard Edgar-Quinct, Puris-14, à 13h 45. 





“ On nous prie d'annoncer Je décès 


M= Charles TO 
As Joue - 


le 23 noût 1992, dans sa quarviag 
dixième année. 


l'information », « Le journal de 
“domain, etc. ‘ 





» CRE! AC d'Aquitaine, BP 110, 
-33030 Bordeaux Cadex: Tél. : 


Ua service aura lieu’au temple pro- 
testant de Châtillon-sur-Loire, le mer- 
credi 26 août, à 14 heures. “+ 










Vous pouvez envoyer des dons on 
son souvenir, au Mouvement intcrira- 
tional de la réconciliation, 114 bis, rue 
de Vaugirard, 75006 Paris. CP Lyoa 
5445-67 U. 


13, chemin des Bazines, 
45360 Chäuillon-sur-Loire. 


Remerciernents | 
— M Anne-Marie Lamy, 
son épouse, 
M. Frédéric Lamy, 
son fils, 
Toute {a famille, 


profondément touchés par Le marques * 
de sympathie qui leur ont été témoi- 
grées lars du décès de - 










| uLe Lire CGT appelle à une 
. manifestation devant : l'imprimerie - 
En ne 




























| Ayache a:quitté l'imprimerie 

-{' siéane. Offprint jugée . Sert 
É cofreyse: ‘Le, Livre CGT veut 

«s'opposer au coup de Jorce d’ 


remercient toutes les porscancs qui sc 
sont manifostées ct leur expriment 
gratitude. 


%6 
— 85 
100 
55 





ses | 


> ordre. Le 


L'éthique de Pinfôr- ‘ 
mation», « Les publics associés à 
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Une baisse 
à risques 


.La baisse excessive du doll - 





EE 
dE 
té 





Impuissance des banques centraïes 
F ‘enrayer la chute du dollar, en 
dépit d'interventions multiples 
_depuis vendredi dernier est en 
grande 















sières. européennes lundi 
24'soût. Les pertes ont été 


| She AIS à Paris, À 


E 1.5 % tandis qu'en Europe 

les marchés semblaient se sta- 
l'biliser à l'ouverture 1+0,60 % à 
‘Paris et-0,4 % à: Londres} . 


“Frégilisés par les incertitudes poli: 


tiques sur l'élection présidentielle 
aux Etats-Unis ou sur le traité de 


juin 
je pere de 6% ir “em 
Le cecul depuis le début de 


marchés monétaires ee cangee à 





| AFFAIRES 


+ Après le danois Hafia 


|. sure norvégien Uni Storebrand 
. est au bord de la faillite 








. s'éloigne un peu plus le moment 
où les autorités monétaires 





allemandes décideront de 
bäisser les taux d'intérêt à court: 
terme. S'éloignent évidemment. 





Les. assureurs nordiques subis. bataille boursière. Le groupe nOrvé- 





















aussi les derniers espoirs.de . l'sens-les conséquences tailles gien est devenu le premier action- 
baisse rapide et significative des ar Le no naire de Skandia avec 28 % du 
taux en France. Les remous qui Après la deuxième com È capital (Hafnia en détient 14,8 %). 
agitent la ivre font même danoise Hafaia fle Monde du ‘ évalués myjour. 
craindre une remontée du loyer août), c’est .au tour du premier . d'hui à { milliard de couronnes, lui 
de l'argent eri Europe, remontée upe norvégien Uni Storebrand aurait coûté 4 milliards de cou- 
qui serait franchement : Fa au bord de la faillite. Sa  ronnes (3,4 milliards de francs). 
inquiétante pour les économies os a d'ailleurs été suspendue . Uni Storebrand avait alors 
occidentales, dont le moins: lundi 24 août à la Bourse d'Oslo. contracté des prêts pour 3,6 mil- 
qu'on puisse dire est qu'elles sa | Uni Storcbrand avait montré des liards de courannes et ne peut plus 
très laborieusement de : de faiblesse Le semaine der. faire face aux rem 

et son Cours s'était. ï Alors que le gouvernement nor- 

de 40%. Le ministre des  végien annonçait qu'il ne garanti- 


dés à la compagnie, les grandes 
Lens Lg Den Norske Bank, Kredit- 

et Sparebanken NOR déci- 
a  n août de ne pas 
injecter Le somme de 1,5 milliard 





n'est pas énorme : un à deux - pour éviter toute asréculation 
















durant l'opération de sauvetage, de couronnes (L4 milliard de 
dixièmes de point pour 10 % de | out décidé d'interrompre les coû* : francs) nécessaire à Uni Srorebrand 
baisse _E cn pa Bons. pour faire-face à ses besoins de 
msg Re de franc Tout comme Hafnis, dont il trésorerie. Des n sont en 

ue nr de 0e ous Meg à 
r.ou À, que enne pourrait 

Skaadia, Uni Storebrand a été vi 
.| time dela chute des cours de tirs ri" 52 Barantie. 

_— au Prix fort en pleine EL 





: Dent Je numéro un du bricolage en France 


- Castorama est autorisé 
à ide Pricorama et Briker 


© Le ministère de l’économie, et' 
‘dés finances vient d'antoriser le 
contrôle par Castorama des maga- 







fer que se livrent Allemands et _- 





a été observé que l'addition des 
Castorama, Bri- 









Américains, les premiers sins Briker et Bricorama sous cer-  jorces de ventes de 
arc-boutés sur leurs problèmes taines conditions. En avril, Casto- ker e1 Bricorama pouvaient aboutir] 
d'infiation'et de crédibitté * .rawa avait racheté À Carrefour les à da constitution de positions domi- 






magasins de Bricorama, dont une 






extérieure, les-seconds tendus - nantes locales », note le ministère, 








dans leur volonté de relance vingtaine. ainsi que l'enseigne D a 

économique. La concertation | avaient été iminédistement rétrocé- Afin d'éviter une telle situation, il 
Internationale est mise à mal. Et dés à la chaîne Batkor à demandé à Castorama de rétracé- 
c'est bien ce qui est: “+4 Ce rapprochement ne remet pas der plusieurs établissements dans 





ces différents lieux, condition 
acceptée par ce dernier. Le nou- 
‘veau groupe réalise un chiffre d’af- 
faires cumulé d'environ F1,5 mil- 
liacds de francs. et devient. le 
numéro un du marché national des 
grandes surfaces de bricolage avec 
31 % des parts.. 





ALAIN VERNHOLES en l'équilibre concurrentiel 
LÉ ES DNA 
LE ROLE CE 
MONTE CCS CAI-AQU L 
ASULORREE 2 Pen p eee 
-semestre, publiés lundi 24 août, |. 
franchement 


ann comes pou 
médiocres, De 4,5 milliards de. francs 













etd'un réseau de 18 000 anciens. 
Une tradition de qualité de suivi 


entre les principaux groupes au' 
niveau nationàl (..). En revanche, il, 





ECONOMIE 
La fils du dollar et se réperssions en Europe 
Turbulences des marchés boursiers | 


%. Avec | 


l'année est désormais de 

Année C7 6), Fes Aa do | 
la plece ne la plus affe 

durant cette journée. De son Eté, 


bulences de fa pee a et CR la : 
faible baisse lall-Street (-0,8 %}, 
la modération était de mise mardi à 


Suite de la première page 


Le marché pétrolier est relative- 
ment stable, les économies des 


mais pas davantage qu'il y à 


F Le semaines. Comment 
expliquer 


cette crise du dollar? 


La raison principale, connue 
depuis longtemps, réside toujours 
dans l'important écart de taux 
d'intérêt entre les Etats-Unis et 
l'Europe. Outre-Atlantique, le loyer 
de l'argent à court terme est de 
3% à peine, conséquence de la 


itique res du cré- 

a is dl pour relancer | 
lepuis ru l'ac- 
tivité. En en revanche, 
la hantise historique de l'inflation, 
r avivée k ication, s’est 
Ê tradoite par le maintien du crédit à 
dis Leo je bn où Ain 
de de 10 % Les inves- 


tours internationaux se sont 
donc massivement portés vers 
ar et plus généralement vers 

devenue toute gère une 
M taux d'intérêt élevés. 


Cette explication, pour fonda- 
ments qu'elle soit, n'est . 
 unani 


imes, 
aimes de co! : re sl les tn 
ques, Fans les oyaient 
jusqu'au début de Fun rebond 
prochain de la monnaie améri- 
estimant que l'écart de taux 

se réduirait, sous l'effet dans 

reprise aux États-Unis, voire d'un 
Souplssement du it en Alle- 
magne. Ce qui est nouveau, c'est la 


prise de conscience par les marchés 
que fear de es d'intérêt, loin 
etre une anomalie provisoire, est 
ner ne de ae 


fa de l'an: 
nouveau le crédit le 16 sa la 
Bundesbank a annuié tous les 
pois d’une baisse des taux de 
ppp de due pourtant sortie au 
printemps la dure prise ds 
négociations t les 
taux dafation sont à sont rites us à des 


niveaux raisonnables (+ 3,3 % sur . 


un an en juillet) fe Monde du 
21 août) 


rises, n'est prati- 
quement plus pour les pro- 
Chains mois, au grand dam du 


“Parti républicain. « La baisse du 


déficit et la baïsse des impôts, on 
avait se raconté cela», ironise 
économiste Fe la 


BNP, prie p 
nomique du can idat Bush. Ga 
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La différence grandit 
entre les taux d'intérêt allemands et améria 


| Len pourcentage Le 





- éuro-doliar à 3 mois 


relèvement des taux d'intérêt est 
inimaginable au moins jusqu'à 
l'échéance présidentielle de novem- 
bre. Au t de l’année, sur les 
marchés à terme, les taux d' intérêt 
à trois mois du dollar à l'échéance 
de décembre 1992, s'établissaient à 
6,20 %. Pour la de l'année, les 
marchés tablent maintenant sur 
3,65 %, c'est-à-dire le même niveau 
qu'aujourd'hui, rappelle 
M. Antoine Brunet, économiste au 
Crédit lyonnais. Le retournement 
en frappant. 


La force unilatérale 
da deustchemark 


Comme si ce facteur de baisse 


du dollar ne suffisait pos 
est doté de Ph 


de facteurs de hausse 
fi sont propres. D'une part, és 
cos Se mu mont de Ale 
mencent à jouer au P 
La frén 


magne, de consomma- 
tion des Allemands de l’ex-RDA 
avait un temps ué un déficit 
commercial outre-Rhin. Mais 
celui-ci est déjà comblé et la plu- 


fé des ue estiment que 
ici mngne en enregistrera 
& an de à D'aut: ES pi t 
ciaux im, autre el 
c'est plus il à man bênée 


it, le 

ficie de mouvements d'achat cha- 
que fois que survient une mauvaise 
nouvelle concernant l'Europe éco- 
aomique et mon . Cela a été 
très au lendemain du réfbren- 
dum danois du mois de juin, Cela 
est aussi perceptible à quelques 
semaines de la consultation électo- 


rale française au sujet de “laquelle 
les opérateurs financiers nourris- 
sent de grandes inquiétudes. 


A la remontée mécanique du 
mark face aux autres devises du 
Système monétaire européen 

nourrie par l'affaiblissement 
du dollar s'ajoute donc un «fer 
Maastricht» au détriment du franc 
et surtout de La livre sterling, parti- 
Sirement malmenée au cours des 


américaines et les FT sur 
le traité de Maastricht passées, Le 
pourrait ndre le chemin 
de la hausse. situation est 
THE, prier, onque 
-il, lorsque 

res artifi bielle du dollar -— il était 
monté jusqu'à 10,50 francs en 
fevrier DES — avait laminé l'indus- 
trie Fe amérieuine Des risques simi- 








‘ Véhicules d'exposition ou de direction, 
ex-véhicules Automobiles PEUGEOT ou TT 





& 
ë 
i 





laires pourraient être aujourd'hui 
encourus par l'Europe, d'autant 
que Le yen est Lui aussi 
extrêmement compétitif. 


Une chose est sûre et fait l’una- 
nimité : À son niveau actuel, le dol- 
lar se trouve très loin de son cours 
«naturels face aux autres devises, 
c'est-à-dire, en langage d‘écono- 
mistes, de sa “parité de pouvoir 
d'achat ». Si l'on pouvait acheter 
actuellement la même chasse en 
Allemagne avec 1,40 mark qu'aux 
Etats-Unis avec uv dollar, c'est-à- 
dire si le pouvoir d'achat était 
identique, alors le niveau actuel 
des cours de changes conviendrait 
à tous et il n'y aurait pas de raison 
de chercher un raffermissement de 
la monnaie américaine. Or, La 
parité de pouvoir d'achat était esti- 
mée par l'OCDE (Organisation de 
coopération et de développement 
économique) à 2,09 marks, soit 
6,50 francs, pour 1991. Une hausse 
de 35% du dollar serait donc 
nécessaire. 


« Les déterminants 
se sont plas ki » 


Cependant, M= Michèle Debon- 
neuil, responsable des études éco- 
nomiques à la Banque Indosuez, 
met en garde contre cette analyse, 
Selon elle, la parité de pouvoir 
d'achat donne une représentation 

gée des économies. Or, comme 
les Etats-Unis ont utilisé les taux 
de changes non seulement pour 
équilibrer leur pouvoir d'achat 
avec celui de leurs partenaires, 
mais aussi pour gagner en compéti- 
tivité, il est illusoire d'invoquer cet 
argument pour prévoir un redresse- 
ment. «/{{ n'y a plus de cadres pour 
régler le niveau du dollar. Les cours 
peuvent aller n'importe où, puisque 
des déterminants ne sont plus là», 
estime-t-elle. 


Le problème de la situation 
actuelle est qu'aucun des trois pays 
forts du groupe des Sept (GT) n'a 
intérêt à enrayer dans l'immédiat 
la chute du dollar. Les Etats-Unis 
peuvent espérer une stimulation de 
leur croissance grâce aux exporta- 
tions qui — sait-on jamais — pour- 
raient porter des fruits avant l’élec- 
tion présidentielle. La parité du 
dollar est en tout cas absente des 
débats électoraux outre-Atlantique. 
L'Allemagne pour sa part est satis- 
faite de La «/orce unilmiérale » de sa 
monnaie, qui la prémunit contre 
une inflation importée. Le Japon, 
enfin, constate que le yen ne s’ap- 
précie pas vis-à-vis de la monnaie 
américaine et que la situation 
actuelle est favorable à son com- 
merce extérieur. 

Ce sont donc — avec les déten- 
teurs d'avoirs libellés en dollars - 
les économies les moins puissantes 
du groupe des Sept (Canada. 
France, Grande-Bretagne, Italie} 
qui s'inquiètent de la situation, 


notamment en raison des risques 
de perte de compétitivité de leur 
industrie et de l'affaiblissement de 
leurs monnaies face au mark. Ils ne 
sont apparemment pas assez forts 
pour se faire entendre de leurs par- 
tenaires. Or seul un engagement 
déterminé des Sept pourrait inver- 
rser la tendance sur les marchés des 
changes. Ni l'Allemagne, ni les 
Etats-Unis ne paraissent le vouloir 
pour l'instant. La coopération 
internationale nest pas facile lors- 
que les protagonistes ne sont pas 
d'accord... 












et de rigueur désormais aussi au 
service des jeunes qui veulent ; 
réussir le Bac B et intégrer la ||.: 
: mémeannée Sciences Poouure ||: 
école de commerce tellé que 
CEFAM, CESEM. EBS, “EPS 
CI,ESSCA,1CD. 


INSTITUTION 
FRILLEY 


0205 En. DA TO, peint. métal, 1992 
2206 TD, 3 et 5 p.. DA LVE, CC portes 
© 205 set. 39. point. métal, DA, WT, 1982 
©309 D (Turbo st Besthne), 1992 

© 405 GR, SA, 19 L [7CV), peint. métal, TOE, 1992 
© 405 SRI, auL, peint. métal, VT, TUE, 1992 
© 605 SRUT, peint. métal, options diverses, 1092 


Véhicules d'exposition, 8 ka : 

© 606 SVDT, aut., peint. métal, ABR, TO, 1992 

© 605 SVT aut., point métal. cuir, ABR, 1992 

e Fri) métal, réfrigération. jantes. 
,, 1992 










NEUBAUER 


Sur présentation de cette annonce Es Wen et loue des PEUGEOT 


4,re de Cfiéfseudon 76009 PARIS 42655434 29, bil des Batignolles 75009 PARIS 42.93.50.52 
: 8 rue da 4 Septembre 75002 PARIS SA2611568 227, bd Anstole-France 93200 ST-DENIS #°49.33.60.60 
















ES L 
63 Av. de Villiers 75017 Paris | 
Etablimecen d'enseignement privé 


. Tél LE 38 21 2 





Attendus PCO- 
ils devraient, de l'avis | 
‘boursiers, être du même |” 






FRANÇOISE LAZARE 
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VACANCE DU POSTE DE DIRECTEUR DES RESSOURCES HUMAINES 
AU CONSER GENERAL DE LA GIRONDE 


MISSION : 
Placé sous l'autorité directe du directeur général des services du 
département, le directeur des ressources humaines a la responsabi- 
lité de 3 bureaux représentant un effectif total de 45 personnes. 


JURISTE D'ENTREPRISE 


Rattaché(e) au Directeur Juridique 
de la société mère, vous le 
secondez sur l'ensemble de ses 
dossiers. 







































intervient depuis 12 ans sur. ‘or à 
-grammes Français. et. internätionaux 















— Le bureau de la gestion des ressources humaines, Vous asgi : : i | 
estio sistez ou conseillez les EE : Eu pence re Spatial, nn: 
ë nent rca, pale de près de 3 000 agets) filiales selon leurs besains : ACC | à HV: CA PRE 









rédaction et négociation de 
contrats, évaluation des risques, 
contentieux, assurance... : 


Diplômé(e) en Droit des Affaires, Rene) 
vous justifiez d'une expérience de . HRMSAHENT CS 


(élaboration du plan de formation départementale, organisation 
des concours, suivi des instances paritaires CTP, CHS) 

- Le bareau de la modernisation de l'administration, 
(liaisons interservices). 


PROFIL : 


vient dans 
































D possédant une solide expérience de cadre administra- 2 ans en cabinet ou en entreprise.  BIENONCNIETTES e hd bise grande écoles. à 8 ‘ä Sans. | 
le préférence sur un poste similaire. : ea | 1 | 
H Se de et d'é avant le des Votre souplesse et vos qualités (TE d'expérience et de responsabilités’ opérätioriialles : 


d'adaptation, associées à une EEE £ sur projets complexes en. énvironnetnenñt “HIGH- si 
grande rigueur de travail vous CRERGIE : 
permettent de gérer avec 
efficacité l'ensemble de vos 
relations internes et externes. 


relations humaines, possédant des aptitudes à la négociation avec 
les partenaires institutionnels. 


[ONS DE. : 
Mutation dans le Er d'emplois des administrateurs ou des direc- 
teurs territoriaux ou détachement selon conditions statutaires. 













Merci d'adresser votre dossier de: 
candidature sous réf SG/JE à 
Elisabeth Normandin - 86 rue 


















Merci d'adremer candiésturs isannecrie, C1'el Dhoine à: 







Monsieur le Président du Conseil gén Régnauit - 75640 PARIS Cedex 13 ie 
Hôtel dn Nat à han 38074 sd nee ’ : 
DATE. LIMITE DE RÉCEPTION DES CANDIDATURES LE : serete n EE ment 
15 septembre 1992, Ÿ ; CCE ES 








G'A) conçoit et commerciales” |. | 
me Re es 











Débuter 
dans la cornonietion 






- |: Avég 6 lé de ‘6500 progiciels. L 
Le nous sroniorcons notre 

| image d'industriel des Systèmes ‘|: 
‘d'information avec.une - 


Ltée Ro By El 


CONSULTANTS: * APPLICATION * Ms 
… RESSOURCES HUMAINES: 


: De fomaion Bac + 5 ou équivalent, vous:avez uné première 
expérience "d'environ: 3° ans.- es dans la tonciion 
RESSOURCES! NES en entreprise etfou en SSH. . 
de ns une bonne connaissanci 

; gestion d'éntrepri 












yoitant 
sas CONLrOUEr No nee gd de 


fabrication de bouteilles en 
MONDIAL DE SUTURE SI D E plastique (CA ‘1MdF, dont 85% à . 
MECANIQUE L ° En rt.450 pers. croissance de 
a v déle " 30% par. an, 6 filiales à “l'étranger -USA, Hong-Kong, * 
BUTEUR EN FRANCE mél or po ©" “Singapour, Brésil, ftalle, Éspagnel:-Nous renforçons notre . 
préparation de financiers Direction de la Communication. 
DE LA GAMME COMPLETE 
| pour nos besoins internes que pour le En tant qu'Adjoint de notre Directeur de la Communication, 
AUTOSUTURE". NORE  reporling mensuel à noire société mère et après une prise de connaissance approfondie de'nos - 
ONE EST PRERONDERANT PUR se à activités, vous prendrez tout paretteenen en charge la 
Y environ trente ons, de formañon rédaction de documents d'information à ination externe 
ETNOREMERR supérieure, école de commerce, complétée et interne et les relations avec la Presse. Vous superviserer et 
PASSIONNANT, L'AVENE DECS/DESCF, avez acqui -participerez aux autres activités du service (salons, publicité, 
E Sons signiÉcotive on cobinet etc}, interviendrez dans l'animation d'une équipe de 
TECHNOLOGIQUE d'oudi el en entreprise. Une parfaite 3 personnes et dans la gestion d'un budget important. 

2, Le de lan 1 Pro a ÉRLSA ESC) vous de doué pour le conmunlenten à 
da sas ee ae l ‘écriture. Daté d'un esprit ouvert et innavateur, vous vous 
pensables basé à si 5 ce poste. attachez à concrétiser vos idées. Aimant travailler en équipe, 
Le poste sera basé à Lyon puis en région vous trouverez dans notre Société un climat convivial, 
purisienne courant ler semestre 93, Te et propice aux mn ps et 

isponible, vous serez apprécié pour votre simplicité et votre ”. k' 
Merci d'adresser voire dossier de condi- aisance relationnelle. Poste basé au Havre. Fréqüents 
doture (lettre manuscrite, photo et préten- déplacements. Trés bonne maîtrise de l'anglais. * 
fions), sous réf. AC/LM/04, & Ado Sue Adresser votre C.V. sous réf. E.367/M à'E. CHENEVIER: 
Europe SA, 72 rue du Fbg St Honoré, OBERTHUR CONSULTANTS, 49 rue St Roch, 750017 -PARIS: 
75008 Paris. Dour MR Pi 

































.. DES CONSEILS EN RÉGRUTEMENT : :- 


MEMBRE DE LA CHAMBRE SYNDICALE 



















LA MISSION INTERMINISTÉRIELLE : 
DU POLE EUROPÉEN DE DÉVELOPPEMENT 


(située à Longwy) 
recrute ur 


URBANISTE/AMÉNAGEUR 


chargé notamment au sein de l'équipe 










qu service du conseil 


des missions suivantes : 


















pre © Suivi du projet d'apslomération transfrontalière et | 
en financement Eh à tale pilotage de ses retombées en matière d'arbanisme ( et 
développons, à Cinel 0 déroulé de sious as de 


collectivités territoriales et animañon du tissu local. - 


j ! © Gestion de l'interface avec” l'Établissement pablic 
Tres autonome, vous devrez développer nObE dynamique, Métropoie Lorraine concernant Îles questions - 


: 2 marche 
SE nie Sn ar ar ue d'aménagement et de portage immobilier du pare 
C'esl dans ce sens que vous in! d'activités. à a 


saurez muiipher 
les contacts avec las prescripteurs et 










PROFIL. 





developper vos relations d'affaires. professianneis 
A 28/35 ans, vous avez su metre à proft lens Le (ls) candidate(e) âgé(e) de 35 à 40 ans devre jouir 


OA OrANON sgérieure eu cours fus ares d’une EXPÉRIENCE PROFESSIONNELLE D'AU 


experience bancaire qui, alieé à votre sens 
prononcé de la négociation, vous permetira de MOINS 10 ANNÉES dans a fonction |: 
reussir dans cette fonction. : issu : is pr k 
Des déplacements de courte durée sont à 
ë pacs frequemment en France, - 4 Fo SE 
à rémunération parliculiérement attractive SEPTEMBRE IMPÉRA F : 
sera fonction de wotre expérience et de vos AVANT LE 10 j PÉRATIVEMENT 
compétences. détaillé, photo, motivations et prétentions à : 
Merci d'adresser votre candidature, sous réf. 399, à w 2 
MISSION INTERMINISTÉRIELLE DU PED 


Média System, 55 place de la RE 62002 LYON, ; . 
-_ Mahon du PED - BP 9 - 54402 LONGWY. 











qu transmettra. 

















service de 25 personnes, w vous ässurerez la 


Mrs . Madame Claude Favereau 
- 3, r'# - © FAVEREAU CONSULTANTS 
Fi 5 #7 ; ‘ S52,-rue de là Fédération - 75015 PARIS. 
Fe : FAVEREAU :. 
CONSULTANTS = 


nou - ” 
CHIMISTE 


Responsable de Laboratoire de Recherche 
et Développement en: synthèse organique 


Société de chimie fine, appartenant à un grand. groupe, nous ‘ 
bénéticions d'une forte notoriété dans le domaine de la 


recherche et développement, et de la production de principes 

actifs et intermédiaires de synthèses pour des groupes pharme- 

ceutiques intemationau. ; 

À la suite de l'évolution dans ia société-d'un colaboïiteur nos 

recherchons, ‘'pour le: Département - Recherche et : 

Développement, un Ingénieur Chimiste ” : 

1 al responsabité d'un des deux laborainres dé Fachorche et 

Developpement en synihèse organique et Hisnagé une équipe 

de 4 techniciens. Ses principales missions sont 

- Goncavoir les méthodes de synthèse de produits chimiques, 

puis assurer le passage en pilote et en production, . 

nn le-directeur commercial sur le plan technique auprès 
lents, s 

- faire des études de rechérche bibliographique. ï 


Nous souhalions rencontrer un: Ingénieur chimiste possédant un 


Re Ha une expérience de 3 à 5 ans 
du développement de produits chimiques en mieu Industriel ot a 
Er hurle 


Lion dut Lord ar Ac hone-Aipes. La connaissance de 
l'anglais est obligatoire. È 
Merci d'adresser lettre de candidature, CV complet, photo at 
rémunération actuelle sous référence M rer: L 


EGOR BIOMEDICAL : 
8: rue de Berri -.75008 PARIS 








PAS Ac PRO RÉRDEAUX LE LION TES STRASSOURG LOUE 1 
BENELLX DANMAFK DEUTECHLAND ESPANA ALHA PORTUGAL SHEDEN LATE KGDOU 


2 Ingénieurs-Agronomes 
1 Technicien Supérieur. : 


7 Vous serez appelés d'effecnier des Conirôles d'opérations 
! De dationalité française, vous avez moins 
de 35 ans et le permis de conduire depuis plus de deux ans. 
Ces postes sont à pourvoir à Paris avec de nombreux 


déplacements à prévoir en province. 
Ingénieur-Agronome : réf AGRO 


“TRAITEMENT BRUT DE DEPART : 12 QG + ras + 
.indermnités déplacements. 

: Titulaire d'un diplôme d'Ingénieur ou Bac + 4. 

Voge candidature est à adresser avant le mardi 1 apré 
‘1992: 

2 Sélection écris Le jeudi 24 sepsembre 1992 

- Enrretien-cral ke vendredi 9 octobre. 1992 


s Technicien Supérieur . nfrs 
| TRAITEMENT BRUT DE DEPART : 92 000 F # prisie».+ 


: inemniés déplacements. 

“Time du BTSA d'en dôme énét où d'en BTA si. 
‘expésience dans le secæor' ‘ac moin EDS ans. 
Vue cbr es degree id 4 éepéemb 1992: 
* Sélection écrite le mardi 29 septembre 1992 ï 

° - Enrretien'ocai le vendrbdi 16 octobre 1992. 


* Démadé Épseription tienre. CI à adresser à 'ACOFA 
Dé ler Os» 2 re Sin Cheb - FSTAO PARIS ésdet 15 


[' Pour 100$ répseigneme is-complémeneaires. veuillez appekr LE 
F.40.5870. éponge de dicecset… 
















































Vous êtes iniéressé, merci d'adresser votre dossier de candidature 
(lettre manuscrite + CV), sous référence A2 08 O1, à notre Conseil, 


EGOR 
























ln Emo ou 





“ un des grands Groups Fatal ds uri secteur de haute 
, recherche:pour une de ses unités 
"6: 000 personnes nn son : 




























.Pius de 35 ans, Grandes Ecoles, cohérence entre les différentes entités, 
Universitaires (Maîtrise au moins) vous ‘ administrerez le personnel, participerez à 
justifiez d'expériences réussies dans l'élaboration de la politique de formation, 

-f'intégralité de la Fonction, conduirez les-relations avec les syndicats, 
obligatoirement dans un secteur industriel” . superviserez les services de sécurité, 

. Sens du dialogue, esprit d'équipe et restaurant, médecine du travail. 

.… personnalité affirmée sont les qualités que- La délégation dans ce poste est facile, mais 
.nous souhaïtoris. Directement rattaché au elle s'associe à des synthèses bien faites 
directeur de l'établissement, animant. un dans un climat de confiance. 

















Volets, portes, 
menuiseries en PVC : 

la gamme de produits sur 
: mesure que nous 
fabriquons a fait notre 
notoriété et nous a 
propulsés à la place de 
leader sur notre marché. 
Notre sociêté, c’est 160 MF 
de CA et 230 personnes. 
Notre clientèle : 
professionnels du BTP, 
‘négociants en matériaux, 





Spécialiste des technologies de pointe 
Télécommunications, Défense, Electronique, informatique. 
Venez. après une formauon à notre métier, apporter votre expertise à 
une socété de bourse {adossée à un grand Groupe Financier}. Nous 
développons une activité mateure d'intermédiauon en termes de 
placements d'actons pour des clients msututionnels français el 
étrangers. Pour le bureau d'Aralyse Financière qui Mi est exclusivement 
déché, nous recrutons un : 


Analyste Financier 


HF, fort d'une maturdé et d'un recul acquis au fil des années, 
vous avez tenu Un pose de responsabiinés ec été Chef d'un 
département R &% D, Marketing-Stratégie, Veille 
Technologique 21 sem d'ure entreprise (s possible cotée à la 
8 de Park 

De formation supérieure, de préférence ingénieur. âgé d'environ 
35/45 ans. vous apportez une excellente connaissance de votre 
domaine confortée par une expérience de 5 à 15 années dans un où 
Plusieurs des secteurs cités en référence. 

Vous souhaitez aujourd'hus la valoriser dans une musson de conseil de 
haut niveau au sem dune Structure s0ide et pérenne. 

Vous serez à même d'offrir à nos clients le conseil d'un expert, en 
matière d'nvestissenents aCtons. 

Voure esprit vif, votre sens de l'analyse et de la symthèse, votre aisance 
relationnelle vous permettront de répondre aux critères de réusste 
essentiels de la société 

Merci d'adresser votre dossier ce candidature s/réf. 3003 M à notre Consed 

ALPHA CDI - 20 av. André Mairaux - 72300 LEVALLOIS PERRET. 


























ALPHA CDI 





£e Monde 
COMMERCIAUX 


de vente nous Notre offre : après une formation théorique de 
Jusieurs semaines, VOUS recevrez une 
formation pratique sur je terrain avant d'être 
affect! qe,zone d'intervention. 


Candidat à fort potentiel, nous 
Le tion liées à votre implication. 
à développer. Attentif aux évolutions ‘Adressez votre dossier de candidature {lettre 
besoins du marché, vous transmettrez à notre de motivation, CV et prétentions) à notre 
service marketing les informations nécessaires Direction Comm , 53 avenue de Paris, 
au développement de notre activité. 47800 MIRAMONT-DE-GUYENNE 





ve 


VILLE DU SUD-OUEST 


55 000 habitants 
recrute un 


COLLABORATEUR 
DE CABINET 


Pour la direction du Cabinet du Maire 


ue 8557, 
15/17, rue da CoL Pierre-Avia, 75902 Paris Cedex 15 


A partir du mardi 1* septembre (daté 2) 


retrouvez les rubriques d'offres d'emplois 


dans le supplément 
Le Monde 


INITIATIVES 
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ÉCONOMIE 


Avec la fermeture de ses usines des Landes 


Adidas-France poursuit sa restructuration 





MARCHÉS FINANCIE 


lundi 24 soût. L'indice CAC 40 per- . 
dait 1,53 % à l'ouverture mt ccen- 





SOCIAL 













Le jet d'éponge de M. Bernard 
Tapie et l'annonce de la cession 
d'Adidas au groupe Pentiand (/e 
Monde du 9 juillet) n‘y ont rien 
changé : Adidas-Sarragan France 
poursuit la délocalisation de sa 


© production et la restructuration de 


ses unités françaises. Après l’an- 
nonce de la fermeture de son usine 
de Dettwiller et de 350 à 400 sup- 
pressions d'emplois, la filiale hexa- 
gonale du groupe d'articles de 
sports a soumis au comité central 





d'entreprise (CCE), lundi 24 août à 
Landersheim (Bas-Rhin), un projet 
de fermeture de ses unités de pro- 
duction de Saint-Vincent-de-Ty- 
rosse et Tasse (Landes). 

Ces fermetures devraient 
entraîner la disparition de 307 
emplois, ramenant les effectifs du 
groupe à 900 salariés environ con- 
ire 2 400 il y a cinq ans. «La 
société, aidée par les pouvoirs 
publics, continue de chercher active- 
ment des solutions de réemploi», 


Sursaut pour l'emploi 


Suite de la première page 
Les entreprises sont à l'origine des 
de sélection et de précarité 
de l'emploi, qui nourrissent en 
grande partie le Chômage de masse et 
l'exclusion sociale. On mesure toutes 
les limites et aussi le danger d'une 
certaine forme de modernisation à 
l'œuvre dans notre pays. La 
recherche éperdue d'une flexibilité 
maximale se traduit par une sélecti- 
vité du marché du travail dont sont 
one les salariés les plus vulnéra- 
les. 


11 y a déphasage entre le progrès 
social et le développement &conomi- 
que. L'évolution de l'économie vient 


que 

l'insécurité, caractéristique de la 
condition ouvrière du siècle passé, 
raisse? Le risque majeur qu'est 

le chômage n'épargne personne, 
même des catégories comme les 
cadres qui ont pu longtemps sembler 
à l'abri. Pas d'échappatoire, fa res- 
ponsabilité des entreprises, et en pre- 
Er lieu de leurs dirigeants, est 


Nous sommes convaincus que la 
lutte contre le chômage ne pourra 
pas trouver de débouché positif sans 

qu'émerge une volonté du patronat 

l'étendre et de développer la vie 
contractuelle, aussi bien dans les 
branches professionnelles que dans 
les entreprises. Force est de 
reconnaître que majoritairement le 
patronat n'est pas dans cet état d'es- 

k, Sur des questions telles que 

‘emploi, l'organisation ou les condi- 


maître dans l'entreprise en imposant 
une logique strictement économique, 
Quels que soient {es p de la 
politique ose le reflète 
encore trop t ce ü pri 
Pour l'heure, la ségocialon | porte 
devantage sur les coqs des 

oix stratégiques de l rise que 
sur ces choix eux-mêmes. Nous ms 
poses tout simplement de rétablir 
l'ordre des priorités. Question à la 
fois de bon sens et d'orientation pour 
l'avenir. 

Elargir le champ contractuel à 
toutes les questions qui touchent au 
maintien et à [a création d'emplois 
devient une nécessité si l'on consi- 
dère le recul du chômage comme La 
priorité. 


Anticiper 
pour ae pas subir 


Plusieurs thèmes revétent dès lors 
un caractère stratégique. D'abord la 


gestion prévisionnelle de l'emploi 


j, 

tre en perspective l'évolution des 
métiers d'une part, les besoins de 
formation d'autre part, est l'occasion 
pour les entreprises d'une anticipa- 
tion nécessaire et pour les salariés de 


devenir «acteur» de leur évolution 


genre ce l'intérêt d'un accord 
Co [ue négocier en toute 
- Clarté les tions, les mutations, 

les reclassements, qui réduisent l'in- 





aborder et négocier l'aménagement et 
la réduction du temps de travail. 
Abordons enfin ce débat sans le imi- 
ter à quelques réducteurs. Les 
arbi possibles entre revenu et 
temps libre doivent être clairement 
traités et discutés avec les 

ceux qui refusent le 
réduction du temps de trar 
disons qu'ils imposent en rés 
autre partage du travail, subi actuel 
lement par trois millions de 
chômeurs qui sont autant de victimes 


pe 


Impossible d'occulter 
que Mes formes nes 
socialement et 


mis sont envisageables 

de flexibilité des entreprises, 
Las PE qd accord de 

‘emploi. 
les départs pare Ë d 
en 

et l'embauche É 
d'insertion il montre 
la voie d'une Soncepfion élargie du 
partage du travail. que les 
anciens mettront à profit leur mi- 
temps d'activité pour transmettre 
leur savoir-faire aux jeunes. Voilà 
une forme de qui 


compromis 

raït à être reproduite et Mransposée 
dans d'aunres à secteurs d’activi 

Autre exemple d'initiative 

l'insertion. récents 


f 


compagnement et la formation des 
salariés en cours d'insertion. 
L'accord conclu pour 1992-1993 à 
IFREMER procède d'une démarche 
originale. Dans cette entreprise, les 
salariés ont accepté de renoncer à 


12,5 à des salariés 
La proportion de salariés travail. 
lant en équipe était de 12,5 % en 
1990, soit une augmentation de 
0,3 point par rapport à 1986, selon 
une récente étude du ministère du 
travail (1). Cette très légère pro- 
gression est due à une croissance 
de 1,6 point chez les ouvriers 
(22.6 % travaillaient en équipe en 
1990 contre 21 % en 1986) tandis 
que chez les autres salariés le -tra- 
vail ponté s'est stabilisé à 4,2 %. 
Si les grands établissements et 
les industries de biens intermé- 
diaires - 7 ouvriers sur 10 y tra 
vaillent en équipe — sont toujours 
les principaux utilisateurs du tra- 
vail posté, ce dernier progresse sur- 
tout dans les industries de biens 


ee n ini reculint-de. 
Les actes doivent suivre. Sex RS 22817 points (= 25 83 . 

Le syndicalisme doit aujourd’hui s RS Le 
rep re re 
l'appareil mod qui ne safe en baisse # éd quatre fois plus élevé “OPTIONS DE VENTE _| 

hommes au nom de la ratio- | 1499 391. F Sept 92 [Dé 92 |: 
pas sa contre { Sept. 92.[ Déc 92° Sepr. K 


nalité économique et qui refuse le à je à - | 
pris dangereux de l'fcucté |-waf Sroot commen Géremasem [___10S [ass [un [ass Ÿ 10 


Ce renversement de ive 
auquel nous devons travailler ex | coréen ct ; EC 
de , moe ue, ne |'éférence, à mogressd à 742 L'oom _ 
ion Elle la | De 7.38 & vendredi so 


dibilité. «Je ne suis pas optimiste, ji 
suis déterminés avait coute” de 
dire Jean Monnet. Nous sommes 
déterminés. 


Selon une enquête du ministère du travail 


travaillé en équipe en 199 


affirmait, lundi, la direction. Une 
façon de tenter de désarmorcer les 
critiques des syndicats et des poli- 
tiques, alors que la cession n'est 
toujours pas effective. Reçue ven- 
dredi par M= Martine Aubry, la 
CEDT affirmait au sortir de la réu- 
nion que le ministre du travail 
s'était déclaré prêt à «remettre en 
cause le plan social d'Adidas si les 
engagements pris n'étaient pas 
maintenus ». 


des grandes banques centrales en fin 
ds matinée, pour soutenir la ‘dollar qui 
poursuivalt sa chute, permettait aux ‘ 
valeurs françaises de se resssisir, 
mais pas pour longtemps. Le bot” 












1 700 points. Une deuxième Interven- 
tion sans succès des banques cen- 
trales précipitait alors l'indice natte- : 
ment sous les 1 700 points. En 
ciôture, il afflahait une baissé de’ 
3,12 % à 1 688,72 points, son plus 
bas niveau depuis le début de l'an-. . 
née. Le recul depuis Je 17 janvier  - 
atteint 4,30 %: 

Les valeurs françaises ont été vic- 
times à la fois des accès de faiblesse 
répétés du doler et de l'impuis 
des banques. centrales, avec pour . 
conséquence la baisse des marchés ‘ 
de taux et le recul de Ja plupaært-des 
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d'équipement (33 % des ouvriers 
en 1990, contre 29 % en 1986) et 
dans les entreprises de moins de 
200 salariés — 14,4% en 1990 au 
lieu de 12,6% en 1986. 
Comme en 1986, le système du 
travail en discontinu (la production 
ere yours a perdu 
end) a concerné ouvriers ,1 pois. x 
illant en & ipe en ‘1990. En également été déprimés par 
revanche, le travail en semi- 1e. nn 
continu (l'entreprise fonctionne 
29 De ar 26 mas Pa 
n dans l'indus Se …. 
tie automobile de 10 % à 18% | ones 00 ont pénales tous les 
des salariés postés. nai sensibles + 

























ent porté sur 314.2. |: 


Les échanges 
millions d'actions contre 433,4 mil- 
tions vendredi. BURN ue nt 











{1) Premières  Iuformarions, 
ee 292 août 1992 FE 








certitude face à l'avenir, 


Autre enjeu stratégique, la forma- 
tion. Log rpg ue ka 
sentants des salariés ont une resgon- 
sabilité de contrôle et d'infléchisse- 
ment des décisions patronales Rien 
de plus néfaste que cotte tendance 
qui consisté à embaucher à Pexté- 
rieur les compétences dont on a 
besoin en procédant à des licencie- 
ments de permutalion, au lieu de 
privilégier a formation du 





INDICATEURS 















age De même faut-il nn * Après une ouverture mitigée 
qui Rues de Étant Lérrain SOUS 19 pois ee | 
qi 7e de satéaories sale- Le 02873 Le marché a ès vis dé 

On sait par ailleurs combien les " 
choix d'organisation sont au cœur de 


la compétitivité. L'absence de mobi. 
Jité entre postes de travail, la pau- 
vreté de leur contenu ne sont pas 
sans effet sur le chômage de longue 
durée. Les motivations des salariés, 
leur déroulement de carrière sont 
égelement en jeu. La qualification 
des emplois, leur voiume et leur 


ETS 
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INÉMA 
LA CINÉMATHÈQUE 
PALAIS DE DE CHAILLOT 
147-04-24-24) 
MERCREDI i 
Une NL sn police français mis 


Flag (1987), de Jacques San, 21 h. 
PALAIS DE TOKYO 147-04-24-24} 


MERCREDI 
La Ciiéra andre Ogre 605 
Dernière Flèche (1962, *. M. Neu- 
nr ane SN d'Ar- 


CENTRE 
GEURGES-POMPIDOU 
SALLE GARANCE {(42-78-37-29) 
VIDÉOTHÈQUE DE PARIS 
2, grande galerie 


Saint- 
For 406 Halles 140-76-62-00) 
MERCREDI 
Portraits de Paris : Révolution française : 
Xavier at Kuïar, 


ses ns: 


Destin de Rossel (1966) dé Jean Prat, 
16 h 30 : te Front AT Jremeels, 
c'était aussi. (1970) de Saad Foiou, là 
Vie est à nous ET de Je. 

18 h 30 : Mai 68 : Mkono Ha78) ds JM 
Humeau, à trente ans 11982) de 
Romain Goupà, 20 h 30. 


LES EXCLUSIVITÉS 


L'AMANT (Fr.-Bri., v.0.) . Imegas d'ailleurs, 

5: (45-87- 18-09). Grand Pavois, 18 
Het vf. : Lés Montpamos, 14 
143-27-52-37). 


AMANTS DU PONT-NEUF (Fr. : Ciné 
Bambou 142 . 71-62-36) ; Danfert, 14 
43-214 


AMAZON Images d'alleurs, 
Res ÉD ere 8 
APRÈS L'AMOUR fr.) . UGC Biarritz, 8« 
(46-62-20-401. 


L'ARME E FATALE 3 0.) ‘ Fa gun Ho 
“'Gaursont Opéra, à 
Bretagne, 6° 
C Odéon, 6- 
“ésar ë V, 8- 
6-62-4 1-48} : 
43-69-82-82) ; UG 
HS TA SO  Gouir 
: Gaumont 
00) * 14 Julléi 





80-77-00) * ï, Bédugicnalle, 16° 
{a5-76-79-79:: UGC Maillur, 17« 
40-68-00-18) : vf. : Rex, 2° 
142-36-83-99) : UGC Montparnasse, 6° 

5-74-94-94) ; Montparnasse, 6° 
45-74.94-94}: George V, 8» 
er Saint-Lazare-Pasquier, 8° 
143-87-35-43) ; Paramount Opéra, 9° 
(47-42-56-31,, Les Nation, 12° 
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UGC Lyon Bastille, 12» 


143-43-04-67) : 
je 


1343-01. -59) : 
(45-5 


Len 15 (45-74-93-40) ; Pathé 
18 LS 22-47-94) ; Le Gamberta, 
DRE - 
ATYFACHE-MOII : , 
42-78-47-86) ; SRito À; os Se 
72-71 
Epée de 


fl. 
AU PAYS DES JULIETS (Fr. : 
Boïs, 6° (43-37-57-47). 
LE AVENTURES D'UN HOMME INVISI- 


Er vo. : UGC Danton, 6° 

Bts 10-3 ; Gaumont Ambaseade, Be 

: Pathé impérial, 2« 

ee 72-| B2! : marre 14. 
(49-20-1 on al: ee 

Saint-Lambert 1 . 


BARATON FINK (A. v. 
3. an one -71- Pa2 361: 
Fa INSTINET 108 5) 23; UC Dane, 

Rotond, 6° 


{42- (4528. 10e 
HE -74.94-94) ; Gear 


45-62-41-46) : UGC TE 8 
45-74-93-50) : UGC Maillot, 17° 
40-68-00-16) : vf. : Rex, . 
42-36-83-93) : UGC Montpemasse, 6e 

145-74.94-94) : Paramount Opéra, 9° 
(47-42-56-31j ; UGC Lyon Bastille, 12° 


; ue MENT 
: Mistral, 142 1465-39-52 


(46-22-47-94). 

BATMAN, LE DÉFI {A., voi : Forum Hori- 

zon, 1° 1: 4G-B: 08-57. 67): : Gaumont Amd Ambes. 
.% 

Man Gaunent ( Gobelins Lt 


65-88} Alésia, 
Hart 14): Pathé Clichy, 18* 


ÉETHOVEN à v. ou UGC Biarritz, 8e 
{45-62-20-40) : T3 2 


(42-36-83-93) ; Faloniourt Opéra, 9 
(47-42-58-31): UGC Gobell . "3 
(45-61-94-96) : Montparnasse, 14° 
43-20-12-06) ; Saint-Lambert, 15° 
46-32-91-68) ; Pathé Clichy, 18* 
parte 

EZNESS 


-Tun.} : Imagès d'ailleurs, 5° 
mes ORCHIDÉE SAUVAGE 1{" 
vi): UGC Mont Montpamasse, 6 AE LA RA 
sg MARLEY : TIME WI Se 
Boon Le 





LA. v.0.): Gau- 
mont Gobelins (ex Fauvettel, 13° 
DEAD AGAIN | JA. v.o] : Elysées Dncoin, 
8 (49-69-36-1 1 
nes En Te. ten Forum ont 
ë AA TS S $0) : Sai te 15 


DIEN 8 IN PH) Grand Pavois, 15° 
146- ne 46- és: î die Lambert, 15° 
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v.0} : 14 
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-26-58-00). 
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LA BOURLE VIE DE VÉRONIQUE (Fr. HS 
vo.) : de Bois, 6 (43-27-57-4 
es sas Lagos Salle Louis-Jouvet, 


ÉPOUSES& ET CONCUBINES (Fr.-Chin.. 
: Lucernaire, (45-44-57-34 ; La 
7 147-05-12-1 


& RSS VA à Saint-Lambert, 16° 


dr L vo.) : 14 
Juilu Odéon, 6: (43-25-5 
LA FAMILLE ADDAMS {A voi : 


FAUTE DE E PREUVES Ti. vo.) : UGC 
Rotonde, 6» (46-74-S4-94) ; vif. : Paris Ciné 
L 10° (47-70-27-7), 

HISHER KING {A.. v.o.) : Cinoches, 6* 


146-33-1 
HSTONES De NME CHINOIS 1 | en 


Gamer Les tas, 
F2: Game Grand Ecran, 1° 
No eo. ne } : ane Parnassiens, æ 


a vf, Cinaches, 6e 
A en haamens" 15° 


INDOCHINE fe) ue eve, V, 8 
45-62-41-46| MES ra, 9e 
748) Montpamasse, 


B (46-44- 
IPS (Fr. : Pathé Impérial, 2° 47-42:72-5: 









‘[ A TOUTES VITESSES : ÿ 
L42-09-34-00) fan met me . 8m. | du PAT S ENT 
dim. mar. de 11h à À toutes Les 26 etage en 
L'AKIRA Len. vo] : Grand Parois, 15 


£ 1UEr., SAM. 13 h 30. 
SANG CHAUD POUR. MEURTRE, dE 















SANG-FROID {A ga 
(ten î Faro 1e 15e à 
64-48-25), : ie. vo) : 
SANGO MA ICANEROUNAS. vi} : ce 
Ciné Bosubourg, SAS BAUE + ie 10, ln, 
LA SENTINELLE {Fr.} : Sept | Ë : 
ose 2 Ne a nn + u 
SILENCE D AGNEAUX | V0): mpQ : tin lues Le 
Forum Orient Express, + AE ASS ren à th 10, |: 
, Ge à George V, 8° (6 h 10, 18 h 10, 10:20 h 10, 22 h 10 Era 16 | 
(45- 62-41-46) : card fPavois,. 16. 


DR né Ls 
er. tree im 
Se Le Ts LOST vas 

CDs Paaubourge D (42- MaTTEs 


Le 


HUE] 


5-54-46.85) ; Saint-Lambert, 
frere ve: Les Montpemos, 14" 


SUP DE FRIC Fr): Geurnonr Parmasse, 14 
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PETER PAN. (A. if] : Férum Orient ; 

je AIGUILIES sp. vo: Fun [TS ce € ru NE runs | Eprss. FES ig2: Rex, E 
HMS SR ae qe ee “ééon,— 8e PORT (Fa Lotus Mens Logos | (42-46-8481; Cinaches. l 
A ne + LR AN | GES | 
î ! CO - el | 
Aaron: ve: Dee Opia, à | Mofue e. runs nes | LE A es a 

(= : int-Lambe: 
TMNATON Logos sale Louis Jouvat, É- 149-64-42-34} Fa | 


sq rene 


pe 

THE PLAYER se vo: Forum Dent 
Eqrs. D fa + UGC Odéon, 6 

: | Era a UGC Rotonde, + À 






ra Accatons, 5 
Sn 17h 10, dim... 15 h 40, oh) : “STANER Bu 


|. Art & ês 
LES DOGRS (A, vs: Grand Pavois, 16° 
{46-54-46-85) mer, 21 h 

























Lyon Bastille, 12° 143-43-01-59) ; 


Gaumont Ambesstde, 8e (43-69-19. M e2 20 0: 14" Joilot Bastille, . 11e - mer, 15 30 Na Ex | 
à : DOUZE HOMMES EN RÉ E 
As (43-20-89-52). 43-67-00-91) ; ut. : UGC Opéra, 9: | 20 Sac 1 À UV | | 
; ‘+ ||] GUNE da RCE ee Pavois. . 15° À. DEUX 

LES FILMS NOUVEAUX | {Es ra Lee Re 

AGANTUK LE VISITEUR. Film Paramount Opéra, 9e 167-42-58-31); : 6° 4E-33-97-77 mer, VOL 
indien de Satyajit Rey, v.o. Les Nation, 12° (43 ;: UGC | 
à Î 


Beaubourg, 3° 271-8240); 
Saint-Germain-des-Prés, Salle G. 


se 
Besuregard, 6° (42-22-87-23) ; Les 
Trois Balzsc, 8 (45-61-10-80) ; La 
Bastille, 11° (43-07-48-60) : Sept 
Pamassiens, 14: (43-20-22-20). 
ALIEN 3. ft Film américain de David 
Fincher, v.o. : Gaumont Les Halles, 1° 
Ho t2 D: é Impérial, 2* 


447-42-72-52} ; UGC Odéon, 6° (42- 
25-10-30) ; Marignan-Concorde, 8° 
143-59-92-82): Biarritz, 8° (45- 


62-20-40}; 14 Juillet Beaugrenelle, 
15 145-75-79-79): v.f. : Rex, 2° (42- 
ou UGC Monpamesse. ge. 


145- 8° (45-62- 
41-48); Paramount Opéra, % 147-42- 
56-21): Las Nation, 12° [43-43- 
04-67}; UGC Lyon Bastille, 12: (43- 
43-01-59): Gaumont Gobelins {ox 
Fauvee bis), 13° {43-31-60-74) ; 

Miramar, 14 {43-20-69-52) ; Mistral, 
144 (45-39-62-49); UGC Convention, 


18e (45-22-47-94); Le Gambetta, 20° 
K46-36-10-96). 


BALLAD OF THE SAD CAFE. Film 
américanc-britannique de Simon Cal 
low. v.a, : Gaumont Les Haïlas, 1° 
{40- 26-12-12); Merignan-Concorde, 
8° (43-59-92-82) ; Bianvenge Mont- 
pamasse, 15° {45-44-25-02). 
LE DERNIER DES MOHICANS . 
om américain de Michael Mann, 
: Forum Horizon, 1+ (45-08- 


aa are CEE. an 
Gaumont An Daeade, 8° (43-69- 
19-08) ; UGC Normandie, 8: (45-63- 
16-16); Gaumont Grand Ecran, 13e 
{45-80- 77-00) : 14 Juilet Baaugre- 
nelle, 15e lag 7 TS: 791; ee Mai 
: Rex & 

: Bre- 
tagne, 6° (36-65-70-37); Saint-La- 
zare-Pusquier, &+ (43-67-36-431; 





Ra vos: Cinoches, 6» 146-33- 10-82). 
KAFKA {A vo.) : Lucernaire, B° 


(46-44-57. 

LABYRINTHE DES fre HS: 
0. 142 

S des Ursulines, Ex H326- 


Bois, 
LES MAMBO KA (a. ve 
d'ailleurs, 5° (45-87-18 Ebirase 


157 (45-54-46-95). 
MY OWN PRIVATE PL RAI al : 
Studio des Ursubnes, 5° 


: Cod Bo 
images 


Doeres te PRSAAEON 
LA NUIT 2 UE Denon & ë 


142-26-10-30) MUR Son 
43- -8. Ci Biamitz, ë 
El : : Rex, .2 


42-36-83-99) ; raie Français, Se 
M71003 88) UGC Lyon Bsstile, 12 
{43-43-01-56) : Lex Fau- 
Han f -O7- 3 Ganont ASS, 
14: 6-6: a 

{43-20-12-08} Convention, Es 
(45-74-93-40) : Pathé: W 
146-22-47-94) ; Le Ga 
(48-36-10-961. 


OMBRES ET BROUILLARD (A. v.o : Ciné 
Beaubourg, 3 (42-71-52-36) ; Reflet Mt 

cis Logos salla Louig-Jouvet. 5° 
fe -54- a Lucernaira,- Ge 


OPENING 
sions. RU 
LA PTITE ARNAQUE USE. (A, volé 
honte CAE Se RS. TS QE 
Monipemasse, je 
mount Se (4742-56-31), 
PROSPERD'S BOOKS But -Hot. vo : 
Cné 3: 42-71-6236} : Denfen, 
Fès 149-21-41-07). 


RETOUR A ne END 0): 
ous A ge M 


me Pan 
Ron t F Eau Sa Cr 
ROCK-0- SD AEO A. V5) : Saint-Lambert, 


He 
LE RO Fr. -Por., 0. : LAbra, 
à EE EU Focdade, ge. 


erta, 20° 


nr" v.0.} : Sept Parnas- 


Fe ns caresser F 


1B» (45-74-93-40) : Pathé Wepler; : 


57-57: Gaumont Opéra, : 147-42- 


H, 18 |: f-Opérs, 
— Vases ve Dec Ge po 





): , 4 
FERUE UGC : Danton, = ge 1 sise pas do Lites Be 
RAR SD enpon Anbaamde, À | SODET CANOLE ET-TED ET ALICE LA. : RP as P à 
45-62-20-40) : Pathé Français, . 9 1 eu ARTE AT joe 
147-70-33-81 ù à ‘Les Narion, 12: 7 Logos 
43-43-04-67) ; UGC Gobelins, 13°. Lee je : 
4561-44-95) : Gaumont -Aléeig, 14» | LE E À 
le :65-75- 14; Mirarmar, se RSS SL 
{45-76-79- UGC Maillot, - 17e 
140-68-00- 16 ee - L'EAU:ET. 





UGC Gobelins, 13 [46-61:94-95) ; 
Gaumont Alésin, 14° (36-66-7514); 
Montpamasse, 14» 149-20-12-08) ; 
UGC Convention, 14-93-40) ; 









































Pathé Wopler. Te he 2 47-09 Le 

Gambetta, 20: (46-36-1096. 

LA PESTE. Fim ji 5 

tin de Luis Puenzo, v.o. : Gai F 

Pt Ones 2 (6742 80841e 14 “letr.-Salle sudigvisuelle, Se : 

mont , 2° ; C J v hu : 

Juillet Odéon, 6 (43-25-59-83) ; À La Marché du ‘Bes-Bellavill, 

Publicis Saint-Germain, 6° : avec My Ronis, Requiem] pour 1e. 

72-80); Gaumont À . de, mer, jeu, vén., sara. di, 

ge 143-59-04-67) : 14 Bastile, En remontent ta rue Viin, mer. î 

ti 111 87-9081; Gaumont Par. . en ed IR UT RE Ron, | 
4 (43-35-9040) ; 14 Jet [se EE TON uma 16 au. : 

Sera, 16. CHATATE ET "0 : ' 5 

: Saint-Lazare-Pasquier, 8° 5 CE ON “(moi re 

873540. Pathé Français, Se (47- -| | 20h. 163.26. Kane 

70-33-88) ; UGC Lyon Bastille, 12° || MAMAN, JA BATÉ L'AVION vi f a Æ ent ir : 

{43-43-01-69}; Gaumont Gobelins À | Saint-Lambert, 1 BUSS28 -58 me aie 18h 22 h: ven.” | 

lex Feuverts bis}, 13° (43-31-60-74j: À | mar. {7h von, 15 20h, &m. 18 À : Rasfioent 

Gaumont Alésie, 14 cale | 22 h-gac 18 h, dim, 22 

Montpamasse, 14 .(43-20-12-08) :. .Chitèeu'da l'arsignée; jet” 

Pathé Weplar fl, 18° 45-22-47-04); tnt x a 

Le Gambetta, 20: (46-36-10-96). Pavols, 4 Be 6. Da boites mer. 22 8. 





TABLEAU D'HONNEUR. Fim fran- 
çais da Charles Nemes : Ciné -Beau- 
bourg, 3°.(42-71-52-36) ; 14 Juilet 
Odéon, 6* (43-25-69-83)} ; V, 
8 (45-62-41-46) ; Pathé Français, 9 
(47-70-33-88) ; UGC Lyon Bastille, 






Uh 30. 
TES MILLE ET UNE NUITS av 
Accatons, B (46-33-88-86) mer. se 
5 17140. von. 22h, sam. F0, 













12° (49-43-01-58) : Gaumont Gobs- 

x Faut, 19 147-0760-200: eine, Et 

Gaumont Alésia, 86-65- : 2 

Les Montpamos, 14: 43-27.5237); | ae on Fe Ron 
14 Juilet Beaugronells, 16: 45-75. 20: Hot sam, b 4h TOMATE À 
78-79) ; Pathé Wepier 18» (45-22... |. 21h30: San Ah 







47-94): Le Gambetta, 20- (46-36- 

10-46) cf 19 b;21 Dieppe de 
fo): “Ac: mençons, mar. à.19 h,.21 30 TU : E 
mer 1h en CYCLE ALFRED HITEHCOCK fuol, Le 
“ : 3) 4 -Espace: Jacques Tal, ÿ 















UN ÉTÉ SANS HISTOIRES. Fi * 

français de Philippa Harel, 1h35: 

Comédie dramatique de Philippe |. 
théon (ex-fefiat | 


Harsl : Europa Panthéon. ( 4 
Panthéon], 5 (43-54-15-04) ; Reflet 
République, TIr (48-05-51-39). 
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Du à æ DRE er te 
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x ÉRER | 
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ah 4 b 10. ÉLELN 15h, 
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ane 18 10, 204 10, 22h Eh tOE 
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JR RRTE De 7 020 
: à 12 h 1h30, 
Suréams, 


“8 ne 1h, 2rh: 
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Dove vo.) : 


Mon! 
Patl 


Mass, 
-, Cichy, . 1 


URGA Lacombe, Be 


x Es 
L ‘ à Jardins. -8t rules méconnus du. 









Rob 6 JAS-2048 19 : PI 

de Creme Eye, d H720760 
LA VIEILLE QUI MARCHAIT DANS LA 
: Ciné Beaubourg, 


MA 1 82148) ; “Grand Pavois, 16. du Bontanasse Far a som ia 
























LE Gen, 


ee Pere Penn 6 ne eee 

































$ x 
v. us * ! SITUATION LE 25 AOUT 1982 À es 
Sa SF Det tre mé programmes 
au | Signalé 
IF 1 
20.45 Cinéma : 
Film américain de Buzz Kuëk (1980) 












7 "4. PRÉMISIONS POUR LE 25 AOUT 1882 °° 









Hg RrE 
FeREËS 


Â 








El) 


TE 1 


‘15.25 Série : Les Rues de San-Francisco. 
16.20 Série : Super Boy. 
16.50 Club Dorothée vacances. 
17.30 Série : Loin de ce monde. 
17.50 Série : Premiers baisers. 
18.25 Jeu : Une famille en or. 
18.50 Feuilleton : Santa Barbara. 
19.20 Jeu : La Roue de la fortune. 
19.50 Divertissement : Pas folles les bêtes. 
19.55 Tirage du Loto. 2 
‘20.00 Journal, Tapis vert et Météo. :. . 
-20.40 Spécial sport : Football. . 
tch amical en direct du Parc des Princes : 
France-Brési : À 21.30, mi-temps et Loto 








sud des Charentes à la Lorraine, malgré 
-les nuages la soleil fera de belles appa- 
titions. Au- sud,-d'un axe Bordeaux- 
‘ Strasbourg, le temps séra loury ‘et oca- 
“QBUx avec Vas Oragef épars. AUrOUt en 
. soirée. Seuls le pourtour méditerranéen 
‘et la Corse resteront sous un beau 


Mercredi : très nuageux au’ Nord, : 
et temps lourd au Sud. -:Lo matin, le. 
ciel sera couvert de la: Bretagne eu . 
Nord-Pas-de-Calais avoc quelques 
pluies.sur. l'eprme. Quest. De. da - 
dée a Centre. jusqu'aux Ardennes, 
des nuäges élevés. envahiront lé ciel. 


De l'Aquitaine aux Pyrénées jusqu'à 























EE d x ë : 21.45, 2° mi-temps. 
l'Alsace et ‘aux Alpas'du Nord, las soleil d'été 22.40 SR ie tt 
es seront abondants avec des Les teropéstures minimales iront de " € CES Stacy 
résidus crageux. Sur le pourour éd 13 à.16 dagrés au Nord et de 15 à Reset Eds Bone — 
LE terranden ar en Corse, ls sülel prédo- 18 degrés au Sud. Les températures | 23.35 Docu : naturelles. 
rainera. - Nez : maximales avaisinerônt da 25 à Ré mi-terre, ré mi-mer, de Jean-Pierre 
: L'après-midi, le. temps sera gris au .28 degrés au Nord. et de 28 à Feury. ” ; 
nord d'une ligne La Du 34 degrés au Sud. enr 0.30 Journal et Météo. 
- EM ae MR no VE DO 0.35 Série : intrigues. 
PRÉVISIONS POUR LE 27 © A2 
FH e Fe 18.30 Série : Magnum. 
19.60 Météo, Journal, 
Journal des courses et Météo. 
$ 20.45 Jeux sans 
S et Georges Beller. À Aïfortvile. Thème : 
; Les Contes 8t une NUS. 
22.35 Théâtre : Un fil à la 
Pièce de mise en scène 
de Pierre 





ÉRO tu: Tee du Pen Royel en 
n SR 
“7° Musiques au cœur de l'été. 
Daniel Concert du 1* mai, avec 
l'Orchestre de 3 
Piacido Domi le kr 


FR 3 


18.30 Jeu : Questions pour un champion, 
19.00 Lee On 2e stoal de la région. 
20.05 Dessin animé : Tom and Jerry Kids. 
2e Dnennene : Cm. 

, : V comme vengeance. 

Le Bonheur des eutres, de Charles Bitsch, 

avec Yves Afonso, Féodor Atkine. 
De locataires 1 # 















a at-temps observé 


TEMPÉRATURES maxima - ‘mi 
| le 25-8-92 


le 24-8:1992 à 18 héures TUC et le 25-3-1902 à 5 





de radio et de télévision sont publiés chaque semgine 
ie Mondes Ro aon à en Een à Got 2e On Be VOL o Lu 


- Le Monde e Mercredi 26 août 1992 19 


: RADIO-TÉLÉVISION 


daté dimanche-lundi. Signification des symboles : 
pas manquer ; «us Chef-d'œuvre ou ciassique. 





Mardi 25 août 


CANAL PLUS 


20.35 Cinéma : 
En amiens de Joseph Fuben (1988). 
Avec James Woods, Robert Douney Jr. 
Margaret Coën. 

22.15 Flash d'informations. 

22.25 Cinéma: . 


M6 

Téléfilm : 

Une fie dans l'équi 
De Noel Btack, avec 


ray. 
22.30 Cinéma : Défense de toucher. G 
Fâm itaien de Netlo ossati (1976). Avec 
Ursula Andress, Duño Del Prete, Luciana 





20.40 
Hunt, Don Mur- 


Pauzzi. 
1.10 Six minutes d'informations. 
ARTE 
20.40 Soirée thématique. 


Out One-Noli me tangere. 
20.41 Cinéma : 





CANAL PLUS 


En clair j 'à 21.00 
18.30 Dessin animé : Beetle Juice. 








21.00 Cinéma : Chicago Joe 
et la Id. w 
Film e de Bernard Rose (19901. 
Avec Emäy Lioyd, Kiefer Suthertend, Patsy 
22.35 Flash d'informations. 
22.45 Cinéma : Merci la vie. sm 
Fâm français de Bertrand Gler (1890) Avec 
End Bepardeu : " 


A Fim pe io fre tige Avec 
Christopher Penn, lan Mc al Bmh, Eñc 
Stoltz. 

M6 





18.30 Série : L'Etalon noir. 
19.00 Série : La Petite Maison 
19.54 mine Pubs 
ï utes , 
Météo. 


20.00 Série : Madame est servie. 


Son papa est un biologiste, sa maman est 
un . 
23.10 Série : Brigade de nuït. 
0.00 Magazine : Vénus. 
1.00 Six minutes d'informations. 
1.05 Rediffusions. 
Nouba ; Le Glaive et la Balance (Ces enfants 
irés) ; Renouveau de la Préhistoire ; Bar- 
planète vivante) ; Les Samams ; Vi 
eme en Brorègne ; Cuiure rock. Fe 


ARTE 


17.50 Documentaire : 
Histoire parallèle (rediff.}. 
19.00 Documentaire : 

































Qut One-Noïf me tangere.ax 
Film français de Jacques Rivene (1971), 
avec Jean-Pierre Lésud, Michael Lonsdale. 
1- épisode : Da Lili à Thomas. 

22.10 Out One-Noë me tangere. an 
2: épisode : De Thomas à Frédénque. 


FRANCE-CULTURE 


21.50 Leurs bibliothèques. 
7. André Boucourachäev, compositeur, 
22.40 Musique : Nocturnes. 
Danses en Amérique lonne. 2. Argenune, 
Uruguay. 
0.05 Du jour au lendemain. 
Le Jour qu'on a 6 le cochon, de Roben 
Marteau (rediff.). 
0.50 Musique : Coda. 


FRANCE-MUSIQUE 


19.03 Soirée concert. 
ta sorée da Marc Texier. Œuvres de 
Brahms, Forqueray, Couperin. A 21.30, 
Concert (donné le 11 août lors du Festival 
de La Roque-d'Anthéron) : Concerto pour 
piano et orchestre en ré majeur, de Haydn; 
Concerto pour piano et orchestre mr 2 en si 
bémol majeur op. 19, de Beethoven, par 
l'Orchestre austro-hongrois Haydn, dir. 
Adam Fischer; Jean-Marc Luisada, piano. 
A 23.00, Symphonie n 1 en ut mineur de 
Paine, 
0.05 Bleu nuit. 





Vivre avec les dieux. 
De Jean-Paul Colleyn et Cathenne de Cüp- 
pal. 
19.50 Documentaire : 
Quand partent les anciens. 
De Wemer Kahoñeïter. 
20.20 Documentaire : L'Art modeme 
de l'Afrique. 
Ponrait du peintre namibien John Mnafan- 
gelo. 
20.30 8 1/2 Journal. 


-{ 20.40 Documentaire : 


Karl-Emst Herrmann, 
portrait au travail. 


21.40 Opéra : La Femme sans ombre. 
De Richard Strauss, par l'Orchestre phihar- 


monique de Vienne, dir. Georg Solti; sol. : 
Thomas Moser, Cheryi Studer, Marjana 
Lipovsek, Bryn Terfal, Elizabeth Norberg 
Schulz, Robert Hate, Eva Marton, Markus 
Haddock : mise en scène : Gütz Friedrich. 


FRANCE-CULTURE 


21.50 Leurs bibfothèques. 8. Jorge Lavei. 
22.40 Musique : Nocturnes. 
Danses en Amérique latine. 3. Venezuela, 
Paraguay, Curaçao, Uruguey. 
0.05 Du jour au lendemain. 
La Vie commune, de Lydia Salvaire. (rediff.}. 


‘0.50 Musique : Coda. 
FRANCE-MUSIQUE 


19.08 Soirée concert. La soirée de Violaine 
Anger. A 20.45, Opéra {donné le 25 janvier 
au Concertgebouw d'Amsterdam) : L'En- 
-chanteresse, légende en quatre actes, de 
Tchokovski, par le Grand Chœur de la radio 
néerlandaise, l'Orchestre philharmonique de 
la radio néerlandaise, dir . Valeri Gergiev: 
sol. : Valeri Aiexeev, baryton-basse, Lud- 
mia Shermchuk, mezzo-soprano, Gegam 
Grigorian, ténor, Mikhaïl XGt, basse, Susan 
Kessler, mez2o-soprano, Sergai Alexasekin, 
basse, Larissa Zyrianova, soprano, Igor 
Morosov, baryion-basse, Marina Zhukova, 
soprano. 
Bleu nuït. Duke Elingron, Roger Kellaway, 
Stan Kenton, Le Joe Zawinul. 








0.05 








7 . ” 
après-demain 
:Fondé par la Ligue 
‘ des droits de l'homme 
{non vendu dans [es kiosques} 
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L'EUROPE 


DE L'AUDIOVISUEL 
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VASE Ton Tab dSSYS OS. 
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ROAD AOLVOI VOIS ANxSOX 
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GEUNH SN 


Envoyer 40 F timbres à 2 Fou chéquej 
à APRÈS-DEMAIN, 27, rue Jesrr-Doient, 
| 25014 Paris, on spéciiant le dossier 
“demandé cu 150 F pour l'abonnement 
annuel (60 % d'éconañie, qui donne 
droit à l'envoi granit de ca numéro 
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= “universel : , c'est-à-dire pour la France : heure légale s 
TUC-= temps universal és Mans légale moi 1 houreran her. Fe ST ‘1. Montagne. Prend du poil de la 


















; se _ : bête. -{if. Ont de profondes 


= 16 - 
PURE & MD ë ua || MOTS CROISÉS 
ÉTRANGER # PROBLÈME Ne 5853 racines. Prénom. Prévient des 


contacts piquants. — [V. Exclut 
toute réserve. — V. Des gens qui 
peuvent se piquer au jeu. — 
Vi. Pieuse inscription. — Vil. Dans 
un certain sens, on peut y voir des 
barons. Coule à l'étranger. - 
Vtil. En liège. Contours. — IX. Fin 
de participe. D'autant plus vive 
qu'elle est très chaude. — X. Ren- 
dra poli. — XI. Ce sont des serins. 
Vieux tournois. 
VERTICALEMENT 

1. Ce que l’on attend d'elles, 
c'est du liquide ! — 2. Voie de pas- 
sage. — 3. Terme musical. Fait bat- 
tre le cœur d'un aspirant candidat. 
Ne. dure qu'un temps. - 
4. Empéchai de bouger. identique. 
- 5. Chanteuse et actrice connue. 
En France. — 6. D'un auxiliaire. 
Evaient jadis foulés par de ferts 





tireurs. — 7. Auteur de prouesses 
{épelé). Leur royaume n'est pas de 
ce monde. - 8. Evoquent un ancien 
empire. Sert en desservant. — 
9. Ville du Nigéria. Fait du bruit sur 
les toits, 

Solution du problème n° 5852 

Horizontaiement 

1. Age. Héros. - IL Truculent. 
HW. Tir. 1H. Eu. - IV. Ivette. RC. 
V. S.0. Arène. — VI. Ointes. Ur. 
VII. isie. Osa. — VII. Ré. Restes. 
IX. SR. Anée. - X. Imiterai. 
XI. Meutes. Us. 

Verticalement 

1. Attisoirs. - 2. Grivoiserie, 
3. Eure. NL. Mu. — 4. Täterait. 
5. Huître. Ente. - 6. Eliées. Sées. 
7. Ré. Oter. — 8. Onéreuse. Au. 
9. Stuc. Rassis. 
1 GUY BROUIY 
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Après l'intervention des troupes géorgiennes 


La Russie veut imposer une cessation 
des hostilités en AbkKhazie 


MOSCOU 
de notre correspondant 


Placé dans une situation incon- 
fontable par l'intervention militaire 
grorgienne en Abkhazie, M. Boris 

1tsine, a, avoir paru soutenir 
ond la position, de 
Edouard Chevardnadze, s'erm- 
ploie à imposer une cessation des 
hostilités, qui semblent s'être inten- 
sifiées dans la nuit de lundi 24 à 
mardi 25 août. À l'issue d'une réu- 
nion du «Conseil national de sécu- 
rité» qui s'est tenue lundi 24 août, 
la présidence russe a fait savoir qe 
M. Eltsine ailait prend es 
mesures pour «metre Jin au 
conflit» et contribuer à l'ouverture 
de négociations avec les par- 
er 
n peu plus tard, on annonçait à 
Mn que M. Elisine allait ren- 
contrer «ces jours prochains » le 
numéro un géorgien, M. Edouard 
Chevardnadze, avec lequel il avait 
eu plusieurs entretiens téléphoni- 
ques. Selon un porte-parole de 
M. Eltsine, it s'agira à ce stade 
d'une rencontre bilatérale. Mais elle 
pourrait déboucher sur une négocia- 
tion élargie, avec la participation du 
président du parlement abkhaze, 
Vladislav Ardzinba, dont les 
dent de Tbilissi continuent 
d'exiger la démission, mais qui s'est 
réfugié ee ses partisans dans {a 
région de Goudaouta où la résis- 
ne aux troupes géorgiennes conti- 


FM. Ardzinba, a. qui avait proclamé 
au mois de juillet la « souveraineté » 
de l'Abkhazie, refuse de négocier 
tant que les forces géorgiennes n'au- 


son côté, M. Chevardnadze a rétor- 
qué qu'il n'y aurait pas de négocia- 
tions avant que cesse toute «/ngé 
rence étrangère », 
l'intervention dans le conflit de 
volontaires venus d’autres régions 
du Caucase pour secourir les 
Abkhazes, 11 semble que plusieurs 
centaines de combattants, parmi 


nombreux volontaires qui ont 
répondu à l'appel de la « Confédé- 


ration des peuples des mon 

d'inacs tr ec À pére 
ir Ja front et 

les efforts 

russe pour 


en Abkhazie, mal 
déployés du côt 
en! leur passage. 
Dans la nuit de fundi À mardi, les 
combats entre nationalistes 
abkhazes et forces ji qui 
avaient cessé depuis la semaine der- 
nière, ont fait en moins quarante- 
cinq morts - dont quarente parmi 
les Géorgiens, - ainsi qu'une dou- 
zaine de blessés, sources 
abkhazes citées par l'agence !nter- 
fax. Par ailleurs un nouveau com- 
mandant en chef des &éor- 
giennes en Abkhazie a nommé 
en la personne du colonel Gueorgui 
Karkarachvili, un officier de vingt- 
cinq ans qui avait reçu une forma- 
tion de commissaire politique à 
l'époque porn et a déjà dirigé 
les forces 


En apparence, 4 même si les 
foupes:de Tbilissi eo parviennent 
pas à mater aussi rapidement que 
prévu la résistance sur place, les 
Choses se présentent plutôt bien 
pour M. Chevardnagze qui a plei- 
nement approuvé opération de 
pacification de l'Abkhazie. Aucun 
signe de mécontentement n'est venu 


EN BREF 
.0 Aéronantique : commande de 
chasseurs pour l'Italie et d’hélicop- 
tères pour le Brésil. - Malgré une 
conjoncture difficile, l'industrie 
aéronautique vient d'enregistrer 
deux commandes de la part des 
gouvernements italien et brésilien. 
McDonell Douglas vient en effet 
d'annoncer La confirmation de l'op- 
tion d'achat par l'aéronavale ita- 
lienne de treize chasseurs à 
lage vertical de type AV-8B Harrier 
I Plus. Le contrat pour ces appa- 
reils construits aux Etats-Unis et 
assemblés en Italie devrait être 
signé au plus tard le 31 octobre. 


LES FINS D'EMPIRES 
32. - Les adieux à l'aindo »...…. 2 


ÉTRANGER 


Aux pourparlers de paix de 
margin les négociateurs 
1 n'excluent pas un retrait 

3 


Le gouvernement libanais paraît 
décidé à mener les élections Mais 
latives è leur terme 


dres sur l'ex-Yaugoslavie, l'offen- 
sive bosniaque se poursuit sur 
fond de 4 


devra «imposer le droit» 
La VoNodine atteinte par 
cation ethnique 
Ainmagne : des pren 
ont de 
dde Rue 
Brésil : le rapport de la commis- 
relate Sur le président 

6 


La campagne pour le référendum 
du 20 septembre : M. Séguin 
Pour apparaître comme le 

mpion de l'opposition à M. Mir- 
terrand: M. Fabius invite les socia- 
listes à se montrer pédagogues ; 

Carrère d'Encausse présidera 
le comité national pour le «oui». 7 
Point de vus : « Contresens », per 
Jacques Barrot 


SOCIÉTÉ 


EOF s'engage à améliorer les 
Conditions d'extension du _… 
électrique 


Le cyclone Andrew a tué au ae 
dix personnes en Floride et causé 
d'importants dégâts 8 
Le pasteur Konrad Raiser élu 

secrétaire Gers œcu- 
ménique des Eglises … see B 





Arts et spectacles : 


A l'heure de la 
décou 


Demain dans « le Monde » 


La Biennale de la danse à Lyon 


SCIENCES + MÉDECINE 


e Manger pour vivre e Imbroglio 
autour du génome s 
Grandes, la dessaiée. 


L'été festival ; le grand monde de 
Peter Gabriel ; Uzesta musical... 11 
Le Russe Eldar Nebolsin a rem- 
Es le concours de piano : 


Les nouveaux programmes 
d'Antenns 2 et de FR3 12 
Ls treizième Université d'été de 
Carcans-Maubuisson 


ÉCONOMIE 


La faiblesse du dofar et les turbu- 
pere boursiers 13 

‘assureur Uni Store- 
Lo ent Dei de ut 13 
Castorama 8st autorisé à racheter 
Bricorama at Briker. 13 


nee 
25 août 1992 L 
a été ré à DS LS exemplaires. 











de Washington, a vient au 
contraire d'envoyer une assistance 
médicale à Tbilissi, tandis que le 

d'Etat expliquait ce 
beaucoup de pésnl2 qu 
n'était «pas facile pour la Géorgie 
de mertre Pied des institutions 
politiques s'inspirant des valeurs 

démocratiques ei 


1 des droits de |, 


#. 


M. Eltsine a très 


expres- 
sément fait savoir que Ja Russie 


ricain Defense 
‘par De Fat brésilienne de vingt |. 
hélicoptères AS 550 LA 


Fennec 
d'une valeur ai 125 mil- 
lions de francs. —-‘{AFP.) 

a Inculpatios des assassins d'un 
chauffeur de taxi, — Les deux meur- 
triers présumés d’une femme 
chauffeur de taxi à Commercy 


(Meuse), ont-été inculpés lundi |. 


24 août d’assassinat et de vol 


ut 22 août. La veille, dans 
l'après-midi, les deux hommes 


avaient violemment frappé 
euf 

ans, 

argent, avion 1 000 francs. 


Ms Maire, dont le corps avait été 
D Dre eg her our 


en retard 
d’une fenêtre : 


Nos voisins d'outre-Rhin les changent |- 


trois fois plus que nous, Pour lutter 
efficacement 


les effractions, 


Fayette (1 

Ték 48-97-18-18. 

‘À Grenoble : 76-41-17-47: 
5 Lyon : 05-065-16-15. 


le bruit, le froid'et 
ISO-F RANCE- 





M. Waechter hésite 
entre rique 


et le vote mul. 
SAINT. NAZAIRE | 


M. Antoine Waechter a indiq 


PL ETITS 
DE SCIENCE &VIE 


nr ren pe 


nr man en nn 






smaas 


effluents qui se sont écoulés. 


ESS la nappe phréatique et-le*. 
LR DE 4 name ob 


des Sur l'eaviro- : 
Érere seat économique du 
sinistre Iui-mêm, 
Ébore Eve e n'a pas pu Mo 4 


ESS TE re : | 
ë 2 PR FRE i An 


$ 
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LES GRANDS PROJETS SCIENT CRUE CET TT N 2 


